
 



 



Sommaire

Contexte .................................. 7

Budget et ressources humaines 
du Département ...................... 57 

Le soutien du Département aux
associations ............................ 69 

Programmes du Département... 81 

Pôle solidarité
Mission Enfance et famille 82
Accueil de la petite enfance 83
Aide sociale à l’enfance 92
Protection maternelle et infantile, 
planification familiale 103

Mission Solidarité, insertion, santé 109
Accompagnement social 110
Promotion des drois fondamentaux 119
Insertion 120
Prévention et promotion de la santé 127
Prévention des conduites à risques 135

Mission Autonomie 138
Personnes âgées 139
Personnes handicapées 147

Données démographiques .......................................... 8 

Données économiques et sociales .............................. 20 

Données revenus et niveau de vie ..............................34

Données habitat et logement..................................... 40

Données sanitaires ................................................... 44

Données scolaires et sportives ................................... 48

Données environnementales ...................................... 55  

Budget global .......................................................... 58 

Ressources humaines ............................................... 64 

Présentation ................................................................ 5

Si vous disposez d’une version électronique de ce document, ce som-
maire est cliquable, de même que l’index des prestations (page 275). 

Un important travail collaboratif
Cette publication a été élaborée : 
- par l’équipe du Service du projet de gestion et de l’évaluation (SPGE) de la Direction de la stratégie, de l’organisa-
tion et de l’évaluation (DSOE) en collaboration avec les chargés de gestion de l’ensemble des Directions, 
- par l’équipe du Service de l’observatoire départemental (SOD) de la DSOE concernant les pages de contexte. 

Les publications réalisées par le SPGE sont disponibles sur le portail du Système d’information décisionnel
(http://sid.cg93.fr/) et sur la bibliothèque numérique Euréka (http://acteurscg.net/Eureka), qui sont aussi
accessibles à partir de l’Intranet départemental. Les versions papiers peuvent être demandées auprès du secrétariat
(01 43 93 96 55 - galvarez@cg93.fr). Ces sites comportent aussi différentes publications contribuant à la connais-
sance du territoire départemental et du contexte dans lequel le Département met en oeuvre ses politiques. 

Par ailleurs, le Géoportail permet, lui, d’accéder à de nombreuses données et outils de représentation cartographique
(http://geoportail93.fr/).

Sur le Webcommunes (http://cooperation-territoriale.seine-saint-denis.fr/), site animé par le Service de la
coopération territoriale de la DSOE, sont mises à disposition de nombreuses autres informations relatives au territoire,
aux politiques et aux projets qui le concernent.

Merci à tous ceux qui ont contribué à la réalisation de la présente édition.

Vous pouvez transmettre vos remarques et suggestions sur ce document au Service du projet 
de gestion et de l’évaluation (SPGE) de la DSOE. Secrétariat : 01 43 93 96 55 - galvarez@cg93.fr 

Ont contribué à cette édition : 
- pour le SPGE - Gilles Alfonsi (Directeur adjoint, chef de Service) - Florence Guir (adjointe au chef de Service)
Gloria Alvarez (secrétaire assistante) - Chargés d’étude : Line Descourrière, Romain Fouqueray, Samuel Nabati.

Administrateurs fonctionnels du Système d’information décisionnel : Emilie Clainchard et Jacques Jähnichen
- pour le SOD : Nathalie Auclair, Mathieu Charton, Gladys Dupuy, Eric Galland, 

- pour le SCT : Brigitte Abel (Cheffe du Service), Sonia Bensalem et Isabelle Lebon
- pour la Délégation à la vie associative et à l’éducation populaire (DVAEP) : Judith Sylva (Déléguée)
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Présentation
La Revue annuelle de gestion est une publication de référence sur les politiques et

les prestations mises en oeuvre par le Département. Elle présente successivement : 

- des données sur le contexte de l’action de la collectivité : démographiques, éco-
nomiques, sociales, d’habitat et de logement, sanitaires, scolaires, sportives, environ-
nementales... 

- des indicateurs transversaux sur le budget et les ressources humaines du Dé-
partement,  

- une partie sur le soutien du Département aux associations,

- une présentation par programme, qui constitue le coeur du document. Pour
chacune des politiques publiques, vous trouverez ici les principaux indicateurs d’ac-
tivités et données financières, avec des représentations pluriannuelles et des cartes
destinées à alimenter la réflexion sur les enjeux de pilotage, 

- une partie éléments transversaux, qui offre des approches synthétiques sur les
principales prestations, les finances et les ressources humaines. 

Quelques indications méthodologiques sont données en page 267 ; un index des sigles est
en page 269. Enfin, un index des prestations, cliquable si vous disposez d’une version
électronique de cette revue, figure en page 275. 

* * *

Au fil des années, le Département a renforcé ses différentes fonctions d’aide au pilotage : ob-
servation, analyse de gestion, évaluation, finances, audit et contrôle interne, contrôle de ges-
tion, conseil en organisation, coopération territoriale, documentation. 

Il s’est doté de plusieurs démarches et de nombreux outils de pilotage innovants, qui four-
nissent aux Elus, à l’ensemble des directions et des agents des éléments riches de connais-
sances du territoire, des politiques et des prestations du Département. Retrouvez les
publications sur le portail du Système d’information décisionnel  de la collectivité : 

Cette année sera notamment marquée par l’élaboration d’un nouveau Programme plurian-
nuel d’évaluation des politiques publiques, qui couvrira la période 2016 - 2019. 

Nous poursuivrons aussi le projet Open Data du Département, dont les premiers résultats sont
accessibles sur le Net, ici : 

Nous vous souhaitons de bonnes lectures !
Le Service du projet de gestion 

et de l’évaluation, DSOE

http://sid.cg93.fr

http://data.seine-saint-denis.fr/

Revue annuelle de gestion 5 Septembre 2016



 

Revue annuelle de gestion 6 Septembre 2016



Contexte

Revue annuelle de gestion 7 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 8 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 9 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 10 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 11 Septembre 2016



CO
UR

TR
Y

6 4
90

GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

CH
EN

NE
VI

ÈR
ES

-S
UR

-M
AR

NE

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

BE
ZO

NS

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E

PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E

PA
RI

S 
17

E PA
RI

S 
14

E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

FR
AN

CO
NV

ILL
E

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-G
ER

VA
IS

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

34 
867

19 
418

26 
310

2 8
58

848

83 
302

54 
044

169
 07

0

146
 25

1
63 

384

108
 41

4

43 
516

76 
577

110
 48

0

75 
017

35 
564

829

58 
091

53 
188

337
786

85 
338

69 
040 105

 08
2

25 
151

41 
035

43 
364

52 
814

27 
599

239
 53

5

49 
822 39 

534

35 
006

45 
795

31 
487

50 
217

26 
088

90 
827

7 5
11

185
 48

9

59 
370

14 
599

44 
156

187
 55

0

38 
144

78 
129

7 3
28

53 
729

42 
098

53 
227

26 
164

36 
609

117
 94

7

55 
057

21 
097

196
 47

9

200
 91

5
41 

313
53 

816

4 7
52

18 
294

171
 90

6

142
 14

5

86 
848

7 4
12

27 
105

4 2
08

55 
079

33 
637

90 
696

24 
945

6 9
94

327

19 
291

28 
420

47 
935

66 
557

86 
22828 

335

38 
802

1 3
84

57 
372

57 
596

29 
386

33 
758

17 
874

30 
933

15 
749

39 
802

10 
279

22 
262

15 
316

63 
356

8 8
15

25 
881

21 
027

28 
699

16 
621

2 8
24

2 6
07

44 
2188 1

32

155
 26

7

59 
639

36 
368

22 
902

14 
021 93 

438

14 
247

31 
677

21 
132

45 
080

12 
159

36 
307

61 
267

29 
799

65 
872

15 
579

19 
934

12 
547

18 
310

14 
637

60 
170

44 
458

15 
787

50 
066

6 7
35

28 
869

50 
175

30 
762

11 
470

13 
389

28 
510

25 
607

30 
647

7 0
28

17 
165

28 
847

27 
689

26 
099

14 
155

15 
064

22 
982

16 
569

36 
380

29 
678

21 
914

22 
704

2 9
64

18 
033

23 
845

78

68

22 
7242 0

29

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

P
O

P
U

L
A

T
IO

N
 L

É
G

A
L

E
 

D
E

S
 C

O
M

M
U

N
E

S
 E

N
 2

01
3

Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 : 1
 56
5 2
22 
hab
itan
ts

Île-
de-
Fra
nce
 : 1
2 1
16 
367
 ha
bita
nts

En
 20
13,
 la
 S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s c
om
pta
it 1
 56
5

222
 ha
bita
nts
, c
’es
t le
 tro
isiè
me
 dé
par
tem
ent
 le

plu
s p
eup
lé 
d’Îl
e-d
e-F
ran
ce 
apr
ès 
Pa
ris 
(2 
229

621
 ha
bita
nts
) e
t le
s H
aut
s-d
e-S
ein
e (
1 5
91 
403

hab
itan
ts).
 L
es 
com
mu
nes
 d
e 
l’ou
est
 d
u

dép
art
em
ent
, 
pro
che
s 
de 
Pa
ris,
 s
ont
 p
lus

peu
plé
es 
que
 ce
lles
 de
 l’E
st. 
Sa
int-
De
nis
 re
ste
 la

com
mu
ne 
la 
plu
s 
imp
ort
ant
e 
du 
dép
art
em
ent

ave
c 
plu
s 
de 
110
 0
00 
hab
itan
ts, 
sui
vi 
de

Mo
ntr
eui
l a
vec
 10
5 0
82 
hab
itan
ts. 
Co
ubr
on 
(4

752
 ha
bita
nts
) e
t V
auj
our
s (
6 9
94 
hab
itan
ts) 
son
t

les
 co
mm
une
s le
s m
oin
s p
eup
lée
s.

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C1

Po
pu

lat
ion

 m
un

icip
ale

 au
 1er  ja

nv
ier

 20
13

en 
no

mb
re 

d'h
ab

ita
nts

100
 00
0 e
t pl
us

De
 50
 00
0 à
 mo
ins
 de
 10
0 0
00 
hab
.

De
 35
 00
0 à
 mo
ins
 de
 50
 00
0 h
ab.

De
 20
 00
0 à
 mo
ins
 de
 35
 00
0 h
ab.

De
 5 0
00 
à m
oin
s d
e 2
0 0
00 
hab
.

Mo
ins
 de
 5 0
00 
hab
.

Revue annuelle de gestion 12 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

NO
IS

IE
L

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S
18

E

PA
RI

S 
17

E

PA
RI

S 
14

E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-
SO

US
-B

OI
S

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES
MA

LA
KO

FF

NE
UI

LL
Y-S

UR
-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S
1E

R

NE
UI

LL
Y-P

LA
IS

AN
CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

EVIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

BO
NN

EU
IL-

SU
R-

MA
RN

E

VA
UD

HE
RL

AN
D SU

CY
-E

N-
BR

IE

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

63

12

54

22

81

81

23
48

36

81

81

12

842

645

196

203

330

799 414

959 594

234

520

398
481

806

124

781

227

378

381
596 651

787

952376

300

797

599 960

855

281
435

991

274

982
730

717
260

119
279

764

405
419

280

217

584
349

137

264

558

115
601 1 4

15

1 1
01

3 1
73

7 9
07

5 4
83

9 8
51

2 5
00

3 2
93

3 5
85

6 7
20

5 9
43

2 0
78

2 2
12

2 1
88

2 8
98

1 7
89

1 8
47

1 8
80

2 8
05

1 4
29

6 0
81

1 4
08

1 5
67

1 3
70

1 2
09

2 3
51

2 4
09

3 0
06

2 5
25

1 1
09

1 3
38

1 4
23

3 3
33

1 3
59

1 0
46

7 4
74

2 6
31

1 4
92

1 9
07

1 2
36

1 3
03

2 1
78

3 1
20 3 5

45

4 4
52

5 0
94

1 1
01

2 9
96

1 1
36

1 1
48

1 7
34

2 4
59

2 3
90

1 9
03

1 5
45

1 1
73

-20

-66

-28

-12

-31
-90

-80
3

-41
6 -31

8

-81
5

-31
5

-19
4

-10
6

-61
4

-37
2

-25
5

-41
3

-10
2

-15
2

-48
0

-89
1

-42
1

-53
9

-31
8

-78
9

-22
3 -24
85

-21
08

-16
68

-13
29

-15
72

-20
95

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

PA
RIS

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

É
V

O
LU

T
IO

N
 D

E
 L

A
P

O
P

U
L

A
T

IO
N

 E
N

T
R

E
 2

00
7

E
T

 2
01

2

La 
Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 a 
gag
né 
plu
s d
e 6
0 0
00

hab
itan
ts 
ent
re 
200
7 e
t 2
012
, u
ne 
cro
iss
anc
e

con
tinu
e m
ais
 ra
len
tie 
au 
reg
ard
 du
 ry
thm
e

obs
erv
é l
ors
 de
 la
 pé
riod
e p
réc
éde
nte
 (1
999
-

200
7).
 L’
aug
me
nta
tion
 a 
été
 pl
us 
ma
rqu
ée 
à

l’ou
est
 du
 dé
par
tem
ent
 à 
l’im
age
 du
 ce
ntr
e d
e

l’ag
glo
mé
rat
ion
 p
aris
ien
ne.
 P
our
 e
xem
ple
,

Sa
int-
De
nis
 a 
gag
né 
prè
s d
e 7
 50
0 h
abi
tan
ts

lors
 d
e 
la 
pér
iod
e. 
A 
l’in
ver
se 
de 
cet
te

ten
dan
ce,
 ce
rta
ine
s c
om
mu
nes
 on
t p
erd
u d
es

hab
itan
ts, 
en 
par
ticu
lier
 Tr
em
bla
y-E
n-F
ran
ce,

Se
vra
n e
t A
uln
ay-
So
us-
Bo
is.

É
vo

lu
ti

o
n

 e
n

 n
o

m
b

re
 d

'h
ab

it
an

ts

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

Évo
luti
on 
pos
itiv
e

Évo
luti
on 
nég
ativ
e

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E 2016_DSOE-SOD_RAG_C2

1 0
00 
hab
itan
ts

5 0
00 
hab
itan
ts

10 
000
 ha
bita
nts

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 

Revue annuelle de gestion 13 Septembre 2016



Tre
mb

lay
-en

-Fr
an

ce

Vil
lep

int
e

Sa
int

-De
nis

Dra
ncy

Ga
gn

y

Se
vra

n

Mo
ntr

eu
il

Au
lna

y-s
ou

s-B
ois

No
isy

-le
-Gr

an
d

Sta
ins

Bo
nd

y
Bo

big
ny

Pa
nti

n

Liv
ry-

Ga
rga

n

Du
gn

y

La 
Co

urn
eu

ve

Le 
Bla

nc
-Me

sn
il

Co
ub

ron
Au

be
rvi

llie
rs

Mo
ntf

erm
eil

Ne
uil

ly-
su

r-M
arn

e

No
isy

-le
-Se

c

Sa
int

-Ou
en

Ro
sn

y-s
ou

s-B
oisVil
lem

om
ble

Ba
gn

ole
t

Ép
ina

y-s
ur-

Se
ine

Le 
Ra

inc
y

Le 
Bo

urg
et

Les
 Li

las

Vau
jou

rs

Ro
ma

inv
ille

Cli
ch

y
-so

us
-

Bo
is

Ne
uil

ly-
Pla

isa
nc

e

Vil
let

an
eu

se
Pie

rre
fitt

e
-su

r-S
ein

e

Les
 Pa

vill
on

s
-so

us
-Bo

is

L'Îl
e-S

ain
t-D

eni
s

Go
urn

ay-
su

r-M
arn

e
45

1

65
3

3 9
75

4 9
73

8 8
455 1

31

4 7
664 9

91
3 6

38

3 0
43

6 7
03

2 8
45

1 4
98

1 3
40

7 9
41

3 2
83

5 6
36

8 9
46

4 2
70

2 4
44

7 6
30

1 2
10

5 7
18

2 4
63

4 2
45

19
 88

9

15
 23

3

11
 07

8
12

 42
1

27
 49

8

32
 10

6

16
 02

2

12
 91

2

10
 42

9

10
 12

1
11

 99
7

14
 06

4

12
 78

6

13
 90

9

2016_DSOE-SOD_RAG_C41

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

Le 
Pré

 
Sa

int
-Ge

rva
is

E
FF

E
C

TI
F 

E
T 

PA
R

T 
D

E
P

E
R

S
O

N
N

E
S

 D
E

 N
AT

IO
N

A
LI

TÉ
É

TR
A

N
G

È
R

E
 E

N
 2

01
1

PA
R

IS

VA
L-

D
E

-M
A

R
N

E

H
A

U
T

S
- D

E
 -

S
E

IN
E

VA
L-

 D
'O

IS
E

S
E

IN
E

- E
T

 -
M

A
R

N
E

Do
nné

es 
non

 dis
pon

ible
s

Mo
yen

ne 
dép

art
em

ent
ale

 : 2
1 %

Mo
yen

ne 
Île-

de-
Fra

nce
 : 1

3 %
Mo

yen
ne 

Fra
nce

 mé
trop

olit
ain

e : 
6 %

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

Eff
ect

if d
e p

ers
on

nes
 de

 na
tio

nal
ité

étr
ang

ère
 en

 20
11 

4508 5
00

32 
000

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 

Pa
rt d

e p
ers

on
nes

 de
 na

tio
nal

ité
étr

ang
ère

 en
 20

11 
par

mi 
l'en

sem
ble

de 
la p

op
ula

tio
n

Mo
ins

 de
 16

 %
De

 16
 à 2

1 %
De

 21
 à 2

6 %
26 

% 
ou 

plu
s

Revue annuelle de gestion 14 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

BE
ZO

NS

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-M
AL

MA
IS

ON

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E

PA
RI

S 
17

E PA
RI

S 
14

E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

566

292
502

33

931

845

897

12

2 3
10

2 0
11

665

1 7
65

1 4
50

577

6

315

4 1 0
62

724

2 4
02

380

1 6
49

850

358

791

624

991

1 2
73

709

632

34

585

592

969

270

491

52
81

869

75

1 8
44

800

45

886

469

691

846

3 0
13

567

1 1
78

274

288

1 0
79 773

109

1 5
49

1 4
75

1 4
07

949

432

2 1
17

352

286

434

887

2 9
74

1 0
27

556

732

456

502

88

475

494

247

699

302

452

220

1 7
76

117

23

794

3

2 7
94

3 1
64

351

670

28
1 5

63

2 4
08

1 6
06

23

1 6
76

264

177

498

1 0
12

318

610

204

355
184

442

746

89

1 0
57

141

788

1 7
08 526

410

244

118

1 0
41

266

497

444

267

1 1
43

102

1 4
02

575

471

318

90

315

239

2 0
23

292

195

847

357

366

769
387

1 1
09

379

771

505

185

1 3
55

483

140

266

328

407

1 0
86

205

341

183

246

383

231

22

371

338

283

146

16

4
VA

L D
'OI

SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

TA
U

X
 D

E
 N

A
TA

L
IT

É
 P

O
U

R
10

00
 H

A
B

IT
A

N
T

S
 E

N
 2

01
4

Le 
tau
x d
e n
ata
lité
 de
 S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s e
st

de 
18,
8 
‰,
 u
n 
tau
x 
bie
n 
sup
érie
ur 
à 
la

mo
yen
ne 
rég
ion
ale
 (
15,
2 
‰)
 e
t 
le 
plu
s

imp
ort
ant
 de
 Fr
anc
e m
étro
pol
itai
ne.
 Il t
end
 à l
a

hau
sse
 de
pui
s 5
 an
s, 
à l
’inv
ers
e d
es 
aut
res

dép
art
em
ent
s d
’Île
-de
-Fr
anc
e 
hor
mis
 le
 V
al-

d’O
ise
. L
e t
aux
 de
 na
tali
té 
est
 pa
rtic
uliè
rem
ent

imp
ort
ant
 da
ns 
les
 co
mm
une
s d
e l’
oue
st e
t d
u

cen
tre
 du
 dé
par
tem
ent
 : c
’es
t à
 C
lich
y-s
ous
-

Bo
is 
(22
,6 
‰)
 q
u’il
 e
st 
le 
plu
s 
imp
ort
ant
.

Se
ule
s 
que
lqu
es 
com
mu
nes
 d
e 
l’es
t 
du

dép
art
em
ent
, q
ui 
com
pte
nt 
par
mi 
les
 p
lus

âgé
es,
 a
ffic
hen
t d
es 
tau
x 
infé
rieu
rs 
à 
la

mo
yen
ne 
rég
ion
ale
 (C
oub
ron
, G
our
nay
-su
r-

Ma
rne
, Le
-Ra
inc
y).

N
o

m
b

re
 d

e 
n

ai
ss

an
ce

s 
en

 2
01

4
ra

p
p

o
rt

é 
à 

la
 p

o
p

u
la

ti
o

n
 t

o
ta

le
 

d
e 

20
13

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

, E
tat

-C
ivil

.
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C3

Tau
x e
n S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s : 
18,
8 ‰

Tau
x e
n Îl
e-d
e-F
ran
ce 
: 15
,2 ‰

Tau
x d

e n
ata

lité
 po

ur 
100

0 h
ab

itan
ts

20 
‰ 
 et 
plu
s

de 
18 
‰ 
à m
oin
s d
e 2
0 ‰

De
 16
 ‰
 à m
oin
s d
e 1
8 ‰

De
 14
 ‰
 à m
oin
s d
e 1
6 ‰

Mo
ins
 de
 14
 ‰

150
No
mb
re d
e n
ais
san
ces
 do
mic
ilié
es 

en 
201
4

Revue annuelle de gestion 15 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 1
6E

PA
RI

S 1
2E

AR
GE

NT
EU

IL

NA
NT

ER
RE

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

SA
IN

T-D
EN

IS

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

PA
RI

S 1
5E

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

CL
AM

AR
T

NO
ISY

-LE
-G

RA
ND

BO
ND

Y

ST
AIN

S

MO
NT

RE
UI

L

BO
BIG

NY

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

PA
RI

S 1
3E

SA
RC

EL
LE

S

RO
ISS

Y-E
N-

FR
AN

CE

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 1
9E

PA
RI

S 2
0E

PA
RI

S 1
8E

PA
RI

S 1
7E

PA
RI

S 1
4E

PIS
CO

P

DU
GN

Y

CR
ET

EI
L

SA
NN

OI
S

TA
VE

RN
Y

BE
ZO

NS

LIV
RY

-G
AR

GA
N

SE
VR

ES

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

EC
OU

EN

VIL
LE

PA
RI

SI
S

PA
RI

S 7
E

CH
AM

PIG
NY

-S
UR

-M
AR

NE

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

NO
ISI

EL

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

LE
 M

ES
NI

L-A
ME

LO
T

PA
RI

S 8
E

LE
 P

IN

SA
IN

T-P
RI

X

VIL
LE

JU
IF

CO
UR

TR
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UB

RO
N

FR
AN

CO
NV

ILL
E

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EIN
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

MO
NT

FE
RM

EIL

PA
RI

S 1
1E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

LE
 TH

ILL
AY

NO
ISY

-LE
-S

EC

SA
IN

T-O
UE

N

EM
ER

AIN
VI

LL
E

VA
UJ

OU
RS

SU
RE

SN
ES

PU
TE

AU
X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

MA
UR

EG
AR

D

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

MA
ISO

NS
-A

LF
OR

T

CA
CH

AN

PA
RI

S 1
0E

PA
RI

S 5
E

VIL
LE

MO
MB

LE

AR
CU

EI
L

CH
AT

ILL
ON

DO
MO

NT

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 9
E

PA
RI

S 6
E

BE
AU

CH
AM

P

AR
NO

UV
ILL

E

LE
 R

AIN
CY VIL

LIE
RS

-S
UR

-M
AR

NE
VA

NV
ES

MA
LA

KO
FF

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 4
E

PA
RI

S 1
ER

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

LA
 Q

UE
UE

-E
N-

BR
IE

PA
RI

S 2
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

MO
NT

MO
RE

NC
Y

PO
NT

AU
LT

-
CO

MB
AU

LT

RO
MA

IN
VIL

LE

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AS
NI

ER
ES

-S
UR

-S
EI

NE

MO
NT

MA
GN

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-F

RA
NC

E

LE
 P

LE
SS

IS
-TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

MO
NT

LIG
NO

N

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

AL
FO

RT
VI

LL
E

NE
UI

LL
Y-S

UR
-S

EIN
E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UXSA
IN

T-G
RA

TIE
N

SA
IN

T-L
EU

-LA
-F

OR
ET

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

NE
UI

LL
Y-P

LA
IS

AN
CE

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
ISY

-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 3
E

LE
S 

LIL
AS

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS-

CO
LO

MB
ES

LE
 P

LE
SS

IS
-

BO
UC

HA
RD

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AI

NT
-

DE
NI

S

FO
NT

EN
AY

-A
UX

-R
OS

ES

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IEN
-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

VA
IR

ES
-

SU
R-

MA
RN

E

MA
RG

EN
CY

OR
ME

SS
ON

-S
UR

-M
AR

NE

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AIS

VA
UD

HE
RL

AN
D

2 9
19

212

1 6
84

2 5
90

83

8 9
00

8 7
80

7 7
41

4 9
58

10 
509

5 5
63

8 3
36

3 9
88

6 6
98

4 4
32

52
3 4

50

12 
276

3 7
72

9 5
37

62

2 0
12

6 0
20

5 3
46

702

3 9
88

7 8
56

8 1
29

6 0
03

30

2 1
47

4 2
23

2 1
97

5 1
14 3 7

58

2 9
80

14 
013

3 3
64

3 3
14

4 8
03

357
484 3 3

32

371

3 1
03

418

8 9
58

4 5
96

10 
861

1 4
39

2 5
23

654

3 9
02

7 9
56

14 
084

8 4
84

7 7
64

4 4
95

4 2
75

5 5
81

2 3
68

3 5
40

3 9
17

1 5
11

3 1
62

1 4
39

981

4 2
30

13 
582

14 
297

5 0
53

712

11 
522

4 8
80

8 2
97

2 3
95

6 1
21

541
606

1 9
09

1 5
43

2 3
54

4 6
42

173
575

5 2
07

2 7
15

3 3
78

120

7 3
572 2

69

2 7
90

2 3
35

164

2 5
38

1 3
21

3 8
25

2 1
52

1 2
55

4 4
40

1 9
32

4 1
93

9 0
34

990

586

1 4
86

1 0
40

2 4
52

1 7
68

2 8
04

1 2
64

2 2
32

2 8
04

4 2
78

5 5
09

3 9
53

2 9
57

812

2 2
65

1 2
33

6 8
32

811

1 3
48

2 2
48

1 5
69

3 2
05

2 6
51

1 7
745 4

50

1 6
03

1 2
96

3 9
75

1 8
06

1 6
73

3 9
68

2 2
25

2 4
65

1 2
61

22

2 4
54

696

508

1 3
92

2 6
70

3 9
42

2 5
68

2 0
41

2 2
32

1 1
90

1 9
51

1 1
93

1 3
05

2 0
45

219

1 2
38

1 3
63

1 7
29

1 6
48

1
VA

L D
'OI

SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

PA
R

T
 D

E
 L

A
 P

O
P

U
L

A
T

IO
N

 
Â

G
É

E
 D

E
 M

O
IN

S
 D

E
 6

 A
N

S
 

E
N

 2
01

2

En
 20

12,
 le

 dé
par

tem
ent

 co
mp

te 
prè

s d
e 1

50
000

 en
fan

ts d
e m

oin
s d

e 6
 an

s, s
oit 

10 
% 

de 
la

pop
ula

tion
 d

u 
dép

art
em

ent
, l

e 
tau

x l
e 

plu
s

éle
vé 

de 
Fra

nce
 mé

tro
pol

itai
ne,

 su
pér

ieu
r d

e 2
poi

nts
 à 

la 
mo

yen
ne 

rég
ion

ale
. L

eur
 no

mb
re

est
 en

 au
gm

ent
atio

n d
epu

is 
200

7 (
+ 

6 0
00

enf
ant

s) e
n r

ais
on 

de 
la c

rois
san

ce 
du 

tau
x d

e
nat

alit
é 

et 
de 

la 
pré

sen
ce 

tou
jou

rs 
plu

s
imp

ort
ant

e d
es 

fam
ille

s a
vec

 en
fan

ts 
dan

s l
e

dép
art

em
ent

. D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

2016_DSOE-SOD_RAG_C18

10,
5 %

 et 
plu

s
de 

10 
% 

à m
oin

s d
e 1

0,5
 %

De
 9,5

 %
 à m

oin
s d

e 1
0 %

De
 9 %

 à m
oin

s d
e 9

,5 %
De

 8,5
 %

 à m
oin

s d
e 9

 %
Mo

ins
 de

 8,5
 %

En
 Se

ine
-Sa

int-
De

nis
 : 9

,8 %
En

 Île
-de

-Fr
anc

e : 
8,2

 %

Revue annuelle de gestion 16 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-M
AL

MA
IS

ON

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E

PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

9 6
95

684

5 7
43

8 1
79

29 
952

35 
191

26 
991

25 
076

14 
805222

16 
854

32 
308

25 
367

11 
869

21 
477

16 
739

11 
043

11 
301

6 2
72

6 7
01

179

7 6
11

27 
104

8 7
90

44 
387

19 
324

9 7
96

16 
258

13 
449

23 
767

24 
312

18 
656

12 
401

11 
179

8 6
56

15 
465

36 
587

4 4
57

196

7 0
55

10 
958

44 
505

14 
822

10 
719

7 9
34

108

5 1
61

4 9
32

25 
836

13 
650

11 
090

42 
695

2 0
85

38 
931

21 
366

7 2
94

34 
077

25 
024

24 
679

14 
036

11 
958

14 
023

15 
898

12 
130

10 
351

6 4
79

4 7
16

11 
686

7 5
44

658

13 
824

8 2
37

9 9
47

346
1 1

78
1 8

22

7 0
92

14 
651

21 
725

7 3
55

1 1
72

740

7 9
54

4 3
52

6 2
20

8 2
19

3 4
02

1 8
98

17 
590

5 5
31

1 8
27

11 
945

15 
543

84

21 
083

4 6
48

3 6
42

10 
702

7 0
13

5 3
91

8 8
18

11 
545

4 2
63

3 6
08

8 1
52

12 
467

14 
140

2 4
83

26 
149

8 4
44

5 8
94

4 3
09

4 0
54

2 0
38

2 0
52

7 0
10

7 0
20

5 2
87

10 
887

2 0
23

14 
399

9 4
61

5 6
89

18 
873

4 8
58

4 2
32

4 2
72

3 1
90

2 4
66

8 1
86

10 
938

3 8
60

7 0
01

15 
134

7 5
62

11 
486

7 4
56

2 5
26

7 1
21

2 5
81 10 

278

1 6
26

10 
465

4 3
22

6 4
23

3 6
03

5 6
76

789

4 0
99

10 
998

2 1
20

6 3
15

5 7
15

3 6
36

4 1
25

3 6
37

5 0
83

4 8
28

19
VA

L D
'OI

SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

PA
R

T
 D

E
 L

A
 P

O
P

U
L

A
T

IO
N

Â
G

É
E

 D
E

 M
O

IN
S

 D
E

 2
0 

A
N

S
 

E
N

 2
01

2

La 
jeu
nes
se 
de 
la 
pop
ula
tion
 e
st 
une
 d
es

car
act
éris
tiqu
es 
ma
jeu
res
 de
 la
 S
ein
e-S
ain
t-

De
nis
 : 2
9 %
  d
e la
 po
pul
atio
n a
 m
oin
s d
e 2
0

ans
. C
’es
t la
 pa
rt l
a p
lus
 im
por
tan
te 
d’Îl
e-d
e-

Fra
nce
 (2
6 %
). L
es 
com
mu
nes
 de
 l'o
ues
t et
 du

nor
d 
du 
dép
art
em
ent
 a
ffic
hen
t le
s p
art
s l
es

plu
s 
imp
ort
ant
es,
 d
’un
 n
ive
au 
sim
ilai
re 
aux

com
mu
nes
 li
mit
rop
hes
 d
u 
Val
-d’O
ise
. C
’es
t

tou
tefo
is à
 Cl
ich
y-s
ous
-Bo
is q
ue 
la 
par
t e
st 
la

plu
s 
imp
ort
ant
e, 
les
 m
oin
s 
de 
20 
ans
 y

rep
rés
ent
ent
 38
 %
 de
 la
 po
pul
atio
n. 
C’e
st 
au

Ra
inc
y, 
com
mu
ne 
voi
sin
e, 
que
 la
 pa
rt e
st 
la

plu
s fa
ible
 (2
3 %
).

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C4

30 
% 
ou 
plu
s

De
 28
% 
à m
oin
s d
e 3
0 %

De
 26
,5 %
 à m
oin
s d
e 2
8 %

De
 25
 %
 à m
oin
s d
e 2
6,5
 %

Mo
ins
 de
 25
 %

En
 Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 : 2
9 %

En
 Île
-de
-Fr
anc
e : 
26 
%

21 
366
Eff
ect
if d
e la
 po
pul
atio
n â
gée
 de
 

mo
ins
 de
 20
 an
s

Revue annuelle de gestion 17 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-M
AL

MA
IS

ON

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E

PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

JO
UY

-E
N-

JO
SA

S

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

GU
YA

NC
OU

RT

RO
CQ

UE
NC

OU
RT

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

6 1
37

272

3 0
36

4 1
55

92 9 6
74

16 
841

46 
988

30 
096

14 
035

9 9
02

8 2
47

5 2
31

14 
040

13 
639

13 
257

18 
304

4 1
92

8 5
05

10 
401

8 0
72

44

3 5
14

109

4 9
68

6 9
04

16 
859

8 3
95

3 9
25

7 5
76

52 
570

7 4
50 5 1

97

7 0
89

11 
019

956
11 

848

15 
836

14 
390

5 8
35

626

6 3
06

39 
464

2 0
60

4 0
48

128

7 2
78

33 
715

9 9
09

5 2
47

8 6
73

4 7
67

5 2
19

4 2
14

5 1
65

3 6
65

24 
617

10 
439

1 1
18

6 1
76

37 
478

35 
071

8 6
23

10 
633

9 4
02

4 7
60

33 
841

15 
057

31 
173

8 0
41

10 
956

5 4
95

4 1
74

5 0
57

6 8
06

568

4 5
24

7 1
69

1 0
85

220

5 5
00

13 
382

5 5
12

576

7 1
84

4 0
52

3 4
03

4 8
97

8 4
28

1 2
64

1 5
33

7 6
80

4 0
06

1 0
85

11 
015

14 
999

2 4
34

1 8
33

67

15 
185

4 5
84

3 6
20

4 1
65

3 4
33

3 3
05

3 8
66

7 1
73

16 
989

28 
011

1 3
29

8 6
78

7 6
36

5 8
53

3 9
26

1 9
16

2 6
27

2 2
46

1 0
24

6 8
28

5 5
96

4 5
50

1 6
49

5 6
75

4 7
87

14 
142

3 3
71

1 4
86

4 1
80

3 0
48

2 4
34

9 9
51

13 
791

2 7
65

8 7
79

5 4
58

11 
582

5 1
08

9 9
03

5 6
06

3 5
97

12 
169

4 8
17

2 8
37

1 4
33

6 0
50

5 4
47

3 8
81

2 5
03

4 5
64

6 4
57

624

3 0
62

3 2
24

1 0
66

2 8
13

2 9
53

4 7
42

2 5
98

11

16

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

PA
R

T
 D

E
 L

A
 P

O
P

U
L

A
T

IO
N

 
Â

G
É

E
 D

E
 6

0 
A

N
S

 E
T

 P
LU

S
 

E
N

 2
01

2

A l
’inv
ers
e d
e la
 pa
rt d
es 
mo
ins
 de
 20
 an
s, 
la

par
t de
 la 
pop
ula
tion
 âg
ée 
de 
60 
ans
 et 
plu
s e
n

Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 (1
6%
) e
st l
a p
lus
 fa
ible
 de
s

dép
art
em
ent
s d
’Île
-de
-Fr
anc
e. 
A C
lich
y-s
ous
-

Bo
is e
t V
ille
tan
eus
e o
ù l
es 
plu
s â
gés
 so
nt 
les

mo
ins
 
nom
bre
ux,
 
ils 
rep
rés
ent
ent
 
une

per
son
ne 
sur
 dix
. A 
l’op
pos
é, d
ans
 les
 vil
les
 où

ils 
son
t l
es 
plu
s 
rep
rés
ent
és,
 à
 C
oub
ron
,

Go
urn
ay-
sur
-M
arn
e o
u L
e R
ain
cy,
  il
s p
èse
nt

pou
r u
n c
inq
uiè
me
 de
 la 
pop
ula
tion
.

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C5

18 
% 
ou 
plu
s

De
 16
 %
 à m
oin
s d
e 1
8 %

De
 14
 %
 à m
oin
s d
e 1
6 %

De
 12
 %
 à m
oin
s d
e 1
4 %

Mo
ins
 de
 12
 %

En
 Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 : 1
6 %

En
 Île
-de
-Fr
anc
e : 
17 
%

21 
366
Eff
ect
if d
e la
 po
pul
atio
n â
gée
 de
 

60 
ans
 et 
plu
s

Revue annuelle de gestion 18 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 1
6E

PA
RI

S 1
2E

AR
GE

NT
EU

IL

NA
NT

ER
RE

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

SA
IN

T-D
EN

IS

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

PA
RI

S 1
5E

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

CL
AM

AR
T

NO
ISY

-LE
-G

RA
ND

BO
ND

Y

ST
AIN

S

MO
NT

RE
UI

L

BO
BIG

NY

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

PA
RI

S 1
3E

SA
RC

EL
LE

S

RO
ISS

Y-E
N-

FR
AN

CE

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 1
9E

PA
RI

S 2
0E

PA
RI

S 1
8E

PA
RI

S 1
7E

PA
RI

S 1
4E

PIS
CO

P

DU
GN

Y

CR
ET

EI
L

SA
NN

OI
S

TA
VE

RN
Y

BE
ZO

NS

LIV
RY

-G
AR

GA
N

SE
VR

ES

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

EC
OU

EN

VIL
LE

PA
RI

SI
S

PA
RI

S 7
E

CH
AM

PIG
NY

-S
UR

-M
AR

NE

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

NO
ISI

EL

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

LE
 M

ES
NI

L-A
ME

LO
T

PA
RI

S 8
E

LE
 P

IN

SA
IN

T-P
RI

X

VIL
LE

JU
IF

CO
UR

TR
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UB

RO
N

FR
AN

CO
NV

ILL
E

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EIN
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

MO
NT

FE
RM

EIL

PA
RI

S 1
1E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

LE
 TH

ILL
AY

NO
ISY

-LE
-S

EC

SA
IN

T-O
UE

N

EM
ER

AIN
VI

LL
E

VA
UJ

OU
RS

SU
RE

SN
ES

PU
TE

AU
X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

MA
UR

EG
AR

D

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

MA
ISO

NS
-A

LF
OR

T

CA
CH

AN

PA
RI

S 1
0E

PA
RI

S 5
E

VIL
LE

MO
MB

LE

AR
CU

EI
L

CH
AT

ILL
ON

DO
MO

NT

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 9
E

PA
RI

S 6
E

AR
NO

UV
ILL

E

LE
 R

AIN
CY VIL

LIE
RS

-S
UR

-M
AR

NE
VA

NV
ES

MA
LA

KO
FF

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 4
E

PA
RI

S 1
ER

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

LA
 Q

UE
UE

-E
N-

BR
IE

PA
RI

S 2
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

MO
NT

MO
RE

NC
Y

PO
NT

AU
LT

-
CO

MB
AU

LT

RO
MA

IN
VIL

LE

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AS
NI

ER
ES

-S
UR

-S
EI

NE

MO
NT

MA
GN

Y
BO

NN
EU

IL-
EN

-F
RA

NC
E

LE
 P

LE
SS

IS
-TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

MO
NT

LIG
NO

N

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

AL
FO

RT
VI

LL
E

NE
UI

LL
Y-S

UR
-S

EIN
E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UXSA
IN

T-G
RA

TIE
N

SA
IN

T-L
EU

-LA
-F

OR
ET

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

NE
UI

LL
Y-P

LA
IS

AN
CE

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
ISY

-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 3
E

LE
S 

LIL
AS

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS-

CO
LO

MB
ES

LE
 P

LE
SS

IS
-

BO
UC

HA
RD

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AI

NT
-

DE
NI

S

FO
NT

EN
AY

-A
UX

-R
OS

ES

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IEN
-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

VA
IR

ES
-

SU
R-

MA
RN

E

MA
RG

EN
CY

OR
ME

SS
ON

-S
UR

-M
AR

NE

EP
IA

IS
-LE

S-
LO

UV
RE

S

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AIS

LO
UV

RE
S

EZ
AN

VI
LL

E

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
 P

LE
SS

IS
-G

AS
SO

T

-3

29

-60
4

-33
4

-41
3

-15
1

-95
4

-79
0

-30
4

1 0
28

6

-29
2

1

-14

-63
9

-1 
034

-63
4

-42
2

12

-79

-66

-6

-37

-39
6

21

-36
7

-31
2

-45
4

-46
8

-22
4

-22
7

-39
3

302

71

-40
1

14

-23
5

32

-18
5

108

-24
9

-65
3

2

-50

647

204

-16 98

93

-11
4

-23
2

-1 
017

-35
7

-42

-51
3

-72

-36
0

-1 
258

-34

-27
9

2

-23
9

-77
2

-19
8

-17
7

-22
2

-31

-30
9

-17
6

125

49

-27
2

-77
7

-54

458

-87
8

-1 
056

-16
3

24

-8

11

21

26 -16
1

-86

-1 
720

-37
3

-71
5

-69
8-30

0

-47
1

17

16

-20
9

-11
4

-17
9

-10
6

-1 
066

-38
0

123

-36
7

-17
5

15

-14
7

-59
1

-38

-43

118

120

-32
7

-13
8

-53
4

-10
9

-44
4

52

-66
6

-1 
069

-26
5

-89
3

43

-30
4

-14

-25
7

-12
3

-50
3

-59

-23
7

-67
8

227

-44
1

-45

-21
8

-16
9

-10
8

-45
6

-23
4

-50
5

-89 -31
5

-86

-12

-26
6

-21
8

-91

-28
8-24 -23
2

-31
1

-8

217-1

-26
5

-10
4

160

-10
5

-62

5

-12
5

-22
6

-35
4

-19

78
-32

-3

-3

-55
VA

L D
'OI

SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

S
O

L
D

E
 M

IG
R

A
TO

IR
E

 A
N

N
U

E
L

 
M

O
Y

E
N

 P
O

U
R

 L
A

 P
É

R
IO

D
E

 
20

07
-2

01
2

En
tre
 2
007
 e
t 2
012
, l
es 
dép
art
s s
ont
 p
lus

nom
bre
ux 
que
 le
s 
arr
ivé
es 
dan
s 
tou
s 
les

dép
art
em
ent
s d
e l
a r
égi
on 
à l
’ex
cep
tion
 de
 la

Se
ine
-et
-M
arn
e, 
le 
sol
de 
mig
rat
oire
 r
est
e

pou
rta
nt 
le 
plu
s 
déf
icit
aire
 e
n 
Se
ine
-Sa
int-

De
nis
 (-
12 
000
 ha
bita
nts
 pa
r a
n).
 C
e d
éfic
it

c’e
st 
mê
me
 ac
cen
tué
 pa
r ra
ppo
rt à
 la
 pé
riod
e

pré
céd
ent
e :
 il 
est
 qu
atr
e f
ois
 pl
us 
imp
orta
nt

qu’
ent
re 
199
9 
et 
200
7. 
Se
ule
s 
que
lqu
es

com
mu
nes
 so
nt 
épa
rgn
ées
 et
 pr
ése
nte
nt 
un

sol
de 
mig
rat
oire
 p
osi
tif 
(Le
-Bo
urg
et, 
Les

Pa
vill
ons
-So
us-
boi
s, 
Go
urn
ay-
sur
-M
arn
e, 
et

Vau
jou
rs)
.

D
if

fé
re

n
ce

 e
n

tr
e 

la
 v

ar
ia

ti
o

n
 d

e 
la

 
p

o
p

u
la

ti
o

n
 e

t 
le

 s
o

ld
e 

n
at

u
re

l

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

2016_DSOE-SOD_RAG_C6

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 Et
at-

Ci
vil

No
mb

re 
mo

yen
 de

 pe
rso

nn
es 

pa
r a

n
300
 pe
rso
nne
s o
u p
lus

de 
100
 à 2
99 
per
son
nes

de 
1 à
 99
 pe
rso
nne
s

de 
- 9
9 à
 0 p
ers
onn
nes

de 
- 2
99 
à -
 10
0 p
ers
onn
es

- 30
0 p
ers
onn
es 
ou 
mo
ins

Revue annuelle de gestion 19 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 20 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 21 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 22 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 23 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 24 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 25 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 26 Septembre 2016



Revue annuelle de gestion 27 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

CA
CH

AN

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-
MA

LM
AI

SO
N

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

L' 
HA

Y-L
ES

-R
OS

ES

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

32 
%

29,
3 %

25,
6 %

14 
%

31,
6 %

17,
2 %

18,
9 %

36,
4 %

26,
6 %

35 
%

19 
%

27,
1 %

40,
2 %

27,
8 %

30,
3 %

37 
%

35,
2 %

32 
%

18,
9 %

34,
9 %

15,
8 %

23,
3 %

25 
%

40,
1 %

27 
%

21,
2 %

31,
7 %

28,
8 %

18,
6 %

29,
8 %

41,
5 %

13,
6 %

24,
9 %

35,
8 %

37 
%

37,
6 %

21,
9 %

25,
2 %

32,
4 %

26 
%

28,
1 %

32,
3 %

23,
5 %

15,
5 %

27,
6 %

25,
9 %

19,
4 %

23,
5 %

27,
9 %

38,
6 %

17,
9 %

28,
5 %

19,
8 %

21 
%

27,
2 %

36,
6 %

37,
7 %

42,
8 %

28 
%

18,
9 %

24 
%35,

7 %

21 
%

31,
9 %

40,
7 %

29,
4 %

32,
2 %

25,
7 %

24,
6 %

22,
5 %

33,
3 %

32,
7 %

35 
%

25,
8 %

16,
8 %

24,
2 %

31,
3 %

21,
7 %

32,
3 %

20,
8 %

18,
2 %22,

7 %

15,
3 %

18,
1 %

26,
1 %

36,
5 %

19 
%

17,
7 %

32,
6 %

20 
%

22,
5 %

20,
2 %

20,
3 %

22,
9 %

13,
7 %

26,
3 %

18,
4 %

33,
8 %

28,
3 %

34,
1 %

11,
1 %

24,
8 %

17,
9 %

23,
6 %

36,
7 %

21,
9 %

20,
9 %

24,
3 %

26,
1 %

23,
2 %

30,
1 %

27,
6 %

20,
1 %

18,
4 %

18,
2 %

23,
7 %

23,
2 %

20,
6 %

16,
9 %

24,
4 %

25 
%

26,
7 %

17,
3 %

19,
5 %

24 
%

19,
2 %

24,
3 %

41,
2 %

26,
5 %

23,
3 %

17,
4 %

16,
6 %

29,
8 %

19,
3 %

22,
6 %

40 
%

21 
%

17,
3 %

15,
5 %

19,
4 %

16,
2 %

20,
3 %

17,
6 %

24 
%

17,
7 %

26,
1 %

32,
1 %

16,
9 %

28,
8 %

17,
4 %

35,
7 % 32,

3 %

25,
5 %

21,
6 %

18,
7 %

29,
8 %

22,
2 %

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

TA
U

X
 D

E
 C

H
Ô

M
A

G
E

 D
E

S
15

-2
4 

A
N

S
 E

N
 2

01
2

Le 
chô

ma
ge 

tou
che

 plu
s fo

rtem
ent

 les
 jeu

nes
.

Ce
 co

nst
at 

est
 pa

rtic
uliè

rem
ent

 vr
ai 

en 
Se

ine
-

Sa
int-

De
nis

, a
vec

 34
 %

 de
s j

eun
es 

de 
15-

24
ans

 au
 ch

ôm
age

 en
 20

12 
(25

 %
 en

 m
oye

nne
en 

Ile-
de-

Fra
nce

).
15 

ville
s d

u d
épa

rte
me

nt 
son

t a
u-d

ess
us 

de 
35

% 
(do

nt 
7 s

e s
itue

nt 
à P

lain
e C

om
mu

ne)
 :

Au
ber

vill
iers

, 
Au

lna
y-s

ous
-Bo

is, 
Le-

Bla
nc-

Me
sni

l, 
Bo

ndy
, 

Cli
chy

-so
us-

Bo
is, 

La
Co

urn
euv

e, 
L'Il

e-S
ain

t-D
eni

s, 
Mo

ntfe
rm

eil,
No

isy
-le-

sec
, P

ierr
efit

te-s
ur-

Se
ine

, S
ain

t-D
eni

s,
Se

vra
n, S

tain
s, V

ille
pin

te e
t V

ille
tan

eus
e.

Se
ule

s 
6 

com
mu

nes
, 

tou
tes

 à
 l

'es
t 

du
dép

art
em

ent
, o

nt 
un 

tau
x d

e 
chô

ma
ge 

des
jeu

nes
 inf

érie
ur à

 25
 %.

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

P
o

u
rc

en
ta

g
e 

d
e 

ch
ô

m
eu

rs
 d

e 
15

-2
4 

an
s 

d
an

s 
la

 p
o

p
u

la
ti

o
n

 
ac

ti
ve

 d
u

 m
êm

e 
âg

e

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C9

35 
% 

et p
lus

De
 30

 %
 à m

oin
s d

e 3
5 %

De
 25

 %
 à m

oin
s d

e 3
0 %

De
 20

 %
 à m

oin
s d

e 2
5 %

Mo
ins

 de
 20

 %
En

 Se
ine

-Sa
int-

De
nis

 : 3
4 %

En
 Île

-de
-Fr

anc
e : 

25 
%

Revue annuelle de gestion 28 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
SMI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

CA
CH

AN

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-
MA

LM
AI

SO
N

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E

PA
RI

S 
14

E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE PA

RI
S 

9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

FR
AN

CO
NV

ILL
E

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

12 
%

14,
1 %

10 
%

16,
7 %

9,9
 %

17,
4 %

9,1
 %

18,
6 %

11,
8 %

8,4
 %

12,
8 %

23,
7 %

14,
9 %

8,1
 %

18 
%

19,
4 %

14,
2 %

23 
%

17,
9 %

14 
%

9,3
 %

8,9
 %

12 
%

7,8
 %

12 
%

7,4
 %

20,
4 %

18,
4 %

12,
8 %

10,
1 %

26,
8 %

8 %

9,5
 %

19,
1 %

16,
4 %

19,
8 %

11,
8 %

11 
%

13,
4 %

16,
2 %

21,
6 %

18 
%

9,7
 %

12 
%

8 %

11,
5 %

17 
%

15,
9 %

10,
7 %

10,
7 %

14,
7 %

10,
3 %

13,
5 %

9 %
17,

5 %

13,
6 %

24,
2 %9 %

11,
5 %

19 
%

11,
1 %

12,
7 %

21,
6 %

19,
9 %

17,
9 %

22,
1 %

14,
5 %

11,
7 %

13,
3 %

8,3
 %8,5

 %

21,
6 %

7,7
 %

8,7
 %

9,2
 %

9,4
 %

11,
1 %

15,
9 %

9,1
 %

8,6
 %

8,9
 %

8,2
 %

9,8
 %

14,
1 %

6,5
 %

10,
6 %

10,
4 %

11,
2 %

16,
2 %

12,
2 %

7,8
 %

12,
9 %

10,
8 %

24,
3 %

17,
2 %

10,
3 %

10,
8 %

11,
5 %

9,7
 %

8,5
 %

15,
4 %

19,
6 %

10,
7 %

20,
2 %

9,5
 %

9 %

8,7
 %

18,
5 %

6,8
 % 10,

4 %

10,
1 %

8,3
 %

6,7
 %

13,
9 %

9,8
 %

11,
3 %

10,
3 %

14,
4 %

9,6
 %

12,
6 %

8 %

14,
9 %

14,
9 %

11,
8 %

11,
4 %

9,8
 %

9,1
 %

16,
9 % 9 %

9,8
 %

10 
%

13,
6 %

11,
1 %

24,
3 %

7,2
 %

9,6
 %

10,
1 %

8,7
 %

11,
8 %

9,7
 %

18,
4 %

10,
2 %

11,
3 %

9,5
 %

8,5
 %

11 
%

10,
7 %

13,
6 %

14,
4 %

11,
1 %

11,
4 %

20,
4 % 16,

6 %

9,6
 %

6,9
 %

17,
4 %

14 
%

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

TA
U

X
 D

E
 C

H
Ô

M
A

G
E

 D
E

S
 

15
-6

4 
A

N
S

 E
N

 2
01

2

Ave
c u

n t
aux

 de
 ch

ôm
age

 de
s 1

5-6
4 a

ns 
de

18 
% 

en 
201

2, 
soi

t 6
 po

ints
 de

 pl
us 

que
 la

mo
yen

ne 
fra

nci
lien

ne,
 la

 S
ein

e-S
ain

t-D
eni

s a
le p

lus
 for

t ta
ux 

de 
la r

égi
on.

Le 
tau

x d
e c

hôm
age

 dé
pas

se 
20 

% 
dan

s 1
1

des
 4

0 
vill

es 
du 

dép
art

em
ent

, d
ont

 7
 so

nt
situ

ées
 à 

Pla
ine

 C
om

mu
ne.

 Il 
atte

int 
mê

me
27 

% 
à L

a C
our

neu
ve.

Se
ule

s 8
 co

mm
une

s, 
tou

tes
 sit

uée
s à

 l'e
st 

du
dép

art
em

ent
, on

t u
n t

aux
 de

 ch
ôm

age
 de

s 1
5-

64 
ans

 in
fér

ieu
r à

 la
 m

oye
nne

 ré
gio

nal
e. 

Le
tau

x d
esc

end
 à 

8 %
 à 

Co
ubr

on 
et 

Go
urn

ay-
sur

-ma
rne

.

Po
urc

en
tag

e d
e c

hô
me

urs
 de

 15
-64

 an
s 

dan
s la

 po
pu

lat
ion

 ac
tiv

e d
u m

êm
e â

ge

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

 
0

1
2

3K
ilo

mè
tre

s

2016_DSOE-SOD_RAG_C8

20 
% 

et p
lus

De
 16

,5 %
 à m

oin
s d

e 2
0 %

De
 13

 %
 à m

oin
s d

e 1
6,5

 %
De

 10
 %

 à m
oin

s d
e 1

3 %
Mo

ins
 de

 10
 %

En
 Se

ine
-Sa

int-
De

nis
 : 1

8 %
En

 Île
-de

-Fr
anc

e : 
12 

%

Revue annuelle de gestion 29 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT

AR
CU

EI
L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-
MA

LM
AI

SO
N

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

MO
NT

IG
NY

-
LE

S-
CO

RM
EI

LL
ES

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

99

2 6
37

1 1
78

25

2 8
23

4 5
15

9 9
79

4 1
24

13 
056

10 
614

808

6 0
79

628

4 9
25

8 1
06

42

3 7
42

19 
238

10 
422

2 7
35

752

20

1 5
04

237

9 4
65

8 8
25

279

944

7 7
41

6 6
27

1 5
71

3 3
00

376

8 3
09

14 
188

4 1
76

4 5
98

7 3
95

71

3 4
73

3 2
38

2 5
61

917

8 9
93

193
406

10 
989

73

315

593

879

1 7
89

719

77

2 0
26 3 6

84

6 0
19

11 
885

489

4 8
86

19 
113

1 4
19

9 5
84

8 3
92

6 4
46

3 7
21

6 6
96

8 3
61

3 6
22

7 1
62

739

671

2 4
75

1 7
31

6 3
09

18 
077

19 
321

7 3
83

639

344

16 
057

5 9
44

1 8
12

1 2
86

8 1
47

1 0
31

2 4
38

6 8
20

165

1 9
46

2 7
64

3 2
50

1 4
64

1 0
86

2 3
47

3 6
44

1 3
30

6 8
48

1 0
09

1 7
82

1 2
11

8 9
38

1 9
67

1 2
50

1 0
67

937

763

5 0
05

866

3 7
41

1 2
69

5 0
52

542

2 7
17

1 7
21

5 3
76

10 
808

717

1 3
16

2 1
82

1 5
00

6 5
74

916

1 0
57

1 2
52

388
1 4

03

263

4 8
96

1 6
02

941

4 3
81

1 7
36

53 730

1 6
74

634

2 1
87

2 5
40

1 6
63

872

2 1
76

1 9
15

1 7
43

1 1
99

1 7
06

1 1
08

1 0
9139

1 2
53

264

1 5
96

1 4
06

1 7
68

622

483

1 7
39

1 4
751 0
51

267
1 6

94

487

796

49

622
1 2

885036

2 0
24

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

2016_DSOE-SOD_RAG_C10

TA
U

X
 D

E
 P

O
P

U
L

A
T

IO
N

 
C

O
U

V
E

R
T

E
*   P

A
R

 L
E

 R
E

V
E

N
U

 
D

E
 S

O
L

ID
A

R
IT

É
 A

C
T

IV
E

 
E

N
 2

01
4

* : 
Po

pul
atio

n c
ouv

ert
e a

u 3
1/1

2/2
014

 (a
lloc

ata
ires

, 
con

join
ts +

 en
fan

ts à
 ch

arg
e) 

rap
por

tée
 à l

a 
pop

ula
tion

 tot
ale

 en
 20

12

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

En
 20

14,
 le 

rev
enu

 de
 so

lida
rité

 ac
tive

 (R
SA

)
cou

vra
it 

11 
% 

de 
la 

pop
ula

tion
 s

équ
ano

-
dio

nys
ien

ne 
(co

ntr
e 

5 
% 

en 
Fra

nce
mé

trop
olit

ain
e),

 so
it 1

67 
727

 pe
rso

nne
s.

Le 
tau

x d
e p

opu
lati

on 
cou

ver
te 

par
 le

 R
SA

dép
ass

e 1
8 %

 da
ns 

7 v
ille

s d
u d

épa
rte

me
nt

(do
nt 

5 à
 Pl

ain
e C

om
mu

ne)
. Il 

atte
int 

22 
% 

à
Clic

hy-
sou

s-B
ois

. S
eul

 C
oub

ron
 et

 G
our

nay
-

sur
-ma

rne
 (4

 %
) o

nt 
un 

tau
x i

nfé
rieu

r à
 la

mo
yen

ne 
fra

nci
lien

ne.

** :
 Do

nné
es 

non
 co

mm
uni

qué
es 

pou
r le

s
com

mu
nes

 ay
ant

 mo
ins

 de
 10

0 a
lloc

ata
ires

.

So
urc

es
 : C

AF
 au

 31
/12

/20
14

 - I
NS

EE
 R

ec
en

se
me

nt 
de

 la
 po

pu
lat

ion

NC
**

No
mb

re d
e p

ers
onn

es 
cou

ver
tes

 
par

 le 
RS

A a
u 3

1/1
2/2

014
8 4

31

Po
pu

lat
ion

 co
uv

ert
e e

n p
ou

rce
nta

ge
18 

% 
ou 

plu
s

De
 15

 %
 à m

oin
s d

e 1
8 %

De
 12

 %
 à m

oin
s d

e 1
5 %

De
 9 %

 à m
oin

s d
e 1

2 %
Mo

ins
 de

 9 %

Revue annuelle de gestion 30 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UR

TR
Y

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

CA
CH

AN

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-
MA

LM
AI

SO
N

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

MO
NT

IG
NY

-
LE

S-
CO

RM
EI

LL
ES

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

534

976

8

385

830

71

923

1 2
54

540

4 1
99

2 9
40

5 6
85

3 4
50

1 4
15

669

319

2 0
14

6 4
11

63

547

3 7
19 345

951

142

1 6
85

2 9
28

975

233

681

17

1 3
03

64

1 1
98

218

580

628

245

86

12

241

537

5 2
87

56

1 1
36

5 4
13

2 6
25

113

300

198

331

2 2
28

153

486

15

2 4
19

3 5
68

592

2 6
17

2 1
19 1 4

40

1 3
24

442

426

5 7
42

313

66

1 1
43

373

264
794

7 5
52

2 8
98

958

3 5
03

773

1 0
17

131

492

847

589

796

103

24

568

323

25

330

95

142

24
28

719

555

1 9
70

2 2
57

847

63

7 6
22

8 6
35

389

207

701

179

1 8
13

125

195

5 5
26

416

301

4 3
43

114

123

3 7
12

1 4
95

169

1 8
21

2 8
39

459

1 2
56

2 3
85

1 0
53

256

836

759

1 9
50

2 6
40

202

295

2 0
14

144

603

735

446
40

3 2
53

2 5
56

328
387

569

231

182

441

135

2 5
67

2 0
11

1 2
64

1 4
65

690

1 8
13

976

94

651

677

5 7
44

468

384

297

245

1 3
55

715

1 5
63

650

900
763

60

1 9
36

445

901

491

552

3 3
63

378

179

1 6
34

1 1
13

1 6
21

759

448

736

104

274

1 4
81

193

717

52

616

22

22

645

14

361

1 0
40

696

463

107

45

161

9

53

412 0
42

532

13

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

A
L

LO
C

A
TA

IR
E

S
 D

O
N

T
 L

E
S

 
R

E
V

E
N

U
S

 S
O

N
T

 C
O

N
S

T
IT

U
É

S
 

À
 1

00
 %

 D
E

  P
R

E
S

TA
TI

O
N

S
 

S
O

C
IA

L
E

S
 E

N
 2

01
4

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

Pa
rt d

'all
oca

tai
res

25 
% 

et p
lus

de 
21 

% 
à m

oin
s d

e 2
5 %

De
 17

 %
 à m

oin
s d

e 2
1 %

De
 13

 %
 à m

oin
s d

e 1
7 %

Mo
ins

 de
 13

 % 

So
urc

e :
 C

AF
 

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

2016_DSOE-SOD_RAG_C11

Allo
cat

aire
s d

ont
 les

 re
ven

us 
son

t 
con

stit
ués

 à 1
00 

% 
de 

pre
sta

tion
s

soc
iale

s

7 2
31

NC
* : 

Do
nné

es 
non

 co
mm

uni
qué

es
pou

r le
s c

om
mu

nes
 ay

ant
 mo

ins
 de

 
100

 all
oca

tair
es

La 
pop

ula
tion

 
séq

uan
o-d

ion
ysi

enn
e 

est
fort

em
ent

 
dép

end
ant

e 
des

 
pre

sta
tion

s
soc

iale
s.

En
 ef

fet,
 en

 20
14,

 22
 %

 de
s a

lloc
ata

ires
 de

Se
ine

-Sa
int-

De
nis

 
ont

 
des

 
rev

enu
s

uni
que

me
nt 

con
stit

ués
 de

 pr
est

atio
ns 

soc
iale

s
(so

it 7
2 6

12 
per

son
nes

).
Ce

 ta
ux 

est
 b

ien
 s

upé
rieu

r à
 la

 m
oye

nne
rég

ion
ale

 (1
5 %

).
Le 

tau
x d

épa
sse

 le 
qua

rt d
es 

allo
cat

aire
s d

ans
6 c

om
mu

nes
 (4

 vi
lles

 de
 P

lain
e C

om
mu

ne,
Clic

hy-
sou

s-B
ois

 et 
Mo

ntfe
rm

eil)
.

Il a
ttei

nt m
êm

e 2
8 %

 à A
ube

rvil
lier

s,

Revue annuelle de gestion 31 Septembre 2016



CO
UR

TR
Y

GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

CH
EN

NE
VI

ÈR
ES

-S
UR

-M
AR

NE

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT
AR

CU
EI

L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E

PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E

PA
RI

S 
17

E PA
RI

S 
14

E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

FR
AN

CO
NV

ILL
E

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-G
ER

VA
IS

VA
UD

HE
RL

AN
D

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

6 %

5 %

9 %

1 %

3 %

9 %

5 %

8 %

4 %

6 %

7 %

2 %

8 %

12 
%

10 
%

7 %

9 %

2 %

5 %
9 %

5 %

5 %

3 %

4 %

5 % 7 %

3 %

9 %

6 %

6 %

7 %

12 
%

10 
%

2 %

7 %

5 %

6 %

5 %

6 %

4 %

15 
%

11 
%

2 %

13 
%

3 %

4 %

9 %

3 %

4 %

13 
%

3 %

9 %
9 %

5 %

4 %

2 %

5 %
7 %

4 %

7 %

13 
%

3 %

4 %

5 %

9 %

2 %

14 
%

10 
%

3 %

14 
%

2 %
3 %

2 %

4 %

7 %

5 %

1 %

6 %

4 %

5 %

5 %

2 %

4 %

7 %

1 %

4 %

3 %

1 %

4 %

3 %

11 
%

2 %

9 %

4 %

2 %

3 %

4 %

6 %
18 

%

13 
%

3 %

5 %

7 %

3 %

6 %

2 %

2 %
2 %

4 %

2 %

7 %

13 
%

4 %

9 %

2 %

4 %

2 %

3 %

5 %

4 %

3 %

3 %

2 %

1 %

4 %

8 %

3 %

4 %

3 %

2 %

3 %

1 %14 
%

2 %

4 %
2 %

2 %

3 %
5 %

2 %

4 %

7 %

10 
%

2 %

3 %

12 
%

5 %

6 %

2 %

2 %

2 %

2 %

2 %

2 %

2 %

5 %

3 %

3 %

5 %
4 %

5 %

2 % VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

PA
R

T
 D

E
S

 P
R

E
S

TA
T

IO
N

S
S

O
C

IA
L

E
S

*  D
A

N
S

 L
E

S
 

R
E

V
E

N
U

S
 D

IS
P

O
N

IB
L

E
S

 
E

N
 2

01
2

En
 Se

ine
-Sa

int-
De

nis
 : 8

 %
En

 Île
-de

-Fr
anc

e : 
4 %

En
 Fr

anc
e M

étr
opo

lita
ine

 : 5
 %

8,5
 %

 de
 re

ven
us 

des
 sé

qua
no-

dio
nys

ien
s s

ont
con

stit
ués

 de
 pr

est
atio

ns 
soc

iale
s, 

soi
t d

eux
 fo

is
plu

s q
ue 

la 
mo

yen
ne 

rég
ion

ale
. U

n n
ive

au 
éle

vé
qui

 es
t d

û à
 un

 ch
ôm

age
 im

por
tan

t de
s h

abi
tan

ts
du 

dép
art

em
ent

, à
 de

 fa
ible

s r
eve

nus
 et

 à 
un

poi
ds 

imp
ort

ant
 de

s fa
mil

les
 av

ec 
enf

ant
s.

Les
 s

itua
tion

s 
son

t t
rès

 d
iffé

ren
tes

 s
elo

n 
les

com
mu

nes
 av

ec 
une

 pa
rt 

qui
 va

rie 
de 

2 %
 à

Co
ubr

on 
à 1

8 %
 à C

lich
y-s

ous
-Bo

is.

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 Fi
Lo

So
Fi

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

2016_DSOE-SOD_RAG_C43

* P
art 

des
 rev

enu
s is

sus
 de

s p
res

tati
ons

 fam
ilia

les
,

des
 mi

nim
as 

soc
iau

x, d
es 

pre
sta

tion
s lo

gem
ent

.

11 
% 

et p
lus

De
 8 %

 à m
oin

s d
e 1

1 %
De

 5 %
 à m

oin
s d

e 8
 %

De
 3 %

 à m
oin

s d
e 5

 %
Mo

ins
 de

 3 %

Revue annuelle de gestion 32 Septembre 2016



GO
NE

SS
E

CH
EL

LE
S

MI
TR

Y-M
OR

Y

PA
RI

S 
16

E

PA
RI

S 
12

E

AR
GE

NT
EU

IL

ME
UD

ON

TR
EM

BL
AY

-E
N-

FR
AN

CE

GA
GN

Y

VIL
LE

PI
NT

E

DR
AN

CY

SE
VR

AN

CL
AM

AR
T

AU
LN

AY
-S

OU
S-

BO
IS

NO
IS

Y-L
E-

GR
AN

D

ST
AI

NS

MO
NT

RE
UI

L

BO
BI

GN
Y

GE
NN

EV
ILL

IE
RS

SA
RC

EL
LE

S

CR
ET

EIL

RO
IS

SY
-E

N-
FR

AN
CE

DU
GN

Y

SA
NN

OI
S

VIL
LE

JU
IF

LIV
RY

-G
AR

GA
N

VIL
LE

PA
RI

SI
S

ER
MO

NT

LA
 C

OU
RN

EU
VE

PIS
CO

P

LE
 B

LA
NC

-M
ES

NI
L

VIL
LIE

RS
-LE

-B
EL

PA
RI

S 
8E

SA
IN

T-M
AU

R-
DE

S-
FO

SS
ES

CO
UB

RO
NLE

 M
ES

NI
L-A

ME
LO

T

MO
NT

FE
RM

EI
L

LE
 TH

ILL
AY

NO
IS

Y-L
E-

SE
C

SA
IN

T-O
UE

N

VA
UJ

OU
RS

SA
IN

T-P
RI

X

NE
UI

LL
Y-S

UR
-M

AR
NE

AN
DI

LL
Y

GR
OS

LA
Y

GO
US

SA
IN

VI
LL

E

MA
IS

ON
S-

AL
FO

RT

AR
CU

EI
L

SA
IN

T-D
EN

IS

PA
RI

S 
15

E

RU
EI

L-
MA

LM
AI

SO
N

BO
ND

Y

PA
RI

S 
13

E

PA
NT

IN

CO
LO

MB
ES

PA
RI

S 
19

E PA
RI

S 
20

E

PA
RI

S 
18

E
PA

RI
S 

17
E PA

RI
S 

14
E

VIT
RY

-S
UR

-S
EI

NE

PA
RI

S 
7E

CH
AM

PI
GN

Y-
SU

R-
MA

RN
E

BA
GN

EU
X

CL
IC

HY

EA
UB

ON
NE

IVR
Y-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
11

E

AU
BE

RV
ILL

IER
S

EM
ER

AI
NV

ILL
E

CH
AM

PS
-S

UR
-M

AR
NE

PU
TE

AU
X

MO
NT

MO
RE

NC
Y

RO
SN

Y-S
OU

S-
BO

IS

CO
UR

BE
VO

IE

PA
RI

S 
10

E

PA
RI

S 
5E

VIL
LE

MO
MB

LE

CH
AT

ILL
ON

RO
MA

IN
VI

LL
E

FO
NT

EN
AY

-S
OU

S-
BO

IS

EP
IN

AY
-S

UR
-S

EI
NE

PA
RI

S 
9E

PA
RI

S 
6E

BO
UL

OG
NE

-
BIL

LA
NC

OU
RT

BA
GN

OL
ET

AL
FO

RT
VI

LL
E

GA
RG

ES
-LE

S-
GO

NE
SS

E

SA
IN

T-B
RI

CE
-S

OU
S-

FO
RE

T

DE
UI

L-L
A-

BA
RR

E

AR
NO

UV
ILL

E

AS
NI

ER
ES

-
SU

R-
SE

IN
E

MO
NT

MA
GN

Y

LE
 R

AI
NC

Y

BO
NN

EU
IL-

EN
-FR

AN
CE

LE
 P

LE
SS

IS-
TR

EV
IS

E

CL
IC

HY
-

SO
US

-B
OI

S

VIL
LIE

RS
-

SU
R-

MA
RN

E

BR
Y-S

UR
-

MA
RN

E

VA
NV

ES

MA
LA

KO
FF

NE
UI

LL
Y-

SU
R-

SE
IN

E

ISS
Y-L

ES
-

MO
UL

IN
EA

UX

CH
EN

NE
VI

ER
ES

-S
UR

-M
AR

NE

PA
RI

S 
4E

SA
IN

T-
GR

AT
IE

N

MO
NT

LIG
NO

N

PA
RI

S 
1E

R
NE

UI
LL

Y-P
LA

IS
AN

CE

VIN
CE

NN
ES

LE
 B

OU
RG

ET

MO
NT

RO
UG

E

VIL
LE

TA
NE

US
E

LE
 P

ER
RE

UX
-

SU
R-

MA
RN

E

SA
IN

T-L
EU

-LA
-FO

RE
T

MO
NT

IG
NY

-
LE

S-
CO

RM
EI

LL
ES

PIE
RR

EF
ITT

E-
SU

R-
SE

IN
E

SO
IS

Y-
SO

US
-

MO
NT

MO
RE

NC
Y

NO
GE

NT
-S

UR
-M

AR
NE

PA
RI

S 
3E

LE
S 

LIL
AS

GE
NT

ILL
Y

VIL
LE

NE
UV

E-
LA

-
GA

RE
NN

E

JO
IN

VI
LL

E-
LE

-P
ON

T

BO
IS

-
CO

LO
MB

ES

LE
 P

LE
SS

IS-
BO

UC
HA

RD

BO
UQ

UE
VA

L

PA
RI

S 
2E

LE
S 

PA
VI

LL
ON

S-
SO

US
-

BO
IS

L' 
ILE

-S
AIN

T-
DE

NI
S

SA
IN

T-M
AU

RI
CE

EN
GH

IE
N-

LE
S-

BA
IN

S

CH
AR

EN
TO

N-
LE

-P
ON

T

GO
UR

NA
Y-S

UR
-

MA
RN

E

LE
 K

RE
ML

IN
-

BIC
ET

RE

LA
 G

AR
EN

NE
-

CO
LO

MB
ES

SA
IN

T-M
AN

DE

MA
RG

EN
CY

JO
UY

-E
N-

JO
SA

S

LE
 P

RE
-

SA
IN

T-
GE

RV
AI

S

VA
UD

HE
RL

AN
D

GU
YA

NC
OU

RT

RO
CQ

UE
NC

OU
RT

LE
VA

LL
OI

S-
PE

RR
ET

19 
143

9 3
62

15 
482

47 
329

14 
736

31 
831

28 
737

13 
088

47 
074

118
 51

0

7 1
44

123
 55

3

83 
476

28 
120

77 
971

84 
145

35 
865

18 
117

21 
445

14 
962

4 7
34

19 
482

3 8
50

61

9 8
82

51 
566

8 1
12 8 3

20
4 9

59

5 8
45

11 
945

14 
917

9 6
45

5 6
21

9 6
35

7 2
23

11 
334

687
874

19 
905

26 
980

33 
741

12 
568

9 8
03

13 
522

16 
963

6 3
21

988

165
 39

7

2 9
70

225

4 9
16

3 8
06

91 
440

28 
286

8 3
50

1 9
29

6 5
92

8 2
51

7 8
88

4 6
04

6 2
04

127
 81

9

80 
825

33 
556

4 5
29

7 2
82

9 4
06

2 9
58

81 
029

4 3
20

94 
547

4 4
36

15 
095

29 
039

5 0
45

1 0
13

52 
910

89 
153

25 
83012 

911

40 
815

9 3
30

16 
414

5 3
21

6 8
20

3 0
30

4 8
22

111
 65

2

27 
802

327

6 2
98

3 5
04

20 
859

23 
075

5 2
19

1 4
62

588

5 7
20

3 7
58

4 9
08

2 1
23

1 0
90

3 1
68

1 9
91

1 7
66

5 4
64

12 
513

35 
437

53 
048

3 3
77

12 
129

13 
569

98 
086

8 8
50

2 6
66

72 
011

3 8
84

1 0
02

2 9
28

5 9
80

5 1
87

4 3
14

7 6
64

10 
3907 7

78

368

2 8
68

8 3
44

28 
967

47 
169

2 5
53

1 4
35

87 
803

5 6
01

1 8
95

1 1
12

2 2
00

3 3
16

4 5
66

1 5
56

162
 49

3

8 3
88

8 2
31

4 2
34

1 3
69

3 7
19

5 7
29

1 2
23

78 
089

1 2
89

37 
535

7 5
25

13 
699

148

85 
562

8 2
80

4 1
83

4 2
60

4 7
90

2 6
25

15 
263

55 
086

7 4
18

56 
132

16 
885

45 
564

5 0
67

23 
444

1 1
70

112
 14

5

17 
925

15 
136

7 6
30

56 
916

11 
603

6 2
51

42 
203

6 3
85

807

4 1
33

11 
029

1 7
34

15 
671

12 
366

1 5
22

13 
309

5 3
47

2 1
97

7 9
98

32 
184

1 2
97

7 8
30

58 
926

3 5
27

4 2
61

739

93

97

510 32 
631

1 6
75

VA
L D

'OI
SE

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

VA
L-D

E-M
AR

NE

SE
INE

-
ET

-
MA

RN
E

PA
RIS

TA
U

X
 D

'É
V

O
LU

T
IO

N
 D

U
 

N
O

M
B

R
E

 D
'E

M
P

LO
IS

 A
U

L
IE

U
 D

E
 T

R
A

VA
IL

 E
N

T
R

E
 

20
07

 E
T

 2
01

2

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

SE
INE

-SA
INT

-DE
NIS

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

2016_DSOE-SOD_RAG_C7

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 R
ec

en
se

me
nt 

de
 la

 po
pu

lat
ion

En
 20
12,
 la 
Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 co
mp
te 
547
 54
1

em
plo
is, 
soi
t 10
 %
 de
s e
mp
lois
 fra
nci
lien
s. P
aris

(32
 
%)
 
et 
les
 
Ha
uts
-de
-Se
ine
 
(17
 
%)

con
cen
tre
nt 
prè
s d
e la
 m
oiti
é d
es 
em
plo
is d
e la

rég
ion
.

En
tre
 2
007
 e
t 2
012
, le
 n
om
bre
 d
'em
plo
is 
a

aug
me
nté
 plu
s v
ite 
en 
Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 (+
 2,
8

%)
 q
u'e
n 
Île-
de-
Fra
nce
 (+
 1
,9 
%)
. S
eul
 le
s

Ha
uts
-de
-Se
ine
 on
t u
ne 
cro
iss
anc
e d
es 
em
plo
is

plu
s ra
pid
e (
+ 3
,8 %
). A
 l'in
ver
se,
 les
 Yv
elin
es 
et

le V
al-d
'Oi
se 
ont
 pe
rdu
 plu
s d
'1 %
 d’e
mp
lois
 en

5 a
ns.

Le 
nom
bre
 d'e
mp
lois
 a 
dim
inu
é d
ans
 21
 de
s 4
0

ville
s 
de 
Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 d
epu
is 
200
7. 
La

bai
sse
 e
st 
sup
érie
ure
 à
 –
 5
 %
 p
our
 7

com
mu
nes
 et
 at
tein
t m
êm
e -
 10
 %
 à 
Au
lna
y-

sou
s-B
ois
 (- 
3 2
26 
em
plo
is) 
et 
- 2
1 %
 à 
l’Île
-

Sa
int-
De
nis
 (-
 4
48 
em
plo
is).
 E
n 
rev
anc
he,
 5

ville
s o
nt 
vu 
la 
hau
sse
 du
 no
mb
re 
d'e
mp
lois

dép
ass
er 
10 
%.
 El
le a
ttei
nt 
+ 2
7 %
 à 
Tre
mb
lay
-

en-
Fra
nce
 et
 pr
ès 
de 
10 
000
 em
plo
is 
ont
 ét
é

cré
és 
en 
5 a
ns 
à S
ain
t-D
eni
s.

30 
% 
et p
lus

De
 20
 %
 à m
oin
s d
e 3
0 %

De
 10
 %
 à m
oin
s d
e 2
0 %

De
 0 %
 à m
oin
s d
e 1
0 %

En
 ba
iss
e

6 4
20
No
mb
re d
'em
plo
is e
n 2
012

Revue annuelle de gestion 33 Septembre 2016



CONTEXTE Revenus et niveau de vie

Revenus disponibles

Niveau de vie médian en 2012
des départements d'Ile-de-France

(en €, par UC et par mois) 

Le niveau de vie (ou revenu médian disponible) par
unité de consommation de la Seine-Saint-Denis est le
plus faible de la région Ile-de-France. Le niveau de vie
observé dans les Hauts-de-Seine et à Paris est une fois
et demi supérieur à celui de la Seine-Saint-Denis
(+ 740 € par mois). Le Val d'Oise est le deuxième
département au niveau de vie le plus faible et dépasse
pourtant celui de la Seine-Saint-Denis de près de 330 €
par mois.

Niveau de vie médian et du 1er décile par département d'Ile-de-France

Sources : Insee-Filosofi

En 2012, le niveau de vie en Seine-Saint-Denis est le plus faible de France metropolitaine, la moitié des habitants
vit avec moins de 1 384 euros par mois. 27 % des individus se situent sous le seuil de pauvreté. 
Dans le cœur de l’agglomération parisienne, la Seine-Saint-Denis est le seul département pour qui le revenu
disponible est supérieur au revenu déclaré, une différence liée à l’effet redistributif des prestations sociales et des
impôts.
La région Ile-de-France reste la plus inégalitaire du pays : à Paris et dans les Hauts-de-Seine, les revenus
médians sont 50 % plus élevés qu’en Seine-Saint-Denis et les plus élevés de France métropolitaine.
De la même manière, le niveau de vie des moins aisés (premier décile) est inférieur en Seine-Saint-Denis  par
rapport aux deux autres départements de Petit-Couronne et à Paris. L’effet de la redistribution est également plus
important en Seine-Saint-Denis, comme le révèle l’écart entre le montant du premier décile déclaré et celui du 1er
décile disponible.

Le revenu déclaré correspond à la somme des ressources déclarées avant tout abattement. Le revenu
disponible correspond aux revenus après impôts, auxquels sont ajoutés les revenus du patrimoine et les
prestations sociales. Le revenu médian est le revenu qui partage exactement en deux la population. Le premier
décile est le revenu en-dessous duquel se situent 10 % des revenus les plus bas. Les valeurs sont données en
euros, par mois et par unité de consommation (UC).
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Part des ménages non-imposés en 2012

Niveau de vie du 1er décile en 2012
des département d'Ile-de-France

(en €, par UC et par mois)

La Seine-Saint-Denis est le département francilien
avec la part la plus importante de ménages non-
imposés (39 %). Elle est supérieure de 10 points à
celle du Val d’Oise, le deuxième département où la
part est la plus importante. Néanmoins, et comme
dans tous les départements, cette part est en baisse
en Seine-Saint-Denis (-1 point par rapport à 2011).

Le niveau de vie des plus modestes est de 669 € en
Seine-Saint-Denis. Il est inférieur de 15 % à celui de
Paris (le deuxième montant le plus faible de la région)
et de 28 % à celui des Hauts-de-Seine (le plus élevé).

27 % de la population de Seine-Saint-Denis vit en
dessous du seuil de pauvreté, qui était de 989 € par
mois en 2012. C'est la part la plus importante de
France métropolitaine. En Ile-de-France, Paris et le
Val d'Oise affichent des taux de niveaux similaires et
les deuxièmes plus importants (16%). C'est dans les
Yvelines que le taux de pauvreté est le plus faible
avec 9 %.

Taux de pauvreté en 2012
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 le 
nor
d-

oue
st d
e la
 Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 qu
e d
ans
 le 
res
te d
u d
épa
rte
me
nt.

N
IV

E
A

U
 D

E
 V

IE
 M

É
D

IA
N

*  E
N

 
20

12

Re
ven

u d
isp

on
ibl

e m
éd

ian
 m

en
su

el
par

 un
ité

 de
 co

ns
om

ma
tio

n

2 0
00 
€

1 4
50 
€

1 0
00 
€

1 8
48 
€ o
u s
upé
rieu
r

De
 1 6
49 
€ à
 mo
ins
 de
 1 8
48 
€

De
 1 3
84 
€ à
 mo
ins
 de
 1 6
49 
€

De
 1 2
00 
€ à
 mo
ins
 de
 1 3
84 
€

Infé
rieu
r à
 1 2
00 
€

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

En
 Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 : 1
 38
4 €

En
 Île
-de
-Fr
anc
e : 
1 8
48 
€

En
 Fr
anc
e M
étr
opo
lita
ine
 : 1
 64
9 €

Le 
rev
enu
 di
spo
nib
le 
cor
res
pon
d a
ux 
rev
enu
s

apr
ès 
imp
ôts
, 
aux
que
ls 
son
t 
ajo
uté
s 
les

rev
enu
s 
du 
pat
rim
oin
e 
et 
les
 p
res
tati
ons

soc
iale
s.

* L
e r
eve
nu 
mé
dia
n e
st l
e m
ont
ant
 qu
i pa
rtag
e

la d
istr
ibu
tion
 en
 de
ux 
par
ties
 ég
ale
s

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 Fi
Lo

So
Fi
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638
 €677
 €

653
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638
 €

558
 €

596
 €

708
 €

584
 €

811
 €

851
 €

574
 €

707
 €

825
 €728
 €

815
 €856
 €

718
 €

664
 €

618
 €

799
 €

614
 €

692
 €

636
 €

692
 €

651
 €

620
 €

676
 €

789
 €

662
 €

671
 €

809
 €

581
 €

607
 €

996
 €

989
 €

774
 €

948
 €

644
 €

1 2
35
 €

1 2
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-
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N
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E
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U
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01
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u
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01
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0
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En
 Se
ine
-Sa
int-
De
nis
 : 6
69 
€

En
 Île
-de
-Fr
anc
e : 
839
 €

En
 Fr
anc
e M
étr
opo
lita
ine
 : 8
75 
€

Le 
rev
enu
 di
spo
nib
le 
cor
res
pon
d a
ux 
rev
enu
s

apr
ès 
imp
ôts
, 
aux
que
ls 
son
t 
ajo
uté
s 
les

rev
enu
s 
du 
pat
rim
oin
e 
et 
les
 p
res
tati
ons

soc
iale
s.

* L
e 
1er
déc
ile 
est
 le
 m
ont
ant
 p
lafo
nd 
des

rev
enu
s 
des
 1
0 
% 
des
 m
éna
ges
 le
s 
plu
s

mo
des
tes
.

Re
ven

u d
isp

on
ibl

e d
u 1

er 
dé

cile
 me

ns
ue

l
par

 un
ité

 de
 co

ns
om

ma
tio

n

950
 € o
u s
upé
rieu
r

De
 75
0 €
 à m
oin
s d
e 9
50 
€

De
 65
0 €
 à m
oin
s d
e 7
50 
€

De
 61
0 €
 à m
oin
s d
e 6
50 
€

Infé
rieu
r à
 61
0 €

1 2
50 
€

750
 €

550
 €

HA
UT

S-D
E-S

EIN
E

Le 
niv
eau
 de
 vie
 pla
fon
d d
es 
10 
% 
de 
mé
nag
es 
les
 plu
s

mo
des
tes
 es
t d
e 6
69 
€ p
ar 
mo
is e
n S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s. I
l

s’a
git 
du 
niv
eau
 le
 pl
us 
faib
le 
de 
Fra
nce
 m
étr
opo
lita
ine
,

infé
rieu
r d
e 
25 
% 
au 
niv
eau
 o
bse
rvé
 p
arm
i le
s p
lus

pau
vre
s 
d’Îl
e-d
e-F
ran
ce 
(83
9 
€ 
par
 m
ois
). 
C’e
st 
à

Au
ber
vill
iers
 qu
e l’
on 
trou
ve 
le n
ive
au 
de 
vie
 le 
plu
s fa
ible

des
 10
 %
 les
 plu
s m
ode
ste
s, p
lus
 de
 de
ux 
fois
 mo
ins
 qu
’à

Co
ubr
on 
où 
les
 plu
s m
ode
ste
s a
ffic
hen
t u
n n
ive
au 
de 
vie

pla
fon
d d
e 1
 26
0 €
  pa
r m
ois

So
urc

e :
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SE
E -

 Fi
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16,
9 %

25,
1 %

16,
2 %

35,
4 %

29 
%

19,
7 % 15 

%

26,
4 %

26,
5 %

41,
1 %

14,
7 %

29 
%

27,
2 %

16,
9 %

35,
6 %

18,
5 %

40,
8 %

29 
%

22,
1 %

34,
4 %

28,
4 %

3,9
 %

32,
3 %

10 
%

30,
5 %

18,
4 %

43,
4 %

28,
1 %

11,
2 %

26,
6 %

36,
3 %

16,
6 %

9,9
 %

30,
7 %

32,
3 %

27,
4 %

5,5
 %

33,
2 %

16,
5 %

24,
4 %
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R
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O

M
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U
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E
 E

N
 2

01
2

E
N

 S
E

IN
E

-S
A

IN
T-

D
E

N
IS

 
(E

N
 %

)

Tau
x m
oye
n e
n S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s : 
26,
9 %

Tau
x m
oye
n e
n Îl
e-d
e-F
ran
ce 
: 15
 %

Tau
x m
oye
n e
n F
ran
ce 
mé
tro
pol
itai
ne 
: 14
,3 %

Se
uil 
de 
pau
vre
té :
 98
9 €
 pa
r m
ois

27 
% 
de 
la 
pop
ula
tion
 de
 S
ein
e-S
ain
t-D
eni
s

dis
pos
ent
 d
e m
oin
s d
e 
989
 €
 pa
r m
ois
 en

201
2. 
Il s
'ag
it d
u 
tau
x d
e 
pau
vre
té 
le 
plu
s

imp
ort
ant
 d
e 
Fra
nce
 e
t p
rès
 d
e 
deu
x 
fois

sup
érie
ur 
à la
 mo
yen
ne 
rég
ion
ale
. Il 
var
ie d
e 4

% 
à C
oub
ron
 à 4
3 %
 à C
lich
y-s
ous
-Bo
is. 
Ce
tte

pau
vre
té 
est
 p
lus
 im
por
tan
te 
dan
s l
e 
nor
d-

oue
st 
ma
is 
con
cer
ne 
tou
t l
e 
dép
art
em
ent
.

Se
ule
s 
cin
q 
com
mu
nes
, 
dan
s 
l’es
t 
du

dép
art
em
ent
 po
ur 
la p
lup
art
, af
fich
ent
 de
s ta
ux

infé
rieu
rs à
 la 
mo
yen
ne 
fra
nci
lien
ne.

D
S

O
E

 -
 S

O
D

 -
 J

u
in

 2
01

6

0
1

2
3K

ilo
mè

tre
s

2016_DSOE-SOD_RAG_C38

Dé
fini
tion
 I
NS
EE
 :
 L
e 
tau
x 
de 
pau
vre
té

cor
res
pon
d 
à 
la 
pro
por
tion
 d
'ind
ivid
us 
(ou
 d
e

mé
nag
es)
 do
nt l
e n
ive
au 
de 
vie
 es
t in
fér
ieu
r p
our

une
 an
née
 do
nné
e à
 un
 se
uil,
 dé
nom
mé
 se
uil 
de

pau
vre
té (
exp
rim
é e
n e
uro
s).

On
 pr
ivil
égi
e e
n E
uro
pe 
le 
seu
il d
e 6
0 %
 du

niv
eau
 de
 vie
 mé
dia
n.

So
urc

e :
 IN

SE
E -

 Fi
Lo

So
Fi

Tau
x d

e p
auv

ret
é

32 
% 
et p
lus

De
 22
 %
 à m
oin
s d
e 3
2 %

De
 11
 %
 à m
oin
s d
e 2
2 %

Mo
ins
 de
 11
 %
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Budget et 
ressources humaines
du Département
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Le soutien
du Département
aux associations
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Programmes 
du Département
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PROGRAMME Accueil de la petite enfance

Mise en œuvre : Services des crèches
départementales et de la Protection
maternelle et infantile de la Direction
de l'enfance et de la famille

La politique d'Accueil de la petite enfance a pour objectif de répondre aux
besoins de modes d'accueil des familles. Il s'agit tout particulièrement de
développer l'accueil en structures collectives et l'accueil individuel chez les
assistantes maternelles, en veillant à l'épanouissement des enfants et à la
participation des parents.

Moyens financiers

Hors personnel, le premier poste de dépenses de ce programme correspond aux subventions de fonctionnement
aux crèches municipales et associatives (action "Accueils collectifs de la petite enfance"), suivi des dépenses de
versement de l'Allocation départementale d'accueil du jeune enfant (ADAJE, action "Accueil individuel"). On
observe une maîtrise des dépenses depuis 2013, suite à un nouveau mode de subventionnement qui a mis fin aux
versement de subventions aux crèches ayant des recettes commerciales (délibération du 19 décembre 2013).

Les recettes de fonctionnement des crèches départementales sont en légère augmentation malgré la baisse
d'activité, du fait du rattrapage des barêmes plancher et de la revalorisation des remboursements de la CAF
(intégration des fournitures de couches et de repas dans la prestation de service unique - PSU).

Les dépenses d'investissement correspondent aux subventions d'équipement versées aux crèches non
départementales dans le cadre du Foddac (377 000 euros en 2015), à l'acquisition de mobilier pour les crèches
départementales (211 000 euros) et aux subventions d'investissement dans le cadre du Plan petite enfance 
(102 000 euros). Par ailleurs, plus de 4 millions d'euros de travaux ont été réalisés dans les crèches
départementales en 2015 sur les crédits de l'action "Bâtiments départementaux".

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011 93,25%
2012 96,73%
2013 96,69%
2014 97,85%
2015 98,08%

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011 97,52%
2012 106,49%
2013 98,90%
2014 100,93%
2015 98,90%

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011 121,94%
2012 91,60%
2013 97,73%
2014 96,37%
2015 45,42%
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Les postes qui concourent à la mise en oeuvre de ce
programme sont rattachés dans leur très grande majorité au
service des crèches départementales (près de 1 300 postes), le
solde correspondant au service de la PMI. Les dépenses de
personnel sont évaluées à 48,6 millions d'euros.  
Par ailleurs, près de 6 000 assistants maternels étaient agréés
au 31 décembre 2015.

Personnel (31 décembre 2015)

Panorama de l'offre d'accueil de la petite enfance en Seine-Saint-Denis

En Seine-Saint-Denis,
le dispositif d'accueil
est structuré en :
-  une offre d'accueil
collectif (crèches et
structures d'accueil
départementales,
municipales,
associatives et
d'entreprises),
- une offre d'accueil
individuel avec les
assistants maternels
agréés.

catégorie A : 308

catégorie B : 135

catégorie C : 1 046

Nombre total de postes : 1 489
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Le taux d'occupation
représente le rapport
entre les capacités
d'accueil effectives
(nombre de jours
effectifs de présence
des enfants) et les
capacités théoriques
(nombre de jours
théoriques de
présence des enfants).
Depuis le 1er janvier
2010, il ne constitue
plus un critère de
détermination de la
subvention CAF, mais
permet d'évaluer une
tendance quant à
l'occupation des
crèches
departementales. Le
taux d'admission
détermine le nombre
d'enfants admis par
rapport au nombre de
places ouvertes. 

Action                              Crèches départementales

Il y a aujourd'hui en Seine-Saint-Denis près de 30 500 places d'accueil collectif (en crèches et
autres structures collectives) et individuel (auprès des assistants maternels agréés), pour une
population des 0-3 ans estimée à près de 85 000 jeunes enfants.
508 places ont été créées en 2015, dont 255 en structures collectives et 253 (places théoriques)
auprès des assistants maternels.

Pour rappel, le Plan Petite Enfance et Parentalité s'est donné pour objectif la création de 3 500
places sur la période 2015-2020, dont 2 500 en accueil collectif et 1 000 auprès des asssitants
maternels.
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L'activité d'accueil des crèches départementales (enfants accueillis, journées facturées) a diminué en 2015.
Cela s'explique en particulier par les travaux de rénovation du Plan petite enfance, qui ont conduit à la fermeture
de plusieurs crèches au cours de l'année.

Point positif, les ruptures d'accueil (réductions horaires, enfants gardés par leurs parents, fermetures de section)
ont été maîtrisées, ce qui permet d'améliorer légèrement l'occupation des crèches ouvertes.

Les mesures de gestion des équipes de remplacement, d'adaptation de la présence du personnel à celle des
enfants, de pré-recrutement des diplômés ainsi que de valorisation et de fidélisation des équipes en place
devront être poursuivies afin d'utiliser les capacités des crèches départementales pour accueillir davantage
d'enfants.

Développement de la démarche participative

La gestion
participative
de ces établissements
se traduit par :
- l'élaboration de
projets
d'établissements ;
- la mise en place de
conseils
d'établissements.

Développement du multi accueil

Le développement puis la généralisation en septembre 2010 du multi-accueil, dans le cadre de la mise en oeuvre
du Plan de relance des modes d'accueil, a permis d'améliorer la réponse apportée aux besoins des familles.
Entre 2008 et 2010, la part des enfants accueillis en temps diversifiés a doublé. Elle est aujourd'hui stabilisée aux
alentours de 20 % des places, ce qui semble un plafond compte tenu de la demande pour un accueil à temps
complet qui reste toujours très forte .

L’élaboration de projets d’établissement a pour but de fédérer les professionnels autour de valeurs et de
pratiques partagées avec les familles. Les conseils d'établissements sont composés de représentants des
parents, de professionnels de la crèche et du Conseiller départemental du canton. 
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En 2015, le Département a versé plus de 12 millions d'euros de subventions de fonctionnement  à
212 structures. La maîtrise de ce poste de dépense depuis 2013 s'explique principalement par la
réforme du dispositif de subvention actée par la délibération du 19 décembre 2013, en particulier la
suppression des subventions versées aux gestionnaires ayant des recettes commerciales.

Le niveau de versement de l'ADAJE est resté stable en 2015, avec près de 6 000 bénéficiaires
simultanés. 

Il existe trois tarifs d'aides en fonction des ressources des familles : le tarif 1 à 120 € par mois, le
tarif 2 à 70 € et le tarif 3 à 50 €. Ces trois tarifs correspondent à des revenus mensuels inférieurs
respectivement à 2 024 euros, 4 499 euros et 5 242 euros pour deux enfants à charge.

Action                              Accueil collectif de la petite enfance (hors crèches départementales)

Action                              Allocation départementale accueil jeune enfant (ADAJE)

 Le Plan
départemental de
relance des modes
d’accueil de la petite
enfance, adopté par le
Conseil général le 5
juin 2008, prévoyait
notamment la mise en
œuvre d’une nouvelle
prestation d’accueil du
jeune enfant.
L’Allocation
départementale
accueil jeune enfant
(ADAJE) a pris effet à
la rentrée scolaire
2008.
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Accueil des jeunes enfants chez les assistant(e)s maternel(e)s

En dépit de la baisse du nombre d'assistants maternels, la capacité d'accueil
théorique d'accueil a légèrement augmenté en 2015 (+ 253 places) grâce à des
extensions d'agrément (nombre plus grand d'enfants accueillis par un assistant
maternel). Cependant il faut noter que le nombre d'enfants effectivement
accueillis a diminué en 2015.

La loi du 27 juin 2005
distingue :

- les assistant(e)s
maternel(le)s (enfants
confiés par les parents
à la journée). 
- les assistants
familiaux. Le suivi de
leur activité est
présenté dans la partie
relative à la Protection
de l'enfance (ASE).

Action                              Agrément et formation des assistant(e)s maternel(e)s

La loi du 27 janvier
2005 réformant le
statut des assistant(e)s
maternel(e)s a
renforcé l'obligation de
formation initiale par
un doublement des
temps de formation.

Un nouveau dispositif
de formation a été mis
en place à partir du 1er
janvier 2007 (formation
de 60 h au secourisme
avant le début de
l'activité
professionnelle, puis
dans les 2 ans suivant
l'accueil du 1er
enfant).

Le nombre d'assistants maternels formés en 2015 est en augmentation, mais
cette hausse ne suffit pas à compenser les cessations d'activités, d'où une
poursuite de la baisse du nombre d'assistants maternels en activité, pour la
troisième année consécutive. Le Schéma et le Plan petite enfance comportent un
important volet de relance de cette activité, afin d'enrayer la baisse des effectifs.

Le nombre d'assistants familiaux reste relativement stable depuis plusieurs
années. Les assistants familiaux sont employés par les services de l'ASE ou les
associations de placement familial.
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 27 32 35 39 39

Montant versé en euros 909 126 1 125 253 1 289 214 1 483 700 1 471 756

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 5 5 1 0 3

Montant versé en euros 181 376 375 171 17 471 0 89 200
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PROGRAMME Aide sociale à l'enfance

Mise en œuvre : Service de l'aide
sociale à l'enfance de la Direction de
l'enfance et de la famille

La politique d'Aide sociale à l'enfance vise à développer des réponses
éducatives pour prévenir les situations difficiles et accompagner les enfants en
danger. Il s'agit de prévenir les difficultés auxquelles les parents peuvent être
confrontés dans l'exercice de leurs responsabilités éducatives, d'accompagner
les familles et de prendre en charge, en dehors de leur domicile familial, les
mineurs et jeunes majeurs victimes de maltraitance, en situation de danger ou
risque de danger.

Moyens financiers

Les dépenses de l’ASE sont essentiellement
corrélées au nombre d’enfants et de jeunes à
prendre en charge hors du domicile familial. Entre
2013 et 2015, la baisse des dépenses a été permise
par la diminution du nombre de jeunes majeurs
(environ - 330 jeunes soit - 30 %), en particulier du
fait des mesures de péréquation nationale des
mineurs isolés étrangers (MIE). Toutefois, la
péréquation a connu des difficultés de
fonctionnement à partir d'octobre 2015. Il est à noter
que la loi du 14 mars 2016 sur la protection de
l'Enfant donne une base légale à la péréquation.

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2009   : 102,5%
2010   : 105,6%
2011   : 106,5%
2012   : 100,1%
2013   : 98,2%
2014   : 99,7%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette en
fonctionnement 250,13 250,08 250,32 244,93 242,94

Près de 80 % des dépenses de l'ASE concernent les prises en charge en dehors du
domicile parental (accueil en structures collectives et accueil familial).
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Personnel (1er janvier 2015)

catégorie A : 122
catégorie B : 425
catégorie C : 76

Nombre total de postes : 623

Action                              Prévention spécialisée

Les actions de
prévention spécialisée
visent à prévenir la
marginalisation et à
faciliter l'insertion des
jeunes.

Elles s'adressent aux
jeunes en difficulté
dans leurs espaces de
vie, selon les principes
de non-mandat,
d'anonymat, de libre
adhésion
et de non-
institutionnalisation.

Le "profil type" des accompagnements concerne un public de jeunes majeurs, suivis
régulièrement pour des problématiques d'insertion professionnelle. Les
accompagnements collectifs concernent un public plus jeune sur les thématiques du
sport, des loisirs, de la culture et de la scolarité. La baisse d'activité constatée à partir de
2013 s'explique par un nouveau mode de comptabilisation plus précis et plus fiable des
jeunes accompagnés, et non plus seulement connus des équipes. Il est à noter que les
filles représentent désormais 30 % du public de la prévention spécialisée.

Deux tiers des postes sont affectés dans les
circonscriptions et un tiers au service central. A ces postes
permanents s'ajoutent plus de 500 assistants familiaux
rémunérés par le Département. 
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La Cellule de recueil, de traitement et d'évaluation des informations
préoccupantes (CRIP)

Le nombre d’informations préoccupantes (IP) recueillies en 2014 et 2015 a  baissé par
rapport à 2013, en particulier du fait de la parution du décret du 7 novembre 2013 qui a
clarifié le périmètre des IP. A noter que les IP présentées ci dessus comptabilisent
désormais les transferts de signalements nationaux entre départements et les situations de
couples séparés dont un des membres réside en Seine-Saint-Denis.

Soutien à l'exercice des compétences parentales

Soutien aux lieux d'accueil et d'écoute des jeunes

Il s'agit d'apporter un
soutien financier aux
Maisons de parents
municipales et aux
associations de
parents. Ces structures
ont pour but de
soutenir les parents
dans leur rôle et de
faciliter les échanges
avec leurs enfants.

Les points d'accueil
et d'écoute jeunes,
structures
municipales ou
associatives (co-
financement
DDASS et
Département),
développent des
fonctions
préventives
d'accueil, d'écoute
et de soutien aux
jeunes en difficulté.
Deux Maisons des
adolescents
existent à Bobigny
et Saint-Denis. Une
troisième est en
cours d'installation
à Montfermeil.

Action                              Evaluer pour protéger

Depuis le 1er mai
2010, 
la CRIP réceptionne
l’ensemble des
informations
préoccupantes, quel
que soit le service ou
le professionnel
émetteur. 

Action                              Accompagnement

2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de jeunes accompagnés par Etap'Ados 161 215 211 331 315 311 327
Nombre de demandes d'ordonnance de
placement provisoire (OPP) par Etap'Ados 25 21 21 58 58 58 50

Montant de la subvention annuelle à Etap'Ados (M€) 0,99 1,09 1,1 1,12 1,13 1,14 1,17

Les actions de soutien à la parentalité ont été poursuivies (Maisons et associations de
parents, participation aux Réseaux d'écoute, d'appui et d'aide aux parents - REAAP - et
soutien financier aux actions). Près de 8 500 parents ont participé à ces actions.

Le nombre de jeunes
accompagnés par les
PAEJ a augmenté de
10,6 % par rapport à
2014.
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Accueil des mères isolèes enceintes ou avec leurs enfants

Aides financières

Après deux années d'augmentation en 2013 et 2014, le nombre de demandes d'aides
financières (SDAF et ASE) a diminué en 2015. Les évolutions sont différenciées selon les
types d'aides avec une baisse des demandes d'aides généralistes (SDAF) et une hausse
des demandes d'aides éducatives (ASE). La hausse des dépenses d'aides financières
depuis 2013 est liée à l'augmentation des dépenses de logement, en particulier les frais
d'hébergement en hôtel et le paiement des factures d'énergie, qui représentent la plus
grande partie des dépenses.

En matière d'aides
financières, il convient
de distinguer :

- le fonds d'aide
généraliste, qui
regroupe les fonds liés
à la précarité dans le
cadre d'un
accompagnement
global des familles,
géré par le SDAF.

- le fonds d'aides
éducatives, spécifique
aux situations de
protection de
l'enfance, géré par
l'ASE.

La prise en charge du
Département concerne
les femmes enceintes
et les mères isolées
avec enfants de moins
de trois ans qui ont
besoin d'un soutien
matériel et
psychologique,
notamment parce
qu'elles sont sans
domicile. Le soutien
aux mères avec
enfants de plus de trois
ans est une
compétence d’Etat, via
les CHRS (Centres
d’hébergement et de
réinsertion sociale).
Les réflexions sont
poursuivies autour de
la place des pères
dans les structures, la
réduction des
situations d'errance,
l'obtention de places
en crèches afin de
faciliter l'insertion des
mères.

Le nombre de femmes et d'enfants accueillis dans les centres maternels de l’ASE est
stable depuis plusieurs années. En effet, les durées de séjours relativement longues
(souvent 2 à 3 ans) rendent plus difficile les nouvelles admissions. Le nombre de
demandes d'accès en centres maternels est ainsi largement supérieur aux places
disponibles (moins de cent admissions pour plus de 500 demandes éligibles).
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Les Aides financières traitées par l'ASE

Les dépenses d’aides financières éducatives sont en augmentation, en particulier
du fait de la précarisation du public. Sont également comprises dans ces dépenses
les aides liées à la nouvelle politique visant l'autonomisation des jeunes majeurs
(aides financières et allocation d'autonomie). Mais ces nouvelles dépenses sont
plus que compensées par la diminution des coûts d'hébergement en
établissements. Les aides financières liées à l'hébergement sont majoritaires
(51 %), viennent ensuite les aides alimentaires (14%). 

Prévention et mesures judiciaires

La volonté du Département depuis plusieurs années de développer la prévention a
permis de progressivement réduire la part des AEMO judiciaires au profit des
mesures administratives, faites avec l'accord des familles. La part des AEMO a
effectivement baissé (moins de 72 % en 2015 près de  80 % en 2005), mais elle
reste néanmoins prédominante. A noter que de nombreuses mesures sont en
attente d'exécution, en particulier les AEMO, faute de moyens humains ou
financiers permettant de les réaliser.

Il s'agit à la fois
d'articuler l'intervention
des techniciens
d'intervention sociale
et familiale avec le
dispositif de
prévention et
d'accompagnement,
ainsi que de faire
évoluer les mesures
judiciaires (AEMO -
Actions éducatives en
milieu ouvert).
L'objectif est de
promouvoir les actions
éducatives à domicile
(AED), l'intervention
des TISF, les
interventions
éducatives de
proximité, sans contrat
(IEP), et toute autre
forme de soutien
acceptée ou
demandée par les
parents.
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Services d'accueil de jour

Les Services d'accueil
de jour et de soutien à
la fonction parentale
offrent une alternative
au placement et
préparent le retour,
après placement, des
enfants dans leur
famille.

Ils interviennent sans
mandat ou dans le
cadre d'une mesure
existante.

Le Département compte deux Services d'accueil de jour (Bondy et La Courneuve).
La baisse d'activité en 2013-2014 s'explique par une vacance de poste du
responsable du centre de La Courneuve, qui a entraîné une baisse des admissions
à partir de juin 2013. Les SAJ ont été évalués en 2015. Ces évaluations ont permis
de démonter la pertinence des réponses apportées aux publics qui constituent des
alternatives aux mesures de la protection de l'enfance (AED, Prise en charges
physique, AEMO ..). A noter que deux SAJ supplémentaires seront créés en 2016.

Techniciennes de l'intervention sociale et familiale (TISF)

Le technicien de
l'intervention sociale et
familiale (TISF)
intervient auprès de
personnes qui ont
besoin d'aide dans des
circonstances
particulières : décès
d'un parent,
hospitalisation… Il
épaule la famille en
assumant le quotidien,
l’éducation des
enfants et les tâches
administratives. Pour
exercer ce métier, il
faut obtenir le diplôme
d’Etat de TISF (Detisf),
de niveau bac.

Le nombre d'intervention des TISF est stable depuis plusieurs années. Des délais
d'attente sont apparus pour la première fois en 2015 sur ce dispositif du fait de la
sollicitation croissante des professionnels pour répondre aux besoin des familles.

Actions éducatives en milieu ouvert et à domicile (AEMO/AED)
L'AEMO (Action
Educative en Milieu
Ouvert) est une
mesure judiciaire
civile, ordonnée par le
Juge des enfants, au
bénéfice des enfants.
Elle consiste en
l'intervention
obligatoire à domicile
d'un travailleur social.
L'AED (Action
Educative à Domicile)
est une mesure
d'intervention sociale à
domicile mise en
oeuvre avec l'accord
de la famille.
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Actions                            Accueil en structures collectives
                                        Accueil familial

Prise en charge en dehors du domicile parental
Les enfants qui
doivent, pour leur
protection, être pris en
charge hors du
domicile familial sont :
- soit confiés aux
services de l'ASE par
le Juge des enfants,
ces services étant
alors responsables de
la prise en charge de
l'enfant, 
- soit placés
directement par le
Juge (PDJ),
généralement auprès
d'un tiers digne de
confiance (famille
proche).

Après plusieurs années d'augmentation rapide suite aux prises en charge de MIE,
les effectifs ont diminué de 2013 à 2015, notamment suite aux mesures de
péréquation des MIE. Il est à noter que du fait de difficultés de fonctionnement de
la péréquation une reprise des effectifs est constatée à partir de septembre 2015.
Les PDJ (Placements directs justice) demeurent orientés à la baisse depuis
quelques années.

Les effectifs de jeunes majeurs diminuent sensiblement entre 2012 et 2015 du fait des
sorties de MIE et d'une meilleure articulation avec les dispositifs de droit commun (Foyers
jeunes travailleurs, aides financières...). En parallèle, on constate une augmentation
sensible des prises en charge de mineurs, essentiellement accueillis en urgence. 

Revue annuelle de gestion 99 Septembre 2016



Accueil des mineurs isolés

Est considéré comme
mineur isolé étranger
l'enfant de moins de
18 ans se trouvant en
dehors de son pays
d'origine sans parent
ou tuteur pour le
protéger (définition du
programme des
enfants isolés en
Europe).

Suite aux mesures de péréquation sur les accueils de MIE, les effectifs ont diminué de plus
de 400 personnes par rapport au pic du troisième trimestre 2011. Des difficultés de
fonctionnement de la péréquation entrainent une augmentation du nombre de MIE à partir
de septembre 2015. 

Accueil en structures collectives

L'accueil des enfants
en structures
collectives  est réalisé
dans les foyers du
Centre Départemental
Enfants et Famille, les
foyers associatifs de la
Seine-Saint-Denis et
dans des structures
hors du département.

La baisse du nombre de MIE accueillis entre 2012 et 2015 s'est répercutée en premier lieu
sur les établissements en dehors du département (Fondation d’Auteuil en particulier), ce qui
explique la baisse des accueils hors 93.

Depuis le second trimestre 2015,  les admissions de mineurs isolés étrangers (MIE) sont
supérieures aux sorties de prise en charge, d'où une augmentation des effectifs.
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CDEF

Accueil familial

L'accueil familial est
réalisé par les
assistants familiaux
employés par le
Département et par
des associations
d'accueil familial
spécialisé, en
particulier l'Association
départementale de la
sauvegarde de
l'enfance et de
l'adolescence
(ADSEA) et le centre
Jean Coxtet.

Les capacités de placements en accueil familial sont en baisse depuis quelques
années, du fait d'une baisse des effectifs des assistants familiaux compte tenu de
la pyramide des âges (55 ans de moyenne d'âge). La création du Bureau de
l'accueil familial, en septembre 2015, a permis de stabiliser les effectifs et devrait
permettre, au cours des prochaines années, d'augmenter la capacité d'accueil. 
La baisse des accueils auprès des TDC (Tiers dignes de confiance) et des
parrainages reflète essentiellement les décisions de placement direct des juges.

Action                              Adoption

L'adoption vise à
répondre au besoin
d'un enfant privé de sa
famille.

Il s'agit d'établir, par
jugement, une filiation
entre un enfant et ses
parents adoptifs.

Cette action s'inscrit
notamment dans le
cadre de la loi du 4
juillet 2005 portant
réforme de l'adoption.

Le nombre d'adoptions est en baisse régulière depuis de nombreuses années.
Cela s'explique à la fois par l'accroissement du nombre de pays qui suspendent ou
freinent les adoptions ainsi que par l'évolution du profil des enfants (enfants plus
âgés, fratries, pathologies médicales), moins en adéquation avec la demande des
candidats à l'adoption.
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 25 37 33 37 37

Montant versé en euros 485 950 814 751 1 615 039 4 961 367 4 020 596

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 1 0 0 0 0

Montant versé en euros 72 400 0 0 0 0

Revue annuelle de gestion 102 Septembre 2016



PROGRAMME
Protection maternelle et infantile 

et planification familiale

Mise en œuvre : Service de la
protection maternelle et infantile de la
Direction de l'enfance et de la famille
(DEF)

La politique de Protection maternelle et infantile, et de planification familiale a
pour objectifs de favoriser le bon déroulement de la grossesse, au bénéfice de la
mère et de l'enfant, le développement du jeune enfant, l'accompagnement de la
parentalité ainsi que de favoriser l'épanouissement de la sexualité, la maîtrise de
la fécondité, la prévention des infections sexuellement transmissibles et la
prévention des conflits familiaux.

Moyens financiers

Les dépenses de fonctionnement sont en baisse de 2,7 % principalement du fait de facteurs internes (mise en
place d’un nouveau marché public d’interprétariat, arrêt de la convention avec l’hôpital Jean Verdier). Aucun
centre de PMI n’a été repris en gestion départementale en 2015. Les recettes de fonctionnement s’élèvent à 8,75
M€, soit une diminution de 23 % par rapport à 2014 (11,4 M€). Pour mémoire, les recettes perçues en 2014
comprenaient une part de rattrapage de recettes antérieures pour 1,4 M€ soit un niveau de recettes en année
reconstituée 2014 évalué à 10 M€. La diminution de recettes de 1,3 M€ entre 2014 et 2015 s’explique par
l’application à partir du 1er janvier 2015 de la nouvelle convention avec la CPAM relative aux remboursements des
actes de PMI, qui a été compensée partiellement à hauteur de 0,7 M€ par une diminution de dépenses des frais
d’examens médicaux (0,5 M€) et par une augmentation de recettes sur les vaccins (0,2 M€).

Concernant l’investissement, la diminution de 11,6 % entre 2014 et 2015 est induite principalement par le report
sur l’exercice 2016 de plusieurs projets d’investissement prévus initialement en 2015 (Maison des femmes à
l’hôpital de Saint Denis, travaux d’aménagement des centres de PMI gérés par la Croix Rouge Française…). 

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 95,4%
2012   : 94,9%
2013   : 96,8%
2014   : 99,9%
2015   : 99,8%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette en
fonctionnement 10,15 8,45 7,58 7,75 9,89

catégorie A : 255
catégorie B : 108
catégorie C : 292

Nombre total de postes 
(à statut départemental) : 655

En plus des agents départementaux, près de 500 agents
travaillent au sein des centres de PMI à gestion déléguée. 
Pour mémoire, depuis 2000, le Département a repris 30
centres de PMI en gestion directe. 

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 103,4%
2012   : 112,9%
2013   : 117,4%
2014   : 114,9%
2015   : 101,2%

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 56,2%
2012   : 89,4%
2013   : 63,5%
2014   : 53,9%
2015   : 34,7%
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Les prestations de
consultations et
d'examens en
protection maternelle
(PM), en protection
infantile (PI) et en
planification familiale
(PF) sont des actions
de prévention et de
dépistage destinées
aux femmes enceintes,
aux enfants de 0 à 6
ans, aux femmes et
aux jeunes. Elles sont
réalisées dans les
centres de PMI de
quartier. 

Moyenne du nombre d'examens par séance : 2011 2012 2013 2014 2015

PM/PF 9,3 9,82 10,02 10,25 10,46

PI 10,06 9,74 9,75 9,64 9,59

L'évolution de la fréquentation des centres au cours des cinq dernières années, mesurée par le
nombre de personnes suivies ou le nombre d’examens, est différenciée selon les activités ; elle
est en augmentation en protection maternelle, stable en planification familiale et en diminution en
protection infantile. 
Une étude sur les consultations de protection infantile est engagée afin d'identifier les causes
structurelles de la baisse d'activité.

2012
Part des enfants de moins de 2 ans suivis 42%
Part des enfants de moins de 6 ans suivis 48%

Part des femmes enceintes suivies 28%

Consultations et examens médicaux
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Accueils individuels non médicaux

Bilans de santé en école maternelle

Cette prestation 
vise à assurer une
consultation de
prévention et de
dépistage pour
tous les enfants de
3-4 ans en école
maternelle. 

Ces prestations non
médicales mises en
œuvre par les
puéricultrices et
auxiliaires de
puériculture sont
destinées à
l'accompagnement
des femmes
enceintes, des
femmes dans le
cadre de la
planification
familiale et des
enfants de 0 à
6 ans. 

Action                              Protection maternelle et infantile

Entretien avec les psychologues

Année Nombre de familles reçues Nombre d'enfants différents Nombre d'entretiens
2013 4 632 3 991 13 328
2014 5 296 4 522 15 776
2015 4 278 3 544 15 526

La part des enfants de moins de 4 ans ayant eu un bilan de santé en école maternelle n'est pas disponible pour 2015.

Environ 9 000 enfants ont bénéficié d’un bilan de santé en école maternelle. Cette prestation
connaît des difficultés de réalisation (suspension totale ou partielle de la réalisation de ces
bilans dans certaines villes), en raison de la pénurie de professionnels de santé (médecins,
auxiliaires de puériculture, puéricultrices) et en raison de l’orientation prioritaire des derniers
médecins recrutés sur les consultations de protection infantile aux dépens des bilans de
santé. L'organisation de ces bilans de santé doit être revue en 2016 afin que davantage
d'enfants puissent en bénéficier.

Le nombre d'accueils individuels non médicaux n'est pas disponible pour 2014.

Ces prestations représentent une part importante de l'activité de protection infantile. Les
accueils hors consultations, en hausse par rapport à 2014 (+ 3,6 %), se sont développés au
fil des années afin d’accompagner les nouveaux parents, les sorties de maternité étant plus
précoces.
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Les visites à domicile concernent les femmes enceintes lorsque la grossesse le nécessite
et sont réalisées par les puéricultrices et les sages-femmes.
Elles concernent les enfants de moins de 6 ans, au titre des soins de santé de prévention
ou de la
protection de l'enfance et sont réalisées par les puericultrices.
Enfin elles concernent les assistants maternels agréés, au titre des missions
réglementaires de contrôle de leur activité mises en ouevre par les puéricultrices.

Visites à domicile (VAD)
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Action                              Planification familiale (PF)

Le nombre de premiers entretiens prénatals a progressé de 7,7 % en 2015, confirmant
sa dynamique de moyen terme.

Examens en PF réalisés dans l'ensemble des centres de
planification (PMI - CMS - Hôpitaux)

Protection maternelle (PM)

Le nombre d'examens de planification familiale a diminué de 10,9 % en 2015 dans
l'ensemble des centres (centres départementaux, communaux et hospitaliers).
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Actions collectives

Accès à l'IVG médicamenteuse

Cette prestation
permet l'accès à
l'interruption volontaire
de grossesse
médicamenteuse aux
femmes qui le
souhaitent. 

La prestation de
sensibilisation en
planification familiale
vise principalement à
favoriser
l'épanouissement de la
sexualité, la maîtrise
de la fécondité et la
prévention des IST. 

Les personnels des centres de planification familiale ont rencontré plus de
30 000 jeunes, le plus souvent dans les collèges et lycées, mais également au sein
des missions locales et des ateliers sociaux linguistiques.

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 2 1 2 2 1

Montant versé en euros 8 400 3 400 8 400 8 400 3 400

Subventions aux associations

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 1 1 3 0 0

Montant versé en euros 1 100 1 786 2 349 0 0

L'IVG médicamenteuse est pratiquée dans tous les hôpitaux publics, mais dans
seulement 2 cliniques privées. Les IVG médicamenteuses sont également pratiquées
dans les centres de planification du département, comme la loi l’autorise depuis 2007.
La pratique de l'IVG n'étant pas sectorisée, elle peut se pratiquer sans condition de
résidence, ni de régularité de séjour sur le territoire. L'entretien social préalable à
l'intervention demeure obligatoire pour les mineures. 
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PROGRAMME Accompagnement social

Mise en œuvre : Direction de la
prévention et de l'action sociale

La politique d'Accompagnement social vise à favoriser l'accès de tous aux droits
fondamentaux, et à soutenir l'autonomie des personnes. Il s'agit d'assurer un
accueil social généraliste, polyvalent et de proximité dans les circonscriptions de
Service social, d'accompagner les ménages dans leurs demarches d'insertion et
d'accès aux droits, de conduire des démarches de prévention.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 97,3 %
2012   : 98,6 %
2013   : 98,7 %
2014   : 95,8 %
2015   : 100,5 %

catégorie A : 62
catégorie B : 451
catégorie C : 72

Nombre total de postes : 585

Action                              Accueil, prévention, accompagnement social

La politique départementale d'action sociale s'articule autour des trois grandes missions du Service social :
l'accueil de tous les publics, l'accompagnement des personnes et la mise en œuvre d'actions de prévention. Il
existe sur le territoire 25 circonscriptions de Service social départemental et 8 circonscriptions conventionnées
avec les villes.

Moyens financiers du Service social

Personnel (31 décembre 2015) [Postes du Service social]

Service social

catégorie A : 53
catégorie B : 443
catégorie C : 46

Nombre total de postes : 542

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 93,4 %
2012   : 97,0 %
2013   : 96,1 %
2014   : 102,1 %
2015   : 98,7 %
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Concernant le nombre de ménages rencontrés par les assistantes sociales, nous ne disposons pas des données
de trois circonscriptions de service social conventionnées pour 2015 (Aulnay-sous-Bois, Bagnolet et le Blanc-
Mesnil).

Accueil des populations en errance

Cette commission créée
en 2008 analyse toutes
les situations complexes
de publics en errance,
assure un arbitrage et
une régulation entre les
différents acteurs
sociaux, mène une
réfléxion élargie quand à
la nature d'un
accompagnement ou
d'une orientation et
assure enfin un rôle
d'observatoire de la
question de l'errance
dans le Département. 

A périmètre comparable (**) 2013 2014 2015 Evolution 

Nombre de passages à l'accueil 299 061 307 287 316 363 + 3 %

Nombre d'appels téléphoniques reçus 431 763 407 044 405 311 - 0,4 %

**27 circonscriptions sur 33

En nombre 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de ménages orientés vers la circonscription
errance 121 114 115

Dont nombre de ménages nouvellement reçus par
l'assistante sociale de la circonscription errance 82 67 60 68 23

Nombre de rendez-vous honorés par la circonscription
errance 933 1 081 1 309 1 449 1 055

Le Service social anime les réunions pluri-professionnelles de l'enfance sur le territoire. Cette instance réunit les 3
responsables de circonscriptions départementales (ASE, Service social, PMI), le Service social en faveur des
élèves et la médecine scolaire. Son activité participe à la mise en réseau des partenaires dans les domaines de
la prévention et de la protection de l’enfance. Les situations sont présentées par des acteurs médico-sociaux de
terrain, et font l’objet d’échanges entre les participants. Il existe 33 instances de ce type sur le département. 

A périmètre comparable (*) 2013 2014 2015
Nombre de ménages rencontrés au moins une fois
par l'assistante sociale du Département 55 854 56 160 55 114

       - Dont nombre de nouveaux ménages 24 889 25 587 24 310
(soit en % des ménages rencontrés) 44,6 % 45,6 % 44,1 %

Nombre d'entretiens réalisés 137 157 137 185 131 959
Nombre moyen d'entretiens réalisés par ménage 2,5 2,4 2,4
Nombre d'entretiens réalisés en urgence 11 852 11 453 11 383

(soit en % du nombre total d'entretiens réalisés) 8,6 % 8,3 % 8,6 %
*Toutes CSS, sauf : Aulnay-sous-Bois, Bagnolet et le Blanc-Mesnil

Accueil, information, orientation et accompagnement individuel

Depuis son ouverture en 2008, cette circonscription voit son niveau d'activité augmenter d'année en année selon
trois indicateurs d'activités principaux : le délai de prise en charge,  la liste d'attente et le temps de prise en charge. 
A l'ouverture de la circonscription, les situations orientées étaient prises en charge dans une délai d'une semaine à
quinze jours. Celui-ci s'est accru pour atteindre en 2015, 8 à 10 mois.  La baisse du nombre de rendez-vous en
2015 s'explique principalement par la vacance d'un poste d'assistante sociale.

Réunions pluri-professionnelles (RPP) de l'enfance

En nombre 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de situations examinées par la Commission
technique de régulation du Service social 203 216 327 330 247

La circonscription
erance (CSSAPE),
ouverte en mai 2008,
accompagne des
familles et des
personnes en errance.

En 2015, 247 situations ont été examinées, soit une baisse de 25 % par rapport à 2014.
Les saisines par les circonscriptions de Service social du Département qui ont toujours
été majoritaires atteignent pour la première fois plus des trois quarts des demandes. Les
autres services demandeurs sont principalement les accueils de jour. 
Deux hypothèses peuvent être évoquées pour expliquer la baisse du nombre de
situations examinées: 
- la repercussion de l'activté de l'opérateur régional 115 qui suit un certain nombre de
   familles en Seine-Saint-Denis, 
- le délai d'attente très important pour une prise en charge par la Circonscription de
service social accueil de personnes en errance (CSSAPE). 
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Prévention des expulsions locatives

Le Service social participe de manière directe et significative à la mise en œuvre du droit au logement à travers
son activité liée à la prévention des expulsions locatives. Le Département et les partenaires du dispositif du
Fonds solidarité logement (FSL) ont choisi de faire appel à un prestataire extérieur, l’ADSEA, afin de rencontrer
les familles assignées au tribunal pour dettes de loyer et non connues par les services sociaux polyvalents de
secteur. 

En 2015, ce sont 6 403 ménages qui ont été assignés. 32 % d'entre eux étaient connus des
circonscriptions de Service social. Ces ménages ont tous été contactés par les circonscriptions de
Service social afin d'élaborer l'enquête sociale à destination du juge.
Quant aux ménages non connus des circonscriptions de Service social, après intervention de
l'Instance de coordination et d'enquêtes pour la prévention des expulsions locatives (ICEPEL), les
assignations ont été traitées par l'Association départementale de sauvegarde de l'enfance et de
l'adolescence (ADSEA) 93, qui a transmis au Tribunal d'instance 537 diagnostics sociaux et
financiers. 
Le double des diagnostics sociaux et financiers sont transmis à la Commission départementale de
coordination des actions de prévention des expulsions locatives (CCAPEX) selon les dispositions
de la loi ALUR depuis le mois de mai 2015.

Mesures d'accompagnement social personnalisés (MASP)

Dont connus et traités par :
Circonscription de service social 2 261 1 626 2 236 2 545 2 069

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de situations examinées en réunion pluri-professionnelle 1 795 1 645 1 665 1 562 1 547

Action                           Gestion des dispositifs sociaux

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre total de ménages assignés 6 500 6 465 6 588 7 317 6 403

176 ménages ont bénéficié du dispositif MASP durant l'année 2015.
72 mesures se sont terminées au cours de l'année. Ces mesures ont duré en moyenne 14,2
mois, ce qui correspond à une légère diminution de la durée des mesures terminées, la durée
de ces mesures étant très majoritairement comprise entre 13 et 24 mois. Persistent, toutefois,
des situations nécessitant un accompagnement supérieur à 24 mois mais elles sont en
diminution. 

En mois 2011 2012 2013 2014 2015

Durée moyenne des mesures 2,9 5,6 15,5 16,4 14,2
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Le Fonds d'aide généraliste est un dispositif propre à la Seine-Saint-Denis, qui regroupe des aides destinées
à des ménages en difficulté, sur le plan social et financier. Il comporte :
- des aides aux ménages avec enfants (hors protection de l'enfance),
- des aides aux négaes sans enfants, appelées "secours exceptionnels". 

En % 2011 2012 2013 2014 2015

Taux de refus des demandes 33 % 28 % 33 % 33 % 35 %

Action                              Aide généraliste

Aides financières aux familles avec enfants

Le Service des aides financières

En € 2011 2012 2013 2014 2015

Montant moyen
des aides versées 703 616 545 544 534

2011 2012 2013 2014 2015

Part des aides
d'hebergement
dans le total des
aides accordées

56 % 46 % 40 % 38 % 44 %
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On assiste à une baisse de la demande d'aides en 2015 (- 7,8 % par rapport à
2014). Les facteurs explicatifs sont les mêmes que ceux concernantt la baisse du
nombre de demandes d'aides aux ménages avec enfants. De la même manière
que précédemement, le nombre de ménages sans enfant bénéficaires des aides
a diminué, en 2015, dans une moindre proportion que le nombre de demandes
(- 6,5 % par rapport à 2014).

Le dispositif FSL doit faciliter l'accès et le maintien dans un logement adapté à leur situation des ménages ayant
des difficultés pour faire face à une dette de loyer ou au coût d'accès dans le logement. Il comprend :
- le financement de structures d'accueil et la prise en charge de mesures d'accompagnement social lié au
logement (ASLL) réalisées par des structures spécialisées dans cette activité, associations ou services sociaux,
- des aides individuelles pour les dépenses d'eau et d'énergie, 
- des aides individuelles sous forme de prêts ou de subvention, 
- des mécanismes de priorisation pour l'accès au parc social et dans les résidences sociales. 

Action                              Droit au logement

Secours exceptionnels (ménages sans enfant) accordés par le SDAF

On constate, en 2015, une baisse de la demande d'aides financières (- 10 % par
rapport à 2014). Cela s'explique notamment par les difficultés rencontrées dans les
circonscriptions de Service social, qui ont conduit à des restrictions d'accueil du
public. Par ailleurs, la restitution de la circonscription municipale d'Aulnay-sous-Bois
au Département et ses conséquences a aussi contribué à cette baisse.

Néanmoins, le Service a tenu compte de ce contexte, en essayant de rendre la
même qualité de service aux usagers, ce qui s'est traduit par une diminution
moindre du nombre de bénéficiaires (- 3,2 % par rapport à 2014), le montant moyen
des aides accordées restant stable. 

Dans le même temps, compte tenu des difficultés résidentielles des familles, de
l'augmentation des expulsions locatives effectives et de la diminution des aides hors
hébergement, la part des dépenses d'hébergement dans le budget total des aides
aux familles a connu une hausse. 

Au total, ce sont plus de 400 familles qui ont bénéficié d'une prise en charge de
leurs frais d'hébergement, pour un montant total de 2,68 M€. Des volumes similaires
sont constatés pour le service de l'ASE, pour la même période, avec 5 M€ de
dépenses pour l'hébergement de plus de 800 familles (soit un équivalent de 286 370
nuitées). Ce constat légitime d'autant plus la démarche de recherches de modalités
alternatives à l'hébergement hôtelier, qui se déploiera en 2016. 

Revue annuelle de gestion 114 Septembre 2016



Moyens financiers

Fonds de solidarité logement

Prêts et subventions pour l'accès et le maintien dans le logement

Cette prestation vise à accorder des subventions ou des prêts pour favoriser le maintien ou à l'accès au logement. 

L'année 2015 a été marquée par un ralentissement de la tendance à la baisse de la
demande concernant le FSL, observée depuis plusieurs années (- 4,8 % entre 2013 et
2014 et - 2,9 % entre 2014 et 2015). 

2011 2012 2013 2014 2015

Part des aides consacrées à l'accès au logement 44 % 44 % 44 % 49 % 48 %

Part des aides consacrées au maintien dans le logement 56 % 56 % 56 % 51 % 52 %
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Aides pour les impayés d'eau

Cette prestation 
vise à financer les
impayés d'eau. 

Accompagnement social lié au logement (ASLL)

L'accompagnement
social lié au logement
(ASLL) est une
mesure
contractualisée de
suivi social global et
intensif à partir d'un
problème de
logement sur une
période courte de 6
mois renouvelable
jusque 18 mois. 
Il comprend l'ASLL
généraliste et l'ASLL
en résidence sociale.

Pour la deuxième fois consécutive, la demande d'aides au titre de l'eau est en
augmentation, de même que les attributions, à due proportion. Si le Fonds eau reste
relativement sous-utilisé, cette tendance montre que les ménages sont
proportionnellement plus aidés, en terme de taux d'accords et de montant moyen
accordé. 

Concernant l'ASLL généraliste, on peut noter que certains opérateurs ont connu de
grandes difficultés de recrutement, ce qui n'a pas permis de déployer l'intégralité de la
capacité conventionnelle. Par ailleurs, le conventionnement avec le CCAS d'Aulnay-
sous-Bois n'a pas été renouvelé, alors que l'activité a effectivement été réalisée (220
mois-mesures). Il s'agit donc d'une baisse d'activité conjoncturelle en 2015.

Concernant l'ASLL en résidence sociale, certains opérateurs associatifs ou publics se
retirent progressivement de cette activité tandis que le Département a déconventionné
une partie des logements (utilisés par les réservataires hors critères du FSL). Dans le
même temps, une nouvelle résidence sociale a ouvert à Pantin, avec 56 logements
conventionnés. La conjugaison de ces différents processus permet de revenir à un
nombre de logements conventionnés en hausse, tandis que le nombre d'orientations en
résidences sociales reste faible. 

Fonds de solidarité énergie

Le Fonds vise à aider
les habitants qui ne
peuvent assurer le
paiement des factures
liées à leur
consommation
d'énergie (EDF - GDF,
bois, fuel, gaz).

Sur ce dispositif, les fournisseurs d'énergie indiquent une tendance à la baisse de la
demande d'aides au plan national. En Seine-Saint-Denis, cette tendance est confirmée
notamment du fait des premiers résultats d'une politique de prévention renforcée. 
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Accès en résidence sociale et accord préalable

L'orientation en
résidence sociale
permet d'orienter
certains ménages vers
une étape
intermédiaire de
logement. 

Concernant l'ASLL généraliste, on peut noter que certains opérateurs ont connu de
grandes difficultés de recrutement, ce qui n'a pas permis de déployer l'intégralité de la
capacité conventionnelle. Par ailleurs, le conventionnement avec le CCAS d'Aulnay-
sous-Bois n'a pas été renouvelé, alors que l'activité a effectivement été réalisée (220
mois-mesures). Il s'agit donc d'une baisse d'activité conjoncturelle en 2015.

Concernant l'ASLL en résidence sociale, certains opérateurs associatifs ou publics se
retirent progressivement de cette activité tandis que le Département a déconventionné
une partie des logements (utilisés par les réservataires hors critères du FSL). Dans le
même temps, une nouvelle résidence sociale a ouvert à Pantin, avec 56 logements
conventionnés. La conjugaison de ces différents processus permet de revenir à un
nombre de logements conventionnés en hausse, tandis que le nombre d'orientations en
résidences sociales reste faible. 

On note un léger recul des labellisations d'orientation en résidence sociale
(- 4,3 % par rapport à 2013).

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 39 36 31 24 32

Montant versé en euros 541 070 473 145 347 545 267 700 522 645
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PROGRAMME Promotion des droits fondamentaux

Mise en œuvre : Direction de la
prévention et de l'action sociale

Cette politique vise à favoriser l'accès de tous aux droits fondamentaux. Il s'agit
de promouvoir l'aide juridique aux professionnels et aux populations, de lutter
contre les violences envers les femmes et de lutter contre les discriminations.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015) [Postes de direction de la DPAS]

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 99,41%
2012   : 82,53%
2013   : 79,36%
2014   : 87,41%
2015   : 81,16%

catégorie A : 19
catégorie B : 10
catégorie C : 5

Nombre total de postes : 34

La lutte pour l'égalité des femmes et des hommes est une action transversale qui concerne de nombreuses politiques
et de nombreux services départementaux en même temps qu'elle mobilise de nombreux acteurs en Seine-Saint-
Denis. L'Observatoire des violences envers les femmes est un espace d'échange et de réflexion, un outil d'analyse et
de recensement, et un vecteur d'information et de communication. Ses actions sont construites autour de 6 objectifs
majeurs : 
- rendre visibles les violences faites aux femmes et aux jeunes filles, 
- former les professionnel(le)s,
- sensibiliser la population, 
- prévenir les comportements sexistes auprès des jeunes, 
- mettre en place des actions de communication et des outils de connaissance,
- faire des propositions, créer des outils pour l'amélioration de l'aide aux victimes.  

Action                              Observatoire des violences envers les femmes

Ces postes sont également dédiés au pilotage de la Mission
solidarité, insertion, santé. 

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 19 13 13 15 14

Montant versé en euros 221 500 130 500 150 500 140 200 117 700

Nb de participants aux journées organisées par l'Observatoire 2012 2013 2014 2015

Habitants de Seine-St-Denis 908 692 747 689
Jeunes 1 353 843 1 230 2 129
Professionnels 3 001 2 577 2 564 2 471
Total 5 262 4 112 4 541 5 289
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PROGRAMME Insertion

Mise en œuvre : Service de l'insertion
et de la solidarité

La politique d'Insertion a pour objectifs de mettre en oeuvre une politique
dynamique, en vue de l'insertion des allocataires, à travers des actions
partenariales et des prestations individuelles et collectives. Il s'agit aussi de
garantir le droit des allocataires du Revenu de solidarité active et de leurs
familles.

Moyens financiers

 Les recettes incluent principalement :
- le Fonds social européen,
- les indus du RMI et du RSA,
- l'Aide personnalisée de retour à l'emploi
(APRE), 
- ainsi que la Taxe intérieure sur les produits
pétroliers (TIPP) et le Fonds de mobilisation
départementale pour l'insertion (FMDI),
représentés ici bien que ces recettes soient
rattachées au programmme "Stratégie
budgétaire, financière et commande publique". 

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 101,8 %
2012   : 101,8 %
2013   : 101,1 %
2014   : 96,6 %
2015   : 99,8 %

catégorie A : 19
catégorie B : 27
catégorie C : 27

Nombre total de postes : 73

Action                              Revenu de solidarité active

Moyens financiers

 Les recettes incluent :
- la Taxe intérieure sur les produits
pétroliers (TIPP)
- le Fonds de mobilisation
départementale sur l'insertion
- les indus du RMI et du RSA
- les recettes liées à l'expérimentation
du RSA.

2011 2012 2013 2014 2015

Montant de l'allocation non compensé par la TIPP (M€) 100,13 124,18 153,03 191,12 216,75

Taux de couverture de la dépense d'allocation par la TIPP 70,3 % 65,4 % 60,6 % 55,0 % 51,9 %
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Le nombre total de foyers
bénéficiaires du RSA a augmenté de
4,97 % entre décembre 2014 et
décembre 2015, passant ainsi de 98
405 à 103 298 foyers bénéficiaires.   
L'évolution de l'ancienneté des foyers
bénéficiaires marque une difficulté à
sortir du dispositif. Alors qu'ils
représentaient 33,8 % du public en
2009, la part des foyers dans le
dispositif depuis plus de 48 mois est
en 2015 de 42,1 %. Par ailleurs,
l'observation de la composition
familiale des foyers bénéficiaires du
RSA en comparaison de la population
totale de Seine-Saint-Denis illustre
une sur-représentation des familles
monoparentales au sein des foyers
RSA (32,3 % des foyers  RSA contre
13,6 % de la population
départementale).
Le nombre de bénéficiaires soumis au
régime des droits et obligations,
public cible de l'intervention du
Département en matière d'insertion,
était de 93 940 en décembre 2015. 

L'allocation de Revenu
de solidarité active a
pour objectifs de
garantir un minimum
de ressources et de
donner accès à un
parcours d'insertion
sociale et/ou
professionnelle.

En 2015
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Le travail engagé depuis 2013 avec la Direction de l'éducation et de la jeunesse et le
PPRS sur le recrutement de bénéficiaires du RSA en contrats aidés a été poursuivi, avec
un objectif de 130 contrats d'accompagnement dans l'emploi (CAE) conclus en 2015.

Le dispositif
d'orientation et
d'accompagnement
des bénéficiaires du
RSA s'organise autour
de trois parcours
(emploi, insertion
socio-professionnelle
et social) et de quatre
services référents
(Pôle Emploi, les
Projets de ville RSA, le
Service social
départemental et les
associations
conventionnées).

Le contrat d'insertion a
évolué depuis
novembre 2010 vers
un contrat
d'engagement
réciproque (CER), outil
de suivi et
d'accompagnement
des bénéficiaires dans
leur parcours
d'insertion.

Orientation et contractualisation

Parmi les 93 940 personnes soumises aux droits et devoirs, 57 143 d'entre elles étaient
orientées au 31 décembre 2015, soit un taux d'orientation de 61 %.
Les orientations en flux mensuelles sont aujourd'hui stabilisées. En 2015, 35 208
personnes ont été orientées, contre 34 196 en 2014. On note pour 2015 une
augmentation des orientations vers Pôle Emploi (professionnel) et une diminution de
celles vers les Projets de ville (socio-professionnel). 

Le taux de contractualisation était de 36,8 % en décembre 2014. La donnée à fin
décembre 2015 est en cours de consolidation. 

Le taux de contractualisation renseigne sur l'accompagnement effectif du public. Il est en
augmentation constante depuis la mise en place de la loi RSA, du fait du développement
de la pratique de contractualisation dans les services référents et de l'orientation
systématique des entrants. Cependant, l'augmentation du taux, même si elle est
régulière, reste lente du fait des sorties du dispositif du public accompagné et de
l'importance du public non encore orienté. 

Contrats aidés

En M€ 2014 2015

CUI-CAE - Mtt consacré au CUI-CAE 1,04 1,59

Le contrat
d’accompagnement
dans l’emploi (CUI-
CAE) est un contrat
aidé dans le secteur
non marchand qui
facilite l’accès durable
à l’emploi des
personnes rencontrant
des difficultés
d’insertion
professionnelle. 
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Le nombre de suivis effectifs concernant 2015 n'est pas encore disponible, le traitement des
bilans d'activité étant en cours. Le montant de dépenses réalisé en 2015, ne correspond pas
au montant réellement engagé. Un virement a été opéré depuis le budget des projets de ville
afin de financer la dernière mensualité 2015 de l'allocation RSA. Cette opération devra être
rectifiée lors de la decision modificative 2016. Le montant réellement engagé au titre de
l'année 2015 pour le financement des projets de ville RSA s'établit à 10,46 M€.

Action                             Insertion socio-professionnelle territorialisée

Suivi des allocataires par les équipes de projet de ville (PDV) 

Les projets de villes
couvrent aujourd'hui 35
villes. En tant que
services référents, ils
sont en charge de
l'accompagnement
socio-professionnel
des bénéficiaires du
RSA.

Les équipes pluridisciplinaires (EP) donnent un avis quant aux sanctions envisagées
à l'encontre des allocataires qui ne remplissent pas leurs obligations (ex : absence de
Contrat d'engagement réciproque en cours de validité).  

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre d'EP tenues 79 88 80 108 12

Nombre de dossiers examinés en EP 556 768 1 099 1 815 1 226

Nombre de dossiers examinés pour sanction (1er + 2nd passage) en EP 406 390 609 1 158 639

Nombre de dossiers examinés pour réorientations en EP 138 334 460 613 587

Nombre de contrats complexes examinés en EP 12 44 30 44 0

Taux de sanction (1er passage) 65,0 % 67,3 % 75,0 % 75,0 % 65,0 %

Taux de sanction (2nd passage) 85,8 % 72,5 % 91,0 % 93,0 % 81,0 %

1 226 situations ont été soumises en 2015 au diagnostic des Equipes pluridisciplinaires (EP). 
La baisse du nombre de situations examinées au titre du manquement aux obligations d'insertion est consécutive
à la centralisation de l'équipe pluridisciplinaire. Afin d'améliorer l'efficience du dispositif, les 12 équipes
pluridisciplinaires territoriales ont été remplacées, en janvier 2015, par une équipe pluridiscipinaire centrale.

Equipes pluridisciplinaires

Action                              Insertion professionnelle

Le nombre de
personnes
effectivement
accompagnées
en 2015 n'est
pas encore
disponible, le
traitement des
bilans
d'activités des
partenaires
étant en cours.  

Revue annuelle de gestion 123 Septembre 2016



Emploi

Les données 2015 concernant le nombre de bénéficiaires effectifs sont en cours de
consolidation.
Le dispositif concerne les formations collectives et individuelles (Fonds départemental
individuel de formation - FDIF), ainsi que les diagnostics linguistiques. 
102 actions de formation ont été retenues en 2015 dans le cadre du programme
départemental d'insertion. Entre 2012 et 2015, près de 43 % de l'offre a été renouvelée
(nouveaux partenaires et/ou projets), grâce notamment à de nouvelles modalités
d'intervention (mise en oeuvre des appels à projet territorialisés notamment). 

Le Département
finance des actions de
formations collectives
et individuelles.

Formations collectives et individuelles

Le Département
finance des actions
d'accompagnement
dans l'emploi (création
d'entreprise et
microcrédit, insertion
par l'activité
économique...)

Les données 2015 concernant le nombre de bénéficiaires effectifs sont en cours de
consolidation. L'accompagnement dans l'emploi concerne l'accompagnement par les
structures d'insertion par l'activité économique (SIAE), le Microcrédit, le soutien à la
création d'entreprise, ainsi que les contrats aidés.

Accompagnement personnalisé de retour à l'emploi - APRE

L'APRE a été instituée par la loi de 2008 généralisant le RSA et réformant les
politiques d'insertion. Le Département a géré jusuq'à fin 2015 ce dispositif abondé
par l'Etat. L'aide était allouée sous deux formes : une aide forfaitaire, et une aide
complémentaire. Le dispositif de l'APRE forfaitaire a pris fin en 2013, l'APRE
complémentaire a pris fin en 2015. 
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Aide individuelle d'insertion sociale

Le Département
finance des aides
d'individuelles
d'insertion sociale :
bourses de l'Ecole de
la deuxième chance
(E2C), permis jeunes
et frais de garde
d'enfants. 

Action                               Insertion sociale et accompagnement des parcours

Le nombre de
suivis
effectivement
réalisés en
2015 n'est pas
encore
disponible, le
traitement des
bilans
d'activités des
partenaires
étant cours à ce
jour.  
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Les données 2015 concernant le nombre de bénéficiaires effectifs sont en cours de
consolidation.
En 2015, 47 structures ont été financées au titre de l'insertion sociale. En ce qui
concerne le dispositif d'accompagnement social spécifique, l'écart entre le prévisionnel
et le réalisé provient de manière régulière d'une sur-réalisation des objectifs
conventionnels par certaines structures. 

Action collective à l'insertion sociale

Le Département
finance des
associations
intervenant auprès de
publics dits
"spécifiques", ainsi
que des actions et
initiatives dans le
domaine social au
sens large (avec une
attention particulière
dans le domaine de la
santé et de la culture).

En 2015, comme les années précédentes, la majorité des aides accordées concerne des
aides d'urgence. 

Le Fonds d'aides aux jeunes

Les aides du FDAJ
sont accordées par le
Département depuis
2004, en rapport avec
un caractère d'urgence
sociale (en majorité)
ou en soutien aux
jeunes inscrits dans un
parcours d'insertion. 

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 156 148 145 127 163

Montant versé en euros 5 807 038 6 451 824 5 827 335 5 359 700 6 353 191
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PROGRAMME Prévention et promotion de la santé
Mise en œuvre : Service de la
prévention et des actions sanitaires de
la Direction de la prévention et de
l'action sociale (DPAS)

La politique de Prévention et de promotion de la santé vise à élever le niveau de
santé de toute la population et à réduire les inégalités en la matière. Il s'agit à la
fois d'une démarche de prévention, de préservation et d’amélioration de la santé
dans le champ de la lutte contre les maladies infectieuses, de la lutte contre les
cancers et du bucco-dentaire.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 92,44%
2012   : 78,95%
2013   : 89,00%
2014   : 88,11%
2015   : 87,02%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette 0,12 -0,08 0,64 0,3 1,01

catégorie A : 43
catégorie B : 34
catégorie C : 15

Nombre total de postes : 92

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Dép. d'investissement 0,03 0,01 0,01 0,01 0,01

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 95,13%
2012   : 84,74%
2013   : 75,88%
2014   : 86,30%
2015   : 63,77%

Depuis 2004, le Département met en oeuvre des programmes de santé publique (tuberculose,
Infections Sexuellement Transmissibles, vaccination, cancers) dans le cadre de conventions avec l'Etat.
A ce titre il a bénéficié d'une Dotation générale de décentralisation (DGD) de 4,642 millions d'euros en
2015. Concernant les recettes directes, l'Agence régionale de santé (ARS) était, en 2015, le principal
financeur (1,240 M€ dont 0,800 M€ au titre du financement additionnel 2015). L'Assurance Maladie a
participé à hauteur de 0,752 M€ dont 0,417 € au titre de remboursement des vaccins. L'ensemble des
recettes directes (2,001 €) a diminué de 28 % ce qui s'explique à la fois par des retards de
recouvrement de recettes (plan de dépistage systématique et vaccins pour lesquels 4 mois de recettes
seront perçus en 2016) et par la diminution de concours financiers (arrêt du financement du dispositif
M'T Dents par l'Assurance maladie, baisse de la compensation de l'Etat).

Les dépenses directes de fonctionnement ont diminué de 1,8 %, notamment celles liées à l'action santé
bucco-dentaire et à la promotion de la santé, la veille et l'analyse en santé publique. Les dépenses de
fonctionnement sont consacrées pour l'essentiel à l'action maladies infectieuses (76 % des dépenses
dont 49 % pour la vaccination).
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Action                              Luttes contre les maladies infectieuses

Consultations 

Au total , 16 455 consultations ont été réalisées dans les Centres départementaux de prévention santé en 2015.
Ce chiffre est en diminution depuis 2011. Cette baisse s'observe sur l'ensemble des champs d'activité. La baisse
est plus marquée concernant les consultations vaccination (-18,8 %). En effet, ce type de consultations a vu son
offre réduite du fait du développement des consultations polyvalentes. 2015 est la première année de mise en
place des consultations polyvalentes (1 685 consultations "labellisées" polyvalentes).

Concernant les IST, la baisse d'activité en 2015 est conjoncturelle. Elle s'explique par la mise en oeuvre du projet
de service qui a conduit à la fermeture définitive des sites de Noisy-le-Grand et Villemomble et l'annulation de
consultations qui ont affecté les sites de Montreuil et Bobigny.

Concernant la tuberculose, dans un contexte de stabilité de l'activité autour des cas index signalés ou notifiés au
Département, le nombre de consultations en centre (- 10 %) et hors centre (- 14 %) a baissé. 

Les consultations sont
des prestations de
prévention et de
dépistage destinées  à
l'ensemble de la
population réalisées dans
les deux Centres
Départementaux de
Prévention Santé
(CDPS), le Centre gratuit
d'Information, de
Dépistage et de
Diagnostic (CeGIDD) et
leurs antennes.
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Les données de 2015 sont provisoires, mais elles permettent de dégager de grandes tendances.

Pour les dépistages autour de cas, on observe une stabilité du nombre de cas de tuberculose ou d'infections
tuberculeuses latentes (ITL) signalés ou notifiés par rapport à 2014 avec 636 cas (+ 3 %). Les alertes liées au
nombre de cas index de tuberculose maladie résidant en Seine-Saint-Denis sont en diminution (de 434 cas à 404
cas, - 7 %) alors que le nombre de cas index hors département comptant au moins un sujet contact est en nette
augmentation (139 à 171 cas, + 23 %).

Pour les dépistages autour d'un cas index de tuberculose maladie et d'ITL de - 15 ans, le nombre de sujets contacts
(SC) identifiés progresse de 1 % ; celui du nombre de SC dépistés est en progression de 10 % alors qu'en 2014 ces
deux indicateurs avaient fortement diminué. Le suivi des nouvelles recommandations (prioriser les dépistages
autour des formes les plus contagieuses et en fonction des caractéristiques des SC) sont désormais intégrées et ne
conduisent pas à une baisse de l'activité.

Le taux de personnes dépistées s'établit à 82,5 % soit 6 points de plus que le niveau de 2014. Le nombre de
tuberculoses maladies découvertes progresse significativement avec 35 cas supplémentaires par rapport à 2014.
Le nombre d'ITL qui se situe à 427 cas se situe à un niveau proche de 2014. 

On remarque, comme en 2014, une baisse des consultations en centres (- 10 %), du nombre de radios réalisées (-
8 %) notamment par camion-radio (- 14 %). Les dépenses directes relevant de la tuberculose sont en diminution de
5 %.

S'agissant du dépistage actif, l'activité se situe un peu au-dessus de celle de 2014 (+ 1 %) mais avec un
renforcement des interventions à la Consultation d'Accès aux Soins et d'Orientation (CASO) de Médecins du Monde
à Saint-Denis, qui concentrent la totalité des cas de tuberculose diagnostiqués cette année. Le rendement pour
l'ensemble de ces actions est de 166/100 000 radios, largement supérieur au seuil de 10 fois l'incidence nationale.

En 2015, le nombre d'examens a diminué de 10 % avec des évolutions contrastées selon les  IST : les
dépistages du VIH, de la syphilis, des chlamydiae-gonocoques ont diminué de 10 à 14 %, les dépistages de
l'hépatite B (HB) comme de l'hépatite C (HC) ont diminué de 1 à 2 %. Cette diminution d'activité est
conjoncturelle et résulte de la mise en oeuvre progressive du projet de service.
Les pourcentages de diagnostic positifs qui sont pour l'heure connus (VIH, HB, HC) progressent dans leur
ensemble et continuent de se situer à des niveaux supérieurs au niveau francilien pour le VIH et l'HB et à un
niveau équivalent pour les HC.
Les dépenses directes relevant des IST ont diminué de 7 % en 2015.
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Examens

Activité de l'équipe d'agents techniques polyvalents

Mise à disposition de vaccins

Les examens effectués
par le laboratoire
départemental sont
des analyses
médicales destinées
aux patients des
CDDPS, du CIDAG, de
la PMI et de la
médecine préventive
du Département.

Cette prestation
vise à mettre à
disposition de la
population
l’ensemble des
vaccins inscrits au
calendrier vaccinal.

En nombre d'examens, l'activité du laboratoire a diminué de 14 % en 2015, principalement du fait de la diminution
du nombre d'analyses liées aux IST suite à la baisse du nombre de consultations IST (Hépatite B, VIH, syphilis à
l'exception du dépistage conjoint des chlamydiae et des gonocoques qui reste le dépistage le plus pratiqué). En
revanche, le nombre d'analyses des tests IGRA, mis en place depuis janvier 2014, a plus que doubler en 2015 du
fait de sa généralisation comme outil de dépistage par les CDPS dans la lutte contre la tuberculose.

6 706 courses ont été réalisées en 2015, soit une baisse de 9 % par rapport à 2014, du fait du regroupement des
CDPS intervenu en 2014/2015 et de la diminution globale des consultations sur l'année. 

En termes de structures desservies en 2015, 57 % de l'activité concernaient les CDPS et le laboratoire
départemental, 24 % les circonscriptions de Service social, 12 % les centre PMI et les centres de planification
familiale, et 7 % d'autres structures (Centres municipaux de santé, médecine professionnelle). 
Le tonnage des déchets médicaux est en diminution depuis 2 ans (4,3 tonnes collectées en 2015 soit - 23 % par
rapport à 2014).

L'équipe des agents
techniques polyvalents
est chargée d'assurer
les collectes de
prélèvements pour le
laboratoire dans les
CDPS, PMI CMS et à
la Médecine
Préventive , le retour
des résultats, la
livraison de certains
vaccins,
l'approvisionnement en
matériel des CDPS.
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Action                             Prévention des cancers

Les résultats pour l'année 2015 sont encore partiels. 

S'agissant du dépistage organisé du cancer du sein, le nombre de personnes dépistées est en recul de 5 % et le
taux de participation à la campagne sur deux ans (InVS) devrait légèrement diminuer et se situer entre 40 et 42 %.
En 2014, le département se situait au troisième rang francilien (taux francilien de 39,8 % en 2013-2014, inférieur
au taux national de 51,7 %). Sur 2014-2015, le nombre de cancers détectés était de 369 dont 7 % à l'issue de la
deuxième lecture que propose le dépistage organisé du cancer du sein.

En ce qui concerne le dépistage organisé du cancer colorectal, le nombre de personnes dépistées était de 17 396
en 2015 ce qui fait suite au changement de test décidé dans le cadre du programme national de dépistage
organisé du cancer colorectal avec le remplacement du test hémoccult par un test immunologique (Oc-Sensor).
Ces changements ont entrainé un arrêt des lectures puis une reprise progressive du dépistage avec le nouveau
test. En 2014, le taux de participation se situait pour la campagne 2013-2014 à 27,8 % (deuxième place régionale
et bien au delà de la moyenne régionale de 22,7% et peu éloigné de la moyenne nationale de 29,8%). Pour
2014-2015, 36 cancers et 139 polypes à risques ont été détectés.

En 2015, le nombre de vaccins réalisés est stable, après une diminution régulière depuis 2009. Le nombre de
valences administrées est en légère diminution (- 2 %). Si la grande partie des vaccinations réalisées reste
essentiellement le fait de la PMI (87 % des vaccinations), il est à noter une augmentation du nombre de vaccins
réalisés dans les séances publiques implantées dans 30 villes du département (+ 11 %). On note la progression
importante du nombre de vaccins hexavalents réalisés (+ 15 %), qui se sont substitués aux pentavalents, ainsi que
du nombre de vaccins BCG réalisés (+ 35 %). Globalement, les dépenses au titre des vaccinations ont progressé
de 10 % en 2015.

Les recettes liées au remboursement des dépenses de vaccination par l'Assurance Maladie, corrélées à l'activité,
sont en diminution depuis 2009. En 2015, elles ont représenté 29 % des dépenses constatées soit une diminution
de 20 points par rapport à 2014. Cette forte diminution s'explique par l'absence de recouvrement en 2015 de 4
mois de recettes, qui seront perçues sur l'année 2016.
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Action                                  Santé bucco dentaire

Subventions et participations

Les subventions et
participations
accordées aux
associations ont pour
objet de soutenir les
associations ou GIP
engagées dans des
actions de santé
entrant dans les
compétences
déléguées et les
orientations
départementales ainsi
que de contribuer à
une meilleure prise en
charge des besoins.
Depuis 2012, le
Département soutient
une préparation
publique au concours
de la première année
commune des études
de santé (PACES)
organisée par
l'Université Paris XIII.

Les actions de
prévention bucco-
dentaire inscrites dans
le programme
départemental de
prévention bucco-
dentaire sont menées
par les équipes
techniques locales
(ETL) des 32 villes
conventionnées avec
le Département. 

Le nombre d'enfants bénéficiaires a diminué de 11 % en 2015 avec 28 191 enfants de 5 et 6 ans concernés par
les actions d'apprentissage au brossage. Cette baisse est consécutive à la décision de l'Assurance Maladie
d'arrêter le dispositif M'T Dents qui concernait les enfants de 6 ans. 
Le programme départemental de prévention buccodentaire a pris fin dans deux villes. Dans quatre villes, il a été
supprimé sur certaines tranches d'âge. Enfin on a assisté à une diminution globale du nombre d'enfants
bénéficiaires pour les villes poursuivant leur action, notamment les 6 ans qui constituaient le public du dispositif
M'T Dents.

Action                  Promotion de la santé, veille et analyse de santé publique

Le montant total des subventions a connu une augmentation en 2015 du fait de la prise
en charge en année pleine du poste de directrice du CDC 93 et d'une augmentation de la
subvention accordée à l'hôpital Delafontaine pour le soutien  d'un CIDDIST sur Saint-
Denis.

Le montant accordé aux 19 associations et fondations soutenues est quant à lui resté
stable à hauteur de 180 500 €. 

Le service a poursuivi son concours à la consultation spécialisée pour la prise en charge
de la tuberculose pédiatrique à l'hôpital Jean Verdier de Bondy et au CIDDIST porté par
le service de maladies infectieuses du Centre Hospitalier Delafontaine de Saint-Denis. Un
partenariat pour la mise en place d'une antenne CeGIDD en coopération avec l'hôpital de
Montfermeil a également été initié.

Depuis 2006, le Département concourt également au Groupement d'Intérêt Public (GIP)
du CDC 93 pour la mise en oeuvre des dépistages organisés du cancer du sein et du
cancer colorectal ainsi qu'au Groupement d'Intérêt Scientifique sur les cancers
professionnels (GISCOP 93). Enfin, le Département a continué de soutenir l'organisation
de la première année commune aux études de santé (PACES) à l'Université Paris XIII . 

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 18 18 18 19 20

Montant versé en euros 189 000 151 460 151 500 152 000 180 500

 En M€ 2014 2015

Nombre d'associations soutenues financièrement (hors participation) 20 19

Montant des participations (lutte contre le cancer) 0,41 0,45

Montant du soutien aux associations et aux hôpitaux 0,23 0,25

Montant du soutien à la PACES et MSP 0,05 0,05

Total 0,68 0,75
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PROGRAMME Prévention des conduites à risques

Mise en œuvre : Mission de
prévention des conduites à risques
(MPCR)

La politique départementale de prévention des conduites à risques à pour
objectifs de réduire les conduites à risques et d'en prévenir l'exacerbation, en
s'appuyant sur la compréhension des processus à l'oeuvre dans leur production
et en aidant à l'identification des leviers susceptibles de faire prévention.

Moyens financiers

Taux de réalisation CA/BP
2011   : 92,2%
2012   : 99,3%
2013   : 88,0%
2014   : 87,1%
2015   : 93,3%

catégorie A : 16
catégorie B : 11
catégorie C : 2

Nombre total de postes : 29

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Espace de prévention "Tête à tête"

L'espace "Tête à tête"
est un espace
d’écoute, de dialogue
et d’information autour
des questions liées à
la sexualité, l’usage
des substances
psychoactives, les
violences et le mal-
être, en direction des
jeunes.

Les recettes du programme proviennent de la Ville de Paris, de l'Agence régionale de santé (ARS), de la Mission
interministérielle de lutte contre les drogues et les conduites addictives (MILDECA) et de la Région Île-de-France.

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette 0,16 0,08 -0,01 0,03 0,04

Dépenses par action (en M€) 2011 2012 2013 2014 2015

Connaître, évaluer, former 0,39 0,43 0,31 0,35 0,35

Espace de prévention "Tête à tête" 0,17 0,14 0,17 0,16 0,16

10 agents de la Mission départementale exerçaient au sein
de l'espace "Tête à tête" en 2015.
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En 2015, l'accueil spontané a représenté les deux tiers des visiteurs du Tête à tête. Les garçons ont été
plus nombreux que les filles. La catégorie des 16 à 20 ans a représenté la majorité des accueils. La part
des plus de 25 ans est restée stable en 2015. Ce public est composés de jeunes adultes, de
professionnels des secteurs médical, social, éducatif, judiciaire et associatif, ou encore de parents venus
chercher des informations et des conseils. 

L'accueil en groupe a représenté un tiers du public accueilli dans l'espace. L'équipe du Tête à tête a
réalisé 338 animations de groupes en direction d'adolescents et de jeunes venus avec une structure
scolaire ou hors scolaire. En moyenne, 28 séances collectives ont été réalisées chaque mois. Les
structures jeunesse, hors établissements scolaires, sont de plus en plus nombreuses à solliciter ce type
d'accueil. 

Avec 16 485 visiteurs, l'année 2015 s'est
caractérisée par une relative stabilité de
la fréquentation du Tête à tête. La
moyenne mensuelle était en 2015 de
1 374 visisteurs. 

Nombre de structures
accueillies au 
Tête à tête

2011 2012 2013 2014 2015

Autres structures 121 143 149 343 193

Collèges 121 143 139 130 87

Lycées 18 56 69 82 58

Total 260 342 357 555 338

Action                             Connaître, évaluer, former

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de professionnels
bénéficiaires des prestations du
Centre de Ressources

5 504 6 981 4 866 5 427 3 982

*2015 : changement mode comptage (voir
plus loin)

Les prestations
d'information et de
communication du
Centre de ressources
sont destinées aux
acteurs de la
prévention : borne
d'accueil
documentaire,
déjeuners-débats,
colloques,
formations… Elles sont
dédiées au
renforcement de leurs
compétences pour leur
actions de prévention.

Fréquentation par secteur d'origine en 2015
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3 982 professionnels ont bénéficié des actions proposées par le Centre de ressources. L'écart entre 2014
et 2015 s'explique par la mise en place d'un nouveau mode de comptage concernant essentiellement les
personnes formées. En 2015, 2 810 professionnels ont bénéficié des actions ponctuelles mises en oeuvre
par la Mission (principalement les déjeuners-débats, les évènements extérieurs et le premier accueil au
centre de ressources) et 1 172 ont bénéficié d'accompagnements plus poussés correspondant à des
actions de sensibilisation, de formation, de soutien, d'évaluation ou de recherche action.  

Cinq déjeuners-débats ont été organisés en 2015 sur les thèmes suivants : "L'éducation populaire : un
instrument pour le vivre ensemble", "Agir sur les vulnérabilité sociales", "Le phénomène de bandes de
jeunes aujourd'hui, phénomène constant ou en mutation", "le michetonnage : face aux conduite à risques
prostitutionnel(le)s, quelle prévention ?" et "Les usages de drogues des adolescents parisiens et séquano-
dyonisiens en 2014 : quelles évolutions, quelles spécificités ?".  

Fréquentation par institution d'origine en 2015

Subventions aux associations 

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 3 4 4 3 3

Montant versé en euros 60 000 80 000 80 000 80 000 80 000
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PROGRAMME Personnes âgées
Mise en oeuvre : Service de la
population agée de la Direction de la
population agée et des personnes
handicapées (DPAPH)

La politique Personnes âgées s'attache à favoriser l'exercice des choix de vie et
de la citoyenneté, mais également à accompagner les parcours de vie et de
santé des personnes âgées, en diffusant une culture de la prévention et en
développant une offre de qualité coordonnée et accessible.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
dépenses CA/BP

2011   : 105,48%
2012   : 104,56%
2013   : 97,28%
2014   : 98,37%
2015   : 99,36%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015
Charge nette en
fonctionnement 133,32 138,98 129,55 129,46 132,95

Allocation départementale personnalisée d'autonomie (ADPA)

catégorie A : 35
catégorie B : 28
catégorie C : 73

Nombre total de postes : 136

L'ADPA a pour objectif
de permettre aux
personnes âgées en
perte d'autonomie de
bénéficier des aides
nécessaires à
l'accomplissement des
actes de la vie
courante.

Taux de réalisation
recettes CA/BP

2011   : 94,68%
2012   : 104,03%
2013   : 101,88%
2014   : 102,98%
2015   : 99,38%

Taux de réalisation
dépenses CA/BP

2011   : 78,56%
2012   : 91,59%
2013   : 139,42%
2014   : 98,45%
2015   : 91,53%

Les dépenses de fonctionnement du programme ont diminué de 3,7 % en 2015 malgré une augmentation
des dépenses d'allocation départementale personnalisée d'autonomie (ADPA) à domicile (+ 2, 7 %) et en
établissement (+ 3,7 %) ainsi qu'une hausse des dépenses liées au forfait Amethyste (+ 22,5 %). Cette
baisse s'explique par une diminution des dépenses d'Aide sociale à l'hébergement (- 21,5 %) suite au
déploiement du paiement différentiel. L'application du paiement différentiel a, par ailleurs, conduit à une
baisse des recettes du programme (- 16 %).
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Action                              Accompagnement des personnes âgées à domicile

Allocation départementale personnalisée d'autonomie (ADPA)

Aide ménagère

En 2015, on comptait 16 345 bénéficiaires de l’ADPA à domicile. Le nombre de bénéficiaires a augmenté de 7,1 %
en 2015 par rapport à 2014, contre 3 % entre 2013 et 2014. En 2015, 74 % des bénéficiaires étaient des femmes,
la moyenne d’âge des bénéficiaires était de 82 ans avec une majorité de personnes en GIR 4. Par rapport à 2014,
la moyenne d’âge a baissé de 2 ans. Cela laisse supposer une entrée encore plus précoce dans le dispositif de
l’ADPA. Le taux de participation des bénéficiaires est également plus élevé en 2015 alors qu’il était stable depuis
plus de 5 ans. 

Le mode d'intervention via un prestataire surpasse de loin les deux autres modes d’intervention de l’ADPA
(mandataire et gré à gré). La mise en place du chèque ADPA en mai 2011 ne semble pas avoir freiné le choix des
bénéficiaires pour ce type d’intervention. Le nombre de bénéficiaires et le nombre d’heures en mandataire
continuent de diminuer tandis que le nombre d’heures en gré à gré reste stable.

La hausse des dépenses de 2,7 % en 2015 correspond à  l’augmentation du nombre de bénéficiaires notamment
du nombre de bénéficiaires ayant opté pour des interventions en mode prestataire dont le tarif est plus élevé que
les autres modes d’intervention.

Prestations alternatives à l'institutionnalisation

Deux prestations destinées à promouvoir les alternatives à l'institutionnalisation sont mises en oeuvre par le
Département :

- l'Aide départementale à l'hébergement temporaire (ADHT) : 6 203 journées ont été financées en 2015 (6 683 en
2014); 
- l'Aide départementale d'accueil de jour autonome (ADAJA) : les 94 personnes ayant fréquenté les trois centres
d'accueil de jour autonome en 2015 ont été prises en charge financièrement au titre de l'ADAJA. Le taux
d'occupation moyen des centres était de 83 % (79,7 % en 2014).

L'aide
ménagère a
pour objectif de
permettre aux
personnes
âgées peu
dépendantes
disposant de
faibles revenus
de bénéficier
d'une aide de
services
ménagers.

Au 31 décembre 2015, on
recense 113 personnes
âgées bénéficiaires de l'aide
ménagère et de l'ARAM. Le
nombre de bénéficiaires est
en constante diminution
depuis de nombreuses
années. 78 % des
bénéficiaires étaient des
femmes et la moyenne d’âge
s'établissait à 77 ans. 
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Forfait améthyste (personnes âgées uniquement)

En 2015, on comptait 43 193 personnes âgées ayant un droit attibué au forfait Amethyste, soit  81 % du nombre
total des droits actifs (53 551 droits forfaits Améthyste attribués). Le nombre de droits actifs concernant les
personnes âgées a augmenté de 1,3 % par rapport à 2014. 10,2 % des bénéficiaires ont obtenu un forfait
Améthyste pour la première fois en 2015. Ce chiffre est stable par rapport à 2014 (10,3 %).

Les dépenses liées au forfait Amethyste ont augmenté de 22,5 % en 2015.

Allocation chèque-taxi (personnes âgées uniquement)

Téléassistance

Le nombre de bénéficiaires de l'allocation chèque-taxi a poursuivi sa diminution. 

Au 31 décembre 2015, on comptait 6 536 abonnés soit une hausse de 11,7 % par rapport à 2014.
L’âge moyen des abonnés était de 84 ans. Environ 27 % des abonnés étaient  âgés de 90 ans et plus. 
En 2015, 51 997 appels vers le délégataire ont été recensés, soit une moyenne mensuelle de 4 333 appels contre
3 526 appels en 2014 (hausse de la moyenne mensuelle de 22,9 %). Cette hausse s’explique par la croissance du
nombre d’abonnés.

La forfait Améthyste a
pour objectif de faciliter
l'accès aux transports
en commun des
personnes âgées, et
ainsi favoriser leurs
déplacements.

L'Allocation chèque-
taxi est destinée aux
personnes âgées ne
pouvant utiliser les
transports en commun.

La téléassistance
permet de mettre en
relation 24h sur 24 une
personne isolée avec
une centrale de veille
capable de déclencher
l'intervention du réseau
d'aide à la personne.

Revue annuelle de gestion 144 Septembre 2016



Services d'aide à domicile

Le nombre de création de services d’aide est relativement stable depuis 2 ans. En revanche, les fermetures de
services d’aide à domicile (souvent par liquidation judiciaire ou reprise d’activités par une autre structure) sont de
plus en plus fréquentes. Ainsi, au 1er juin 2015,  on identifiait 120 services d’aide à domicile (SAD) intervenant
auprès du public fragile. Entre le 31 décembre 2014 et le 31 décembre 2015, on comptabilise 7 fermetures de SAD
(dont 3 associations et 4 entreprises). Dans le cadre de la compétence d’avis sur les demandes d’agrément des
services d’aide à domicile souhaitant intervenir auprès du public fragile (personnes âgées, personnes handicapées,
enfants de moins de 3 ans) : 57 demandes d’avis ont été analysées (33 en 2014), et 7 avis favorables ont été émis.

Action                              Accompagnement des personnes âgées en établissement

Allocation départementale personnalisée d'autonomie en établissement (ADPA)

Aide sociale à l'hébergement (ASH)

L'ASH vise à
permettre aux
personnes âgées
d'intégrer dans les
meilleures conditions
possibles des
structures adaptées à
leurs besoins.

Le nombre de bénéficiaires de l'ADPA en établissement a diminué de 3,9 % en 2015. Cette baisse doit être
relativisée au vu du retard pris en 2015 dans l'instruction des dossiers ainsi qu'au vu de la tendance à la hausse du
nombre de bénéficiaires depuis 5 ans. La part des bénéficiaires très dépendants (GIR1-2) était de 62,6 % en 2015
(contre 63,5 % en 2014). Les personnes évaluées GIR 2 étaient majoritaires. En ce qui concerne les personnes peu
dépendantes (GIR 3-4) soit 37,4 % du nombre total de bénéficiaires en 2015, ce sont les personnes évalués GIR 4
qui étaient majoritaires. En 2015, 54 % des bénéficaires étaient accueillis dans des établissements de Seine-Saint-
denis, 25 % dans des établissements d'Ile-de-France et 21 % dans des établissements de province.
Le montant moyen mensuel d’APA a augmenté de 8,1 %, passant de 393 € à à 425 €, sous l'effet de l’augmentation
des tarifs dépendance des établissements, particulièrement en Ile-de-France et en province. Les dépenses d’ADPA
en établissement ont augmenté de 3,5 % en 2015. 

Les délais d’instruction des dossiers de renouvellement de droits à l’aide sociale ne permettent pas de disposer en
mai de l'année N+1 de chiffres consolidés concernant le nombre de bénéficiaires au 31 décembre de l'année N.
Comme pour l'ADPA en établissement, la baisse du nombre de bénéficiaires est à relativiser compte tenu du retard
pris en 2015 dans l'instruction des demandes. En 2015, plus des deux tiers des bénéficiaires étaient hébergés en
Seine-Saint-Denis contre 21 % en Ile-de-France et 9,5 % en province.
Le déploiement du paiement différentiel de l’aide sociale a concerné dès janvier 2015 l’ensemble des
établissements privés de Seine-Saint-Denis ainsi que les établissements de Seine-et-Marne à compter du 1er juillet
2015. Ceci a conduit à une diminution substantielle des dépenses ( - 21,5 % par rapport à 2014) et des recettes (-
39,8 % par rapport à 2014).

Revue annuelle de gestion 145 Septembre 2016



Développement de l'accueil en établissement

Nb de places installées par
type 2012 2013 2014 2015

EHPAD 5 457 5 251 5 652 5 746

Foyers logement 2 347 2 394 2 394 2 394

Unités de soins de longue durée 491 491 491 491

Total 8 295 8 136 8 537 8 631

Le Département
soutient le
développement de
la capacité
d'accueil des
établissements et
l'amélioration des
conditions
d'accueil.

L'ouverture d’un EHPAD privé non-lucratif « Camille Saint Saëns » à Aulnay-sous-Bois géré par le groupe SOS
Seniors (ouverture au public le 28 juillet 2015), a permis la création de 94 places. 

Par ailleurs, on comptait, fin 2015, 43 places d'accueil de jour.

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 14 29 18 19 13

Montant versé en euros 237 254 285 543 221 234 264 123 315 059

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 13 9 0 0 0

Montant versé en euros 74990 44171 0 0 0
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PROGRAMME Personnes handicapées
Mise en oeuvre : Service des
personnes handicapées de la DPAPH
et Maison Départementale des
personnes handicapées (MDPH).

La politique Personnes handicapées a pour objectif d'agir pour les droits, le bien
être et la qualité de vie des personnes handicapées, en mettant à leur disposition
une évaluation individualisée de leurs besoins, des prestations, et en favorisant
une offre adaptée et de qualité.

Moyens financiers

L'augmentation limitée des dépenses du programme en 2015 (+ 0,6 %), malgré une augmentation importante des
dépenses liées à la Prestation de compensation du handicap ( + 8,7 %) et au forfait Amethyste (+ 17 %), s'explique
par la baisse des dépenses induite par la déploiement du paiement différentiel de l'Aide social à l'hebergement. Ce
déploiement a conduit, par ailleurs, à une baisse importante des recettes en 2015 (- 15,6 %).

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation des
dépenses de

fonctionnement CA/BP
2011   : 96,30%
2012   : 105,19%
2013   : 99,93%
2014   : 97,10%
2015   : 97,64%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette en
fonctionnement 128,41 143,56 142,64 140,29 147,05

catégorie A : 55
catégorie B : 66
catégorie C : 99

Nombre total de postes : 220

Action                              Accompagnement des personnes handicapées à domicile

Prestation de compensation du handicap (PCH)La PCH est destinée
aux personnes dont le
handicap génère des
difficultés pour réaliser
les activités
essentielles. Elle a
pour objectif de
répondre à leurs
besoins et à leur
volonté d'intégration
dans la vie sociale.

Taux de réalisation des
recettes de

fonctionnement CA/BP
2011   : 102,28%
2012   : 107,78%
2013   : 101,29%
2014   : 103,78%
2015   : 93,45%
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Allocation compensatrice tierce personne (ACTP)

5 623 personnes en situation de handicap bénéficiaient d’un droit actif au 31 décembre 2015.

Entre 2014 et 2015, on constate une augmentation de la dépense de 8,7 % et une diminution des recettes de
12,4 %. Le montant moyen mensuel du versement reste toujours plus élevé, soit 864 € en Seine-Saint-Denis,
qu’au niveau national (775 € en 2012, source TEF INSEE édition 2013).

Globalement sur la période 2011-2015, la dépense de PCH a augmenté de 11,7 % annuellement alors que
pendant cette même période, les recettes n’ont progressé annuellement que de 0,2 %.

Aide ménagère (AM)

Forfait améthyste (personnes handicapées uniquement)

Entre 2011 et 2015, le nombre d'ayants droit a baissé de 22 %. Les dépenses ont diminué de 13,2 % sur la même
période. Plus de 80 % des ayants droits avaient moins de 60 ans.

En 2015, 147 personnes en situation de handicap ont bénéficié de l'aide ménagère en nature et 40 personnes ont
bénéficié de l’aide ménagère versée en espèces (allocation représentative des services ménagers - ARAM).

L'ACTP contribue au
maintien à domicile
des personnes
handicapées et finance
les frais
supplémentaires
occasionnés par
l’exercice d’une activité
professionnelle.

L'aide ménagère
contribue au maintien
à domicile des
personnes
handicapées en
prenant en charge tout
ou partie des frais
occasionnés par
l'intervention d'une
aide ménagère à
domicile.

Le Forfait améthyste a
pour objectif de faciliter
l'accès aux transports
en commun des
personnes
handicapées, et ainsi
favoriser leurs
déplacements.
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Allocation chèque-taxi (personnes handicapées uniquement)

Transport spécialisé pour personnes handicapées PAM 93

Action                              Accompagnement des personnes handicapées en établissement

Aide sociale à l'hébergement (ASH)

La prestation est depuis début 2015 gérée non plus dans le cadre d'une délégation de service public mais dans le
cadre d'un marché à bons de commande. Il revient au Département de fixer mensuellement le nombre de courses,
la répartition entre les tranches kilométriques et la répartition entre les courses occasionnelles et les courses
régulières. Un certain nombre d'éléments sont venues contredire les prévisions initialement établies par le
Département pour 2015, entrainant par la même une baisse du nombre de courses.

L'Allocation chèque-
taxi est destinée aux
personnes
handicapées ne
pouvant utiliser les
transports en commun.

Le service de transport
spécialisé PAM 93 est
un service public de
transport collectif aux
personnes à mobilité
réduite, à la demande,
de porte à porte.

L'ASH vise à permettre
aux personnes
handicapées d'intégrer
dans les meilleures
conditions possibles
des structures
d'accueil adaptées à
leurs besoins.

Services de soutien à domicile SAMSAH et SAVS

2011 2012 2013 2014 2015

Nb total de places
ouvertes (en cumulé) 321 377 353 353 362

Le Département soutient la
création de services
d'accompagnement à la vie
sociale (SAVS), et de services
d'accompagnement médico-
sociaux pour adultes
handicapés (SAMSAH).
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Développement de l'accueil en établissement

2011 2012 2013 2014 2015

Nb total de places installées 1 265 1 317 1 317 1 339 1 389

Les délais d’instruction des dossiers de renouvellement de droits à l’aide sociale ne permettent pas de disposer en
mai de l'année N+1 de chiffres consolidés concernant le nombre de bénéficiaires au 31 décembre de l'année N.
L’estimation de l’augmentation du nombre de personnes en situation de handicap qui bénéficient du régime de
l’aide sociale à l’hébergement en 2015 est de + 0,8 % par rapport à 2014. Ce pourcentage correspond à
l’augmentation moyenne annuelle constatée entre 2010 et 2014.
Le déploiement du paiement différentiel a conduit a une baisse des dépenses (- 2,2 %) et des recettes (- 37,3 %)
en 2015. 

L'augmentation du nombre de places en 2015 s'explique par l'ouverture d'un foyer
d'accueil médicalisé géré par l'association AGECET à Montfermeil.

Le Département
soutient le
développement de la
capacité d'accueil en
établissement.

Moyens financiers

Action                              Maison départementale des personnes handicapées

Budget GIP

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 115,50%
2012   : 74,86%
2013   : 109,17%
2014   : 80,63%
2015   : 90,61%

Personnel (1er janvier 2015)

Nombre total de postes : 147
DDCS 9

Département 127
DIRECCTE 2

Inspection Académique 9

Taux de réalisation des
dépenses de

fonctionnement CA/BP
2011   : 113,76%
2012   : 81,04%
2013   : 106,76%
2014   : 86,46%
2015   : 93,45%

Taux de réalisation des
recettes de

fonctionnement CA/BP
2011   : 116,36%
2012   : 92,70%
2013   : 95,34%
2014   : 96,54%
2015   : 86,45%
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Accueil des personnes

Cette prestation vise à
informer, conseiller et
orienter les personnes
handicapées et leur
famille.

Instruction des demandes

Décisions

La Commission des
droits et de l’autonomie
statue sur les
demandes des
personnes
handicapées et prend
les décisions
d’ouverture des droits.

Le nombre de décisions prises par la CDAPH en 2015 a augmenté de 26,5 %. Les évolutions sont différenciées
selon le public avec une hausse du nombre de décisions adultes de 33,9 % (+ 80 % entre 2010 et 2015) et une
baisse du nombre de décisions enfants de 9 %. Le taux d'accord s'établissait en 2015 à 59,5 %, le taux de refus à
33,7 % et la part de décisions déclarées sans objet à 6,8 %.Les taux d’accord par prestation en Seine-Saint-Denis
en 2015 sont inférieurs aux moyennes nationales avec des écarts parfois significatifs sur certaines prestations
notamment la PCH .

Un problème technique a empêché le recueil de données sur l’accueil physique à la MDPH entre juillet et décembre
2015.
On estime le nombre de passages à l'accueil de la MDPH, en 2015, à 45 396. Il semble que l’on assiste à une
stabilisation de la fréquentation à l'accueil de la MDPH.

L’augmentation du nombre de demandes déposées auprès de la MDPH se poursuit. 
Le nombre de demandes enfants a augmenté d'environ 12 % en 2015. La progression la plus notable concerne les
demandes de PCH (+ 22 %), sans doute en raison des PCH demandées faute de places en établissement
médico-social (EMS) pour enfants. Les demandes de prolongation en établissements au titre de l’Amendement
Creton sont également en hausse de presque 16 % par rapport à 2014. 148 adultes sont ainsi maintenus en
institut médico-éducatif (IME) faute de places en EMS pour adultes.
Le nombre de demandes adultes a augmenté de 7 % contre (+ 5 % en 2014). Cette hausse concerne
indifféremment toutes les prestations hormis les demandes d’orientation vers des établissements médico-sociaux.
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 1 1 1 1 1

Montant versé en euros 212 252 34 015 83 700 103 200 96 200

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 2 1 2 1 1

Montant versé en euros 222 000 52 500 472 500 52 500 52 500
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PROGRAMME
Accueil des collégiens et de la communauté

éducative

Mise en œuvre : Direction de
l'Education et de la Jeunesse

La politique d'Accueil des collégiens et de la communauté éducative a pour
objectif de favoriser la réussite des jeunes en Seine-Saint-Denis. Il s'agit
d'assurer la construction, la reconstruction ou la rénovation des collèges, d'en
assurer la maintenance et l'entretien des bâtiments, ainsi que de mettre à
disposition des moyens de fonctionnement aux collèges. Il s'agit aussi d'assurer
l'accueil et l'entretien technique et ménager dans les collèges.

Moyens financiers

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 96,56%
2012   : 100,41%
2013   : 95,16%
2014   : 100,70%
2015   : 96,32%

catégorie A : 69
catégorie B : 56
catégorie C : 1 349

Nombre total de postes : 1 474

Depuis la rentrée 2014, la Seine-Saint-Denis compte 125 collèges publics (ouverture de 5 nouveaux
établissements). Depuis 2010, les effectifs des collèges publics sont repartis à la hausse. Depuis le vote du PEI
en 2010, les collèges publics comptent plus de 5 500 élèves supplémentaires. Le Département prend également
en charge les dépenses de fonctionnement des 25 collèges privés sous contrat d'association. Un nouvel
établissement privé a ouvert ses portes en 2014 (Saint-Vincent de Paul à Saint-Denis). Depuis 2006, les
effectifs ont augmenté de 4,2 % dans le public et de 9,9 % dans le privé.

Personnel (31 décembre 2015)

Action                  Collèges - Effectifs

La hausse des dépenses de fonctionnement en 2015
s’explique par le paiement en année pleine des loyers
des collèges construits en contrat de partenariat (12,2
M€ en 2015).

L’année 2014 a constitué un pic d’investissement, avec
la livraison des 12 collèges en contrat de partenariat.
L'année 2015 a été marquée par la livraison du collège
Daurat au Bourget.

Ces chiffres incluent plus de 1 300 postes de
personnel ATTEE participant à l'exercice des
missions transférées dans le cadre de la deuxième
phase de décentralisation (loi du 13 août 2004 relative
aux libertés et responsabilités locales).

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 105,24%
2012   : 101,53%
2013   : 92,00%
2014   : 93,13%
2015   : 96,05%

Taux de réalisation des
recettes CA/BP

2011   : 98,87%
2012   : 80,09%
2013   : 85,31%
2014   : 75,48%
2015   : 99,66%
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Action                             Constructions neuves, rénovations, extensions - Maintenance

En investissement, les
travaux de
maintenance
correspondent aux
Travaux de
modernisation et de
grosses réparations
(TMGR)

Un pic d’investissement a été constaté en 2014 avec le paiement des avances
relatives à la livraison des 12 collèges en PPP. En 2015, les principales dépenses
d’investissement ont concerné les participations et loyers des contrats de partenariat
(15,2 M€), le collège Daurat au Bourget livré à la rentrée 2015 (13 M€) et le pôle
sportif de Saint-Denis/Saint-Ouen (3,8 M€), livré au printemps 2016. Les dépenses de
maintenance correspondent aux travaux de modernisation et de grosses réparations
(TMGR) réalisés dans les collèges.

Action                             Moyens de fonctionnement des collèges

Les dotations de
fonctionnement visent
à permettre aux
collèges un
fonctionnement au
quotidien dans des
conditions
satisfaisantes.

Elles sont ajustées
chaque année en
fonction des besoins
pédagogiques,
éducatifs, financiers et
matériels des
établissements, des
contraintes extérieures
(évolutions du coût de
l'énergie...) et des
contrats d'entretien et
de maintenance.

L’année 2015 comprend le versement en année pleine des dotations aux 5
nouveaux collèges. La baisse des dotations aux collèges publics en 2013
s'explique par un effet de périmètre. Les dépenses relatives à la restauration des
collèges ont été transférées sur le programme "Projet éducatif départemental".
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PROGRAMME Projet éducatif départemental

Mise en œuvre : Direction de
l'Education

La politique Projet éducatif départemental a pour objectifs de contribuer à la
réussite scolaire et personnelle des collégiens et de favoriser leur accès au plein
exercice de la citoyenneté.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 94,50%
2012   : 95,80%
2013   : 101,83%
2014   : 95,75%
2015   : 94,80%

catégorie A : 19
catégorie B : 14
catégorie C : 60

Nombre total de postes: 93

Personnel (31 décembre 2015)

La forte augmentation des dépenses et des recettes en
2013-2014 s'explique par l'application de la nouvelle
grille tarifaire de la restauration scolaire au 1er janvier
2013, qui a entraîné un supplément de recettes, mais
également de nouvelles dépenses de compensation
des charges aux collèges pour les familles bénéficiant
du quotient familial. En charge nette, l'économie pour le
Département est de l'ordre de 2,5 M€ par an. Par
ailleurs, les autres dépenses relatives à la restauration
ont été transférées en 2013 du programme "Accueil
des collégiens" vers le programme "Projet éducatif
départemental". 

Les dépenses d'investissement 2015 ont
essentiellement concerné l'équipement des cuisines
centrales et l'acquisition de matériel et de mobilier pour
les centres d'information et d'orientation (CIO).

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 97,63%
2012   : 95,71%
2013   : 50,71%
2014   : 159,86%
2015   : 70,68%

Les postes comprennent les équipes du Projet éducatif
départemental ainsi que le personnel dédié à la
restauration scolaire.
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Restauration

Plusieurs mesures ont été mises en place depuis 2005 pour augmenter la
fréquentation des cantines scolaires : aide départementale à la demi-pension
prenant en compte les revenus des familles (ADEP, depuis la rentrée scolaire
2005-2006), tarification selon le quotient familial (rentrée scolaire 2006-2007),
harmonisation des tarifs (2010), amélioration de la qualité des repas et animations
lors de la pause méridienne, nouvelle grille de tarification (2013).

Ces mesures ont eu un impact réel. La fréquentation de la demi-pension a
significativement augmenté sur le moyen terme : aujourd'hui, près d'un élève sur
deux est demi-pensionnaire, contre 36 % en 2006-2007.

La restauration est une
compétence confiée
aux Départements
dans le cadre de la loi
du 13 août 2004 sur
les nouveaux transferts
de compétences aux
collectivités locales.

La tarification de la
restauration scolaire
est également du
ressort du
Département.

L'objectif fondamental
est d'augmenter la
fréquentation de la
restauration en la
rendant plus attractive.

3 enjeux sont définis :
- l'enjeu éducatif de la
socialisation des
enfants ;
- la question de la
santé publique pour les
collégiens, par l'accès
du plus grand nombre
à des repas équilibrés ;
- l'enjeu de justice
sociale : tarification
unique pour les 125
collèges et prise en
compte des revenus
des familles par
l'application du
quotient familial.

Action                             Aides aux collégiens

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 29 81 97 76 90

Montant versé en euros 327 180 577 917 461 584 434 513 522 833
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PROGRAMME Culture

Mise en oeuvre : Service de la culture
de la Direction de la culture, du
patrimoine, du sport et des loisirs.

La politique culturelle du Département vise à ce que chacun puisse avoir accès à
la création, aux arts et à la culture. Il s'agit de structurer l'offre culturelle et
artistique en matière d'équipements, de présence artistique et de manifestations,
de soutenir les politiques d'élargissement des publics et les nouvelles formes
d'action culturelle, de soutenir l'éducation artistique et les pratiques amateurs et
de développer la coopération culturelle sur le territoire.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 99,2%
2012   : 96,6%
2013   : 100,6%
2014   : 99,1%
2015   : 101,9%

catégorie A : 39
catégorie B : 17
catégorie C : 5

Nombre total de postes : 61

Action                              Structuration d'une offre artistique et culturelle durable

Soutien aux résidences artistiques

Sont comptabilisés les postes affectés au service de la Culture,
aux missions MICACO (Art au collège) et MICOPTER
(coopération culturelle) et aux services centraux de la DCPSL
(Service des affaires générales, direction et secrétariat).

En fonctionnement, le budget de la culture est
constitué en quasi-totalité de subventions. En
2015, les dépenses ont diminué du fait de la
fermeture pour travaux de la MC 93.

En investissement également, les dépenses
correspondent essentiellement à des
subventions. En 2015, elles ont concerné en
particulier la rénovation de la MC 93 et du
théâtre Gérard Philipe de Saint-Denis
(subventions versées par annuités sur 10 ans). 

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 96,5%
2012   : 49,9%
2013   : 63,4%
2014   : 87,9%
2015   : 63,0%

L'accueil d'artistes en
résidence participe :
- au soutien à la
création
contemporaine et à sa
diffusion ;
- à la structuration des
partenariats avec les
acteurs culturels et les
communes.
Un des enjeux est de
s'appuyer sur ce
dispositif pour créer
davantage de
synergies entre les
lieux de diffusion et
favoriser la
coopération territoriale.
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Le dispositif de résidences couvre l'ensemble du domaine des arts : spectacle vivant, arts visuels, cinéma et livre à
travers le dispositif "Ecrivains en Seine-Saint-Denis".

Le soutien aux scènes labellisées est un axe fort de la politique culturelle du Département, avec un budget de plus
de 4,5 millions d'euros. La fréquentation a connu une baisse exceptionnelle en 2015 avec la fermeture pour
travaux de la MC 93.

Festivals

En matière de
spectacle vivant, ces
partenaires
structurants ont
vocation à privilégier la
création
contemporaine tout en
développant des
programmes de
sensibilisation pour le
public le plus large.
Ces structures
développent de
nombreuses actions
éducatives, notamment
en direction des
publics scolaires, et
accueillent des
compagnies en
résidences. 

Livre et lecture

Scènes labellisées

Soutenir la création
contemporaine et sa
diffusion, développer
une dynamique de
réseau entre
professionnels du livre
et impulser une
dynamique de projets
avec les bibliothèques
et les librairies
constituent les
principaux objectifs en
matière de lecture
publique et de vie
littéraire. 

Nombre de participants 2011 2012 2013 2014 2015

Rencontres chorégraphiques internationales 7 173 5 037 4 312 5 916 4 832

Concerts Banlieues bleues 7 492 7 271 7 067 7 249 10 821

Actions musicales Banlieues Bleues 5 485 3 978 5 087 5 433 5 860

Festival de Saint-Denis 50 000 27 117 26 416 17 433 17 363

L'édition 2015 de Banlieues bleues a connu une bonne augmentation de sa fréquentation. La diminution du
nombre de spectateurs du festival de Saint-Denis en 2014 est essentiellement due à l'arrêt des deux concerts
gratuits qui se déroulaient sur l'espace du parvis de la basilique le jour de la fête de la musique  (programmation
de têtes d'affiches en musiques actuelles, peu en lien avec le projet artistique du festival, et dont les charges
grevaient le budget du festival).
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Action                             Développement de la coopération culturelle des territoires

Conventions de coopération culturelle et patrimoniale avec les communes

L'élaboration de ces
conventions permet le
partage des constats,
des ambitions et des
moyens avec les
partenaires, dans le
respect des
compétences de
chacun. A partir d'un
état des lieux partagé,
il s'agit d'arrêter des
objectifs communs
avec les communes,
pouvant se décliner en
projets, dans le cadre
d'une programmation
triennale.

L'accès au livre et à la lecture dès le plus jeune âge est depuis de nombreuses années l'objet de l'intervention du
Département, en particulier via le soutien au Centre de promotion du livre de jeunesse (CPLJ), structure
organisatrice du Salon du livre et de la presse jeunesse. Le CPLJ a repensé son modèle économique en gérant en
interne sa commercialisation, en mettant en place des formations "école du livre" et en obtenant des financements
européens. L'édition 2015 du salon a a connu une baisse sensible de sa fréquentation dans le contexte des
attentats de novembre. 

Arts visuels et cinéma

Trois villes sont sorties du dispositif en 2015 ou ne sont plus actives : Aulnay-sous-Bois, Noisy-le-Sec et Neuilly-
sur-Marne.

Le Département soutient deux nouveaux festivals de cinéma : Terra di cinema et Panorama des cinémas du
Maghreb et du Moyen Orient. La dernière édition des rencontres cinématographiques de Seine-Saint-Denis a eu
lieu en 2013. Le festival Théâtre au cinéma a changé de nom (« Bande à part ») et de forme. Le Département fait
désormais partie du comité de pilotage mais ne finance plus ce festival. 
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Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 183 175 166 177 195

Montant versé en euros 15 641 076 15 134 653 14 999 476 15 503 416 15 551 344

Investissement 2011 2012 2013

Nombre de subventions 2 1 1

Montant versé en euros 4 191 30 000 70 000

Subventions aux associations
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PROGRAMME Archives

Mise en œuvre : Direction des
Services d'Archives (DSA)

La politique Archives a pour missions fondamentales la collecte, la conservation,
le traitement, la description, la communication au public et la valorisation des
fonds d'archives et des collections documentaires constituées dans le ressort du
Département..

Moyens financiers

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 92,81%
2012   : 89,79%
2013   : 94,15%
2014   : 83,96%
2015   : 78,60%

catégorie A : 17
catégorie B : 12
catégorie C : 11

Nombre total de postes : 40

Personnel (31 décembre 2015)

Action                      Collecte, conservation et traitement des archives

Des dépenses exceptionnelles ont été réalisées en 2014 pour la commémoration du centenaire de la Première
Guerre mondiale. Près de 90 000 € de recettes ont été encaissées en 2014, en particulier 57 000 € pour
l'archivage électronique et 20 000 € pour le traitement des archives du PCF (subvention du ministère de la
Culture).

La Direction des services d'archives bénéficie de 2 postes d'Etat de
catégorie A, notamment pour les missions de contrôle assurées en son
nom, ainsi que de l'appui d'un enseignant en charge du Service
éducatif à raison de 6 heures hebdomadaires. 

Collecte
Cette prestation
concerne d'une part les
documents produits et
reçus par toutes les
administrations
publiques à l'échelon
départemental, d'autre
part des fonds d'origine
privée de toute
provenance.

Dans le domaine des
archives électroniques,
un travail spécifique
est mené sur un projet
de plate-forme
d'archivage
électronique. Les volumes entrants d'archives papier collectés en 2015 étaient proches de l'objectif

cible de 500 mètres linéaires indiqué dans le projet d'activités 2015. Le pic de 2012
était lié à la nécessité de prendre en charge les archives historiques de plusieurs
OPHLM.

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 103,50%
2012   : 99,95%
2013   : 98,15%
2014   : 67,26%
2015   : 72,55%
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Cette action s'adresse
à tous les habitants, et
au-delà à toutes
personnes intéressées
par les documents
accessibles aux
Archives
départementales. 

Action                            Communication, valorisation et parcours éducatifs

Conservation
Cette prestation vise à
préserver sur le long
terme l'ensemble des
fonds et collections
dans des conditions
matérielles optimales.

Les priorités sont :
- la conservation
préventive ;
- la restauration des
fonds papier ;
- la numérisation.

2011 2012 2013 2014 2015
Métrage linéaire de fonds publics
et privés papier conditionnés 448 511 792 117 334

Nombre de supports documents
audiovisuels conditionnés 0 1 200 2 500 219 0

Nombre d'unités documents
figurés conditionnés 39 820 19 967 758 12 548 20 820

Traitement

2011 2012 2013 2014 2015
Métrage linéaire d'archives
publiques et privés papier traitées 371 499 800 156 453

Nombre de documents audiovisuels
traités 774 2 423 911 1 379 611

Nombre d'unités de documents
figurés traités 12 508 14 285 2 064 17 388 22 327

Cettre prestation vise à
poursuivre
l'informatisation de la
description
archivistique, pour
l'ensemble des fonds
et collections.

A ce titre, le projet
prioritaire concerne
l'évolution du système
d'information existant
(application Clara).
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Le nombre de séances de consultation en salle de lecture diminue depuis
plusieurs années du fait de la possibilité de consulter certains documents
directement sur le site des Archives départementales, dont la fréquentation a
continué à progresser en 2015 grâce à la mise en ligne de nouveaux fonds. 

Le nombre d’élèves participant aux actions éducatives a diminué en 2015 du
fait de la mise en place du Plan Vigipirate dès janvier 2015.

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015
Nombre de subventions 35 33 33 29 29

Montant versé en euros 81 853 65 073 66 943 53 023 52 073

Investissement 2011
Nombre de subventions 1
Montant versé en euros 10 000
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PROGRAMME Sport et Loisirs
Mise en œuvre : Service du Sport et
des Loisirs de la Direction de la
Culture, du Patrimoine, du Sport et
des Loisirs

La politique départementale vise à favoriser le développement quantitatif et
qualitatif des pratiques sportives, sous toutes leurs formes, en particulier celles
des jeunes.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 102,15%
2012   : 83,49%
2013   : 113,26%
2014   : 90,17%
2015   : 99,73%

catégorie A : 14
catégorie B : 4
catégorie C : 21

Nombre total de postes : 39

Actions                              Développement territorial des disciplines sportives

Promotion des disciplines

L'augmentation des dépenses en 2015 est due aux
crédits dégagés pour l'Euro 2016 et la candidature aux
Jeux olympiques (380 000 €).

L'essentiel des dépenses d'investissement correspond
à des subventions versées aux communes dans le
cadre du Plan de rattrapage des équipements sportifs
(cf Action "Offre d'équipements sportifs durables").

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 85,57%
2012   : 95,12%
2013   : 90,19%
2014   : 42,14%
2015   : 51,21%

La promotion des
disciplines et
l'élévation de la
qualité des
pratiques sont un
aspect essentiel de
la politique sportive
du Département. 
Elles traduisent sa
volonté de
conjuguer le
développement du
sport de haut
niveau et celui du
grand public.
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L'augmentation du montant des subventions versées en 2015 s'explique par la
montée du Red Star en ligue II mais surtout par une baisse conjoncturelle en 2014,
liée au fait que 700 000 € n'avaient pas été rattachés au budget 2014.

Pour rappel, le Département soutient trois types de partenaires sportifs :
-  les  "grands partenaires" : partenaires privilégiés du Département, clubs phare dans
   leur discipline, qui mutualisent les moyens à l'échelle du département, mènent des
   actions en direction des publics spécifiques (handicapés, seniors, féminines) et
   accompagnent le réseau sportif sur les enjeux de société (handisport, santé, charte
   éthique du sport). Les 10 "grands partenaires" sont présents dans les domaines de
   l'athlétisme, du cyclisme, du rugby, de la lutte, du tennis de table, de la moto, du
   karting, de la voile, du hockey sur glace et du football américain.
- les comités sportifs, qui portent des projets conciliant la pratique conduisant au haut
   niveau et le sport grand public. Lorsqu'ils s'appuient sur les clubs locaux référents
   départementaux, ils constituent des "dispositifs 93" et concernent le tennis, la
   gymnastique, le judo, le handball.
- le soutien aux clubs de niveau national.

Soutien aux associations sportives de collèges

Le Département
soutient les clubs
évoluant à un niveau
national par une
subvention pour une
partie des frais de
déplacement et
d'hébergement.
Parmi eux, les clubs de
performance ont un
niveau de pratique
(élite) proche des clubs
conventionnés. Leur
niveau de subvention
est corrélé au niveau
sportif des équipes
premières.

Grandes manifestations sportives départementales

Aide aux clubs pour la pratique de niveau national

Les associations sportives
des collèges publics ou
privés sous contrat affiliés
à l'UNSS 93 bénéficient
de subventions de
fonctionnement qui visent
à favoriser les
associations les plus
actives et les plus en
phase avec la charte de
l'UNSS 93.

2013 2014 2015
Nombre de collèges participant
aux Jeux des collèges (sur les
125 collèges publics)

74 81 77

En 2015, le Département et l'UNSS ont volontairement restreint la participation au Jeux
des collèges pour assurer un meilleur accueil des collégiens.
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Soutien au fonctionnement de la Base de loisirs de Champs-sur-Marne

La base de loisirs de
Champs-sur-Marne
accueille gratuitement
des enfants âgés de
6 à 12 ans des
centres de loisirs, des
collégiens (classes
de sixième et de
cinquième  dans le
cadre de leurs cours
d'EPS) et des clubs
sportifs.

Aide financière aux  BAFA et BAFD

Action                      Actions éducatives de sport et de loisirs

Le Département aide
financièrement à
former les personnels
non professionnels
des centres de loisirs
et de vacances des
villes et associations
de Seine-Saint-Denis. Le Département prend en charge 20 % des coûts des stages BAFA/BAFD lorsque le

stage s'effectue avec l'un des organismes formateurs conventionnés avec le
Département. La délibération du 12 décembre 2013 a réformé le dispositif, en portant
l’aide à 40 % pour les approfondissements de BAFA ayant pour thème l’accueil des
enfants porteurs de handicap ou les activités physiques de pleine nature.

L’année 2015 a été marquée par l’ouverture de la base à de nouveaux publics : clubs
et comités ont proposé des initiatives ponctuelles ou régulières qui ont conduit à une
augmentation de la fréquentation de 30 %. Une réflexion est en cours pour valoriser
encore davantage cette base de loisirs.

Soutien aux dispositifs d'animation d'été

Le Département soutient les dispositifs d'animations d'été (ex : VVV) dans le parc de La
Poudrerie, à Marville et dans l’enceinte du collègue Courbet de Romainville (karting). La
saison 2015 a été perturbée par l'annulation de l'opération Bobigny-sur-Ourcq. Hormis cet
incident, sont à noter la poursuite du label "Eté en herbe" pour marquer le lien avec les
parcs départementaux et la montée en charge du dispositif de Marville-Valbon.

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de stagiaires ayant
bénéficié d'une prise en charge 2 672 2 823 2 312 2 481 2 700

Les animations d'été
(ex : VVV), réalisées
sur la base d'un
montage partenarial
ou intercommunal,
accueillent des
centres de loisirs et
des services
jeunesse. Il s'agit
d'offrir des activités
éducatives de sport,
de culture et de loisirs
à des publics âgés de
7 à 18 ans fragiles ne
fréquentant pas les
structures d'animation
ordinaires.

Revue annuelle de gestion 170 Septembre 2016



Action                              Structuration d'une offre d'équipements sportifs durables

Equipements départementaux en gestion déléguée

Equipements départementaux en gestion directe

Le COSEC de Livry a su diversifier ses activités (roller, handball, arts martiaux, gym,
volley) et accueillir davantage de collégiens en journée. 
La fréquentation du stade de la Motte a diminué du fait des fouilles archéologiques en
cours en vue de la construction du futur Pôle sport et handicap. 

Le centre d'initiation au golf et le centre équestre sont gérés dans le cadre d'une
délégation de service public (DSP) unique, conclue en octobre 2012 avec l'UCPA.
L'augmentation de la fréquentation du centre d'initiation au golf est due au travail de
l'équipe de l'UCPA qui a développé la communication, les animations et  les partenariats.
Ce travail a permis de renforcer l'attractivité du centre. En ce qui concerne le centre
équestre, l'augmentation de la fréquentation est davantage liée à l'amélioration des
méthodes et des outils de comptabilisation du nombre d'usagers.
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Aide à l'investissement des communes

Par dérogation au moratoire sur les investissements en vigueur, le Conseil
départemental, en séance du 18 avril 2013, a décidé de participer au Plan de Rattrapage
des Equipements Sportifs de l’Etat à hauteur de 12,6 millions d'euros. 74 projets ont été
retenus et ils seront financés pour la plupart sur une période de 10 ans. Une majoration
de l’aide départementale a été décidée pour les 12 communes les plus en difficulté afin
de leur permettre de réaliser tous leurs projets. En 2015, ce sont 19 projets qui ont fait
l’objet d’une attribution de subvention en Commissions permanentes du 5 mars 2015 et
17 décembre 2015. Les derniers projets de ce plan seront délibérés en 2016.

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 319 301 310 300 327
Montant versé en euros 9 223 405 7 659 530 10 745 208 8 652 743 8 884 382
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PROGRAMME
Solidarité, coopérations 

internationales

Mise en œuvre : Direction des affaires
européennes, internationales et de la
culture de la paix (DAEICP).

L’ambition de ce programme est d’agir pour un développement durable et
solidaire partagé en Europe et dans le monde par le développement d’une
culture de la paix, la construction de partenariats mutuellement avantageux, la
promotion des projets de la Seine-Saint-Denis au plan européen et le soutien
aux porteurs de projets à l’international.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie A : 14
catégorie B : 2
catégorie C : 2

Nombre total de postes: 18

La politique
départementale 
de coopération
décentralisée 
vise le développement
de projets
mutuellement
avantageux.

Action                              Coopérations et relations internationales

Taux de réalisation

Année CA / BP

2011 90,75 %
2012 89,74 %
2013 86,63 %
2014 83,66 %
2015 83,60 %
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Action                       Via le monde

Appui aux porteurs de projets à l'international

Mise à disposition de ressources et recherches documentaires

2011 2012 2013 2014 2015

Bénéficiares 1 364 800 911 643 N/D

Recherches 70 51 54 48 79

Prêts 1 185 679 684 403 593

Le Centre de
ressources offre à un
public essentiellement
externe des
ressources et services
sur les enjeux
internationaux.

L'accompagnement
des acteurs associatifs
passe par des conseils
méthodologiques et un
éventuel soutien
financier. Le Fonds de
soutien aux projets
associatifs, les bourses
aux jeunes porteurs de
projets individuels et
les partenariats de
coopération au
développement
constituent les 3
entrées possibles du
dispositif.

26 jours de formation en groupe ont été dispensés à 107 porteurs de projets sur
les thématiques de conduite de projet à l’international.

Formation à la conduite de projets à l'international

Il s'agit de renforcer les
compétences des
associations et
structures "jeunesse"
en montage de projets
à l'international.

2011 189
2012 215
2013 203
2014 204
2015 68

68 rendez-vous
d'accompagnement ont été
menés, une vingtaine de
rendez-vous ont dû être
refusés et 25 associations
ont été placées sur liste
d'attente.

Porteurs de projets
reçus

Le site Internet de 
Via le monde,
vialemonde93.net
est une boîte à outils
pour les acteurs de la
solidarité
internationale.

Le fonds documentaire s’est accru de 264 nouvelles références et l’ensemble des
services documentaires rendus a concerné 589 bénéficiaires dont 232 partenaires
associatifs et 116 agents.

Le produit documentaire numérique « l’Elan » a fait l’objet de 2 diffusions permettant à
176 abonnés de bénéficier de cette offre de ressources dématérialisées. 
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Parcours d'éducation à la citoyenneté mondiale pour les jeunes

Il s'agit de proposer
aux enseignants et
aux éducateurs des
ressources et des
compétences pour
construire des
parcours
pédagogiques sur les
questions de
développement et de
solidarité
internationale à
destination des
scolaires.

Différentes initiatives
sont organisées :
séances de cinéma
pour les agents et
pour le grand public,
rendez-vous de Via le
monde.

13 parcours d'éducation à la
solidarité et la citoyenneté
mondiale ont été organisés au
sein de 6 collèges et 4 centres
sociaux. Au total, 294 jeunes ont
été touchés dont 250 collégiens.

Initiatives publiques de sensibilisation aux enjeux internationaux du
développement durable

Ces initiatives publiques
comprennent les parcours
pédagogiques, les
préparations au départ, les
Rendez-vous de Via le monde
et du réseau acteurs, les
formations individuelles en
méthodologie de projet et les
séances ciné débats et ciné
midi.

Une forte baisse est observée
en 2015, due à la non
organisation du Marché de
Noël équitable et solidaire de
Via le monde à cause d'un
manque d'effectif. 

Action                         Culture de la paix

Il s'agit de sensibiliser
la population à la
Culture de la paix
dans ses deux
dimensions :
promouvoir la paix
dans le monde et
favoriser le vivre
ensemble. Dans ce
cadre, le Département
soutient les acteurs
associatifs dans leurs
projets, via des
conseils
méthodologiques,
voire un soutien
financier.

Le Département anime un réseau d’acteurs dans lequel agissent plus de 20
associations, 10 villes et une université du département. Ce réseau a contribué
largement à l’organisation des «Initiatives pour la Paix en Seine-Saint-Denis» qui se
sont déroulées entre les 18 septembre et 15 octobre 2015.

Dans ce cadre, plus de 2 000 Séquano-dionysiens de tous âge ont pu bénéficier de
32 initiatives publiques (débats, rencontres littéraires, projections de films, stands
associatifs dans les fêtes de quartiers et activités sportives). 

Aucun projet spécifique n'a été soutenu en 2015.
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 43 41 35 33 29

Montant versé en euros 243 470 239 287 191 285 182 339 172 952
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PROGRAMME Réseau routier

Mise en œuvre : Direction de la voirie
et des déplacements 

La politique de voirie vise à garantir de bonnes conditions de déplacements, à
réaliser des itinéraires structurants, à maintenir la qualité du réseau viaire, à
améliorer la qualité de l'espace public et à augmenter la sécurité des
déplacements.

Moyens financiers

Personnel (1er janvier 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 103,04%
2012   : 99,14%
2013   : 95,71%
2014   : 93,64%
2015   : 88,06%

catégorie A : 53
catégorie B : 64
catégorie C : 78

Nombre total de postes: 195

Données de contexte

2011 2012 2013 2014

15 200 15 000 15 100 14 900

Trafic moyen / jour (en véhicules)

- 344 km de rues départementales dont 120,5 km de
   patrimoine transférés au 1er janvier 2007,
- près de 15 000 candélabres,
- 298 ouvrages d’art (223 ponts et 75 murs isolés),
- 29 km des berges de la Seine et de la Marne,
- 92 km d’aménagements cyclables (réseau
   départemental).

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 113,10%
2012   : 101,43%
2013   : 98,36%
2014   : 141,17%
2015   : 87,52%

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 84,10%
2012   : 90,14%
2013   : 87,96%
2014   : 98,06%
2015   : 84,44%

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 77,32%
2012   : 73,49%
2013   : 61,64%
2014   : 82,76%
2015   : 56,11%

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette d'investissement 12 14,93 20,76 20,61 19,2

Les données de trafic pour 2015 ne sont pas
disponibles. Néanmoins, les statistiques des
années précédentes montrent une moyenne de
15 000 véhicules par jour.

Patrimoine de voirie départemental
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Action                              Mise en sécurité du réseau

Action                     Développement et modernisation du réseau de voirie départementale

Cette action inclut les
opérations de
développement du
réseau de voirie
départementale, les
études, le jalonnement,
et les requalifications
urbaines. 

Au titre du développement du
réseau et de la requalification
urbaine des rues, la poursuite de
la RD 28 prolongée à l'Est a
constitué une priorité : l’enjeu est
d’assurer la mise en service de la
RD 28 à l’horizon de l’ouverture
au service voyageur de la TLN, ce
qui ne peut être fait qu’en
maintenant le rythme dense en
travaux de cette opération.
7,270 M€ y ont été consacrés en
2015.

Les dépenses d'investissement de l'action "Mise en sécurité du réseau" pour 2015 comprennent : 8,144 M€
consacrés aux grosses réparations de voirie, signalisations et ouvrages d’art (65 % du total), 2,227 M€ consacrés à
la sécurité routière à travers le traitement des zones accidentogènes, la réalisation d'aménagements préventifs,
l'aménagement ou le réaménagement des accès et abords des collèges, 1,329 M€ consacrés à la rénovation et au
renforcement de l'éclairage public  et 196 000 euros consacrés aux grosses réparations des berges.

Nb d'équipements ayant donné lieu
à intervention de maintenance

2010 2011 2012 2013 2014 2015

Inspections 16 25 3 5 22 0

Potences 13 0 1 11 0 0

Candélabres 284 528 199 608 203 186

Signalisations (STL) 502 386 385 414 426 729

Ouvrages d'art 34 29 36 59 54 15

Cette action inclut
l'entretien et
l'exploitation des RD,
les grosses réparation
de voirie et d'ouvrages
d'art, les moyens
communs, la
rénovation de
l'éclairage public, la
sécurité routière, et les
aménagements
d'accès aux collèges. 

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 2 2 2 2 2

Montant versé en euros 74 900 74 900 72 880 65 000 65 000

Les délais de reconduction
du marché relatif aux
prestations de
maintenance ci-contre ont
conduit à une baisse de
l'activité dans certains
domaines en 2015.
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PROGRAMME Mobilité durable

Mise en œuvre : Direction de
l'aménagement et du développement -
Service de l'aménagement et des
transports 

La politique Mobilité durable a pour objectifs de contribuer à l'amélioration de la
desserte en transports en commun de la Seine-Saint-Denis, de favoriser la
mobilité des publics scolaires et de promouvoir le transport de marchandises.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 99,49 %
2012   : 100,27 %
2013   : 99,80 %
2014   : 99,92 %
2015   : 100,07 %

A 6
B 2
C 3

Nombre total de postes : 11

Après une phase de diagnostic en 2014 concernant les opportunités fluviales des canaux de l'Ourcq et de Saint-
Denis pour les évacuations des déblais de chantier et l'approvisionnement de matériaux de construction, l'année
2015 a été consacrée à l'élaboration de scenarii opérationnels pour les aménageurs et les collectivités
concernant leur utilisation des canaux.

Le tonnage évacué ou approvisionné par voie fluviale n'est pas disponible pour l'année 2015.

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Promotion du transport de marchandises

Le Département
promeut des transports
de marchandises
alternatifs à la route.
Deux chartes
d'objectifs - voie d'eau
et fer - ont été signées
dans ce sens. 
Par ailleurs, une charte
d'objectifs relative au
transport de
marchandises en ville
a été signée le 21
septembre 2012.

L'augmentation des dépenses de fonctionnement
(+ 0,9 %) est expliquée par la hausse de la contribution
au syndicat des transports d'Ile-de-France (STIF), soit
46,63 M€ en 2015 contre 46,17 M€ en 2014.

La forte baisse des dépenses d'investissement a
plusieurs explications : l'achévement de 2 opérations
(ligne 12 phase 1 et pôle de Noisy-le-Grand), la fin de
participation du Département au financement de la
phase 1 du Tram Express Nord et le retard pris sur
deux projets. 

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 95,83 %
2012   : 95,06 %
2013   : 109,26 %
2014   : 50,41 %
2015   : 106,98 %
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Le STIF est l'autorité
organisatrice des
transports en Ile-de-
France.

Elle est présidée par la
Région.

Participation au Syndicat des transports d'Ile-de-France 

Depuis 2005, année de transfert du STIF à la Région, la participation du Département au Syndicat a augmenté de
90,18 % (24,519 M€ en 2005).

Entre 2014 et 2015, la participation du Département a augmenté de 1 % soit + 0,46 M€.

Développement des réseaux de transports en commun

En 2015, le Département a consacré 4,045 M€ à trois opérations inscrites au contrat de plan État-région
(CPER) : 2,235 M€ pour le prolongement de la ligne 12, 0,667 M€ pour les études au sujet du prolongement de
la ligne 11 et 1,144 M€ pour le prolongement de la ligne 14.

Action                             Carte Imagine R

Le Département
participe aux
opérations de
développement des
transports en commun
dans le cadre du
Contrat de projets 
Etat-Région (CPER).

Depuis 2012, le
Département prend en
charge le coût de la
carte Imagine R à
hauteur de 50 % pour
les collégiens
boursiers, à hauteur de
25 % pour les élèves
entrant en classe de
3ème non boursiers, et
à hauteur de 50 %
pour les collégiens non
boursiers demi-
pensionnaires
bénéficiaires de l’aide
à la restauration du
Département.

Action                             Amélioration et développement des réseaux de transports en commun
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En 2014-2015, 1 646 collégiens boursiers ont pu bénéficier de l’aide « sociale
complémentaire » pour l’achat de leur carte imagine R, 2784 élèves de 3ème ont pu
bénéficier du versement de la subvention de 25 % et l’aide à l’achat de la carte imagine R
gérée en interne a bénéficié à 1 215 abonnés. 

La subvention sociale
est financée à 64 %
par le STIF et à 36 %
par le Département. 
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PROGRAMME PDU et infrastructures de transports en commun

Mise en œuvre : Direction de la voirie
et des déplacements

La politique Plan de déplacements urbains (PDU) et infrastructures de transports
en commun a pour objectifs d'améliorer les déplacements sur les secteurs du
coeur du Département, d'assurer l'accessibilité aux transports collectifs et de
conforter les modes actifs (piétons, cyclistes). Il s'agit de mettre en oeuvre une
politique de réduction des émissions urbaines (gaz à effet de serre, particules,
bruits) et d'améliorer la régulation des déplacements.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

dont catégorie A : 14
dont catégorie B : 13
dont catégorie C : 4

Nombre total de postes : 31

Données de contexte

21,54 M€ ont été consacrés au développement des transports en commun et des circulations douces en
2015, contre 36,24 M€ en 2014. Cette baisse des dépenses s’explique par le fait que l'opération T8 Tram’Y
(mis en service en décembre 2014) est en voie d’achèvement, et que les autres opérations, encore en phase
d’études, ne monteront en puissance qu’à compter de 2017.

Les recettes se sont élevées à 13,26 M€. 8,94 M€ de recettes ont concerné l’action “Réalisation des
infrastructures de tramways et BHNS”, dont 5,69 M€ de subvention de la Région pour le T8 Saint-Denis –
Epinay – Villetaneuse (dans le cadre du CPER et du CPRD).

En M€ 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette
d'investissement 25,74 30,99 12,52 2,33 8,28

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011 91,25%
2012 116,93%
2013 85,15%
2014 69,14%
2015 51,24%

Fréquentation par jour 

Tramway T5 Saint-Denis Garges Sarcelles Environ 44 000 voyageurs  

Prolongement de T1 de Saint-Denis à
Asnières Gennevilliers Les Courtilles Environ 43 000 voyageurs 

Prolongement de T1 de Bobigny à Val de
Fontenay

Environ 52 000 voyageurs
pour la ligne nouvelle

BHNS RN3 Environ 42 000 voyageurs
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1,238 M€ ont été
consacrés à
l'aménagement et
l'éclairement de la piste
du Canal de l’Ourcq.
280 000 euros ont été
consacrés à la poursuite
des études en matière
de franchissements. 

La politique
départementale vise à
participer à
l'émergence d'un
réseau cyclable sur le
département. Le
Schéma départemental
des itinéraires
cyclables fixe l'objectif
de 265 km d’itinéraires
cyclables d’intérêt
département.

Action                    Amélioration de la circulation des bus

Un des objectifs du
Plan de déplacements
urbains d'Ile-de-France
est d'améliorer les
performances et la
qualité de service des
lignes de bus
"mobiliennes" (temps
de parcours, confort,
information, qualité de
l'espace public…).

Les dépenses de l'action ont été consacrées en 2015 aux opérations du Plan de
déplacements urbains, principalement l’achèvement des travaux d’aménagement du pôle du
8 mai 45 à La Courneuve, les travaux d’aménagement du pôle Aubervilliers – La
Courneuve, ainsi qu’à la mise aux normes UFR des arrêts bus. 

Mise aux normes utilisateurs fauteuils roulants

Mise aux normes UFR 2010 2011 2012 2013 2014 2015

Total arrêts de bus sur RD 1406 1406 1348 1374 1361 1361

Arrêts mis aux normes dans l'année 28 114 17 41 54 41

Arrêts mis aux normes 647 761 771 831 885 926

Arrêts non mis aux normes 759 645 577 543 476 435

% d'arrêts mis aux normes / total
d'arrêts  46 % 54 %  57,2 % 60,5 % 65 % 68 %

Il s'agit d'un
programme
financé à 75 %
par le STIF qui
permet la mise
en conformité
de
l'accessibilité
des arrêts
d'autobus pour
les Utilisateurs
de fauteuils
roulants (UFR).

Action                    Développement des modes actifs
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Action                    Réalisation des infrastructures de tramways et BHNS

Les dépenses d'investissement consacrées en 2015 aux aménagements urbains prévus pour les différents
tramways et transports en commun en site propre (TCSP)  se sont élevées à 12,831 M€. Elles ont concerné les
opérations suivantes : le TRAM’Y (T8), le prolongement du T1 à l’Est entre Bobigny et Val-de-Fontenay, le projet
de requalification inscrit au CPRD de l’ex-RN3 de Pantin aux Pavillons-sous-Bois et la création d’un TCSP de
type “Bus à haut niveau de service (BHNS)” (“TZen3”). 

Cette action vise à
développer de
nouvelles
infrastructures de
transports en commun
de surface. Elle
comprend les projets
de tramways et de bus
à haut niveau de
service (BHNS).

2011 2012 2013 2014 2015

18,28 27,69 6,14 -5,32 4,68

Les dépenses de
fonctionnement de l'action
correspondent aux frais
d'indemnisation des
entreprises riveraines des
opérations de transports
en commun en site propre.

Action                    Maitrise des déplacements

L’outil GERFAUT
assure la gestion et
l’exploitation du
système de
signalisation tricolore.
Sa modernisation
permettra à terme la
gestion dynamique de
près de 600 carrefours
en accordant la priorité
aux transports en
commun notamment
aux tramways et
BHNS.

Les dépenses de l'action
maîtrise des déplacements
sont  consacrées à la mise
en oeuvre du projet
Gerfaut II.

Subventions aux associations

Investissement 2014

Nombre de subventions 1

Montant versé en euros 16 017,87

Charge nette en
investissement en M€
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PROGRAMME Aménagement

Mise en œuvre : Service de
l'aménagement et des transports de la
Direction de l'aménagement et du
développement et pôle TIC (DAD).

La politique départementale en matière d'aménagement a pour objectif de
contribuer à l'intégration métropolitaine à travers la promotion d'un nouveau
modèle urbain, la reconquête et la qualification des espaces publics,
l'accompagnement de nouveaux pôles de développement et l'accès aux
nouvelles technologies.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 103,94%
2012   : 49,04%
2013   : 97,08%
2014   : 99,12%
2015   : 90,33%

 catégorie A : 20
 catégorie B : 14
 catégorie C : 7

Nombre total de postes : 41

Le Conseil
d'architecture,
d'urbanisme et
d'environnement
(CAUE) assure des
missions de
sensibilisation du
public, de formation
des professionnels, de
conseil aux particuliers
et aux collectivités
locales.

Action                              Aménagement et développement urbain

La nouvelle
convention
(2015-2017) a
reconduit le mode de
financement
reposant sur une
participation
annuelle plafonnée à
1,1 M€. En 2015, la
participation au
CAUE a été de 0,9
M€. 

Dans le cadre de la nomenclature M52, les recettes de cessions sont inscrites en investissement au BP et
réalisées en fonctionnement. 

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 20,58%
2012   : 90,88%
2013   : 86,10%
2014   : 78,21%
2015   : 14,70%
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L’action
départementale en
matière de TIC vise à
un développement des
usages des TIC (via un
soutien aux espaces
numériques mis en
place par des
associations au niveau
local) et une
couverture totale du
territoire par une
infrastructure de
communication à très
haut débit.

Action                              Infrastructures liées aux Technologies de l'information et de la communication

Le Schéma Directeur
Territorial
d’Aménagement
Numérique (SDTAN),
qui fixe les ambitions
en matière de desserte
numérique du territoire,
a été voté à l’unanimité
par l’assemblée
départementale le 15
novembre 2012.

Le déploiement d’une
infrastructure de
communication à très
haut débit sur les 14
communes de Seine-
Saint-Denis non
couvertes par le
réseau du SIPPEREC,
fait l'objet d'une
délégation de service
public.

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 7 4 7 5 5

Montant versé en euros 131 820 63 000 81 360,35 52 000 262 016

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 0 1 0 0 0

Montant versé en euros 0 10 000 0 0 0

En termes d’infrastructures, l’objectif du Département est le raccordement de l’ensemble
du territoire départemental (particuliers, entreprises et sites publics) d’ici 2020. S’agissant
d’un territoire dense et urbain, le Département accompagne en priorité le déploiement de
la fibre optique par les opérateurs sur leurs fonds propres et n’interviendra qu’en cas de
carence de l’initiative privée. C’est le sens de la convention signée avec Orange
concernant les 21 communes les plus denses et des 6 communes les moins «
accessibles » prises en charge dans le cadre de la délégation du service public Débitex :
Gagny, Villepinte, Clichy-sous-Bois, Coubron, Vaujours et Gournay.

Le 16 octobre 2015, la commission consultative régionale d’aménagement numérique du
territoire (CCRANT), à laquelle participe le Département a fait le point sur le déploiement
de la fibre optique en Ïle-de-France. Le taux d'avancement est de 17 % en Seine-Saint-
Denis. Face au retard constaté sur les déploiements de la société SFR et en accord avec
l’autorité de la concurrence, la société Orange peut se déployer sur 6 nouvelles
communes en Seine-Saint-Denis : Pierrefitte sur Seine, Dugny, Le Bourget, Sevran, Le
Raincy et Montfermeil. 
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PROGRAMME Politique de la ville et habitat

Mise en œuvre : Service de l'habitat et
de la politique de la ville (SHVP), de la
Direction de l'aménagement et du
développement (DAD).

L'action du Département en matière de Politique de la ville et habitat vise à
favoriser la mixité sociale avec une meilleure intégration urbaine des grands
quartiers d'habitat social, à renforcer l'attractivité résidentielle et la fluidité des
parcours résidentiels avec le maintien d'un parc privé de qualité, et à intervenir
contre la dégradation de l'habitat privé.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 109,85%
2012   : 80,39%
2013   : 60,09%
2014   : 87,58%
2015   : 92,79%

catégorie A : 13
catégorie B : 1
catégorie C : 7

Nombre total de postes : 21

Le dispostif
Rénov'habitat 93 a
pour objectif d’aider
les propriétaires
occupants de Seine-
Saint-Denis à financer
des travaux
d’amélioration et
d’adaptation des
logements en
prévention de la perte
d’autonomie, ou des
travaux d’amélioration
de la performance
énergétique des
logements.

Action                              Habitat

Rénov habitat 93

En 2015, le Département a financé la réhabilitation de 629 logements via le dispositif « Rénov’habitat 93 » pour un
montant total de 961 918 €. Par ailleurs, le Département a délibéré concernant 228 dossiers « aide du Conseil
général aux propriétaires occupants » dont 28 concernaient l’adaptation des logements à la perte d'autonomie pour
un montant total de 437 333 €.

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 101,34%
2012   : 91,88%
2013   : 89,77%
2014   : 91,67%
2015   : 96,01%
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Fonds d'intervention de quartier (FIQ)

Soutien aux travaux sur le patrimoine de l'Office public de l'habitat 93 (OPH93)

Aide à l'offre nouvelle de logements sociaux

Le FIQ, dispositif
financier mis en place
par les communes, les
Communautés
d'agglomération d'Est
Ensemble et de Plaine-
Commune et le
Département, a pour
objectif de soutenir les
propriétaires occupants,
bailleurs et syndicats de
copropriétaires pour la
réalisation de travaux. 

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre propriétaires occupants,
bailleurs et syndicats de
copropriétaires soutenus dans le
cadre du FIQ

114 202 57 38 25

Nombre d'opérations réalisées dans
le cadre du FIQ 20 19 19 19 11

Nombre de logements concernés par
une aide du FIQ 2 758 3 008 1 896 2 315 1 469

L'objectif est
d'accompagner
financièrement l'Office
départemental de Seine-
Saint-Denis dans la
mise en œuvre des
actions d'intérêt
départemental en
matière d'habitat, de
logement et de
développement social et
urbain et de favoriser
ainsi la présence et la
valorisation d'un habitat
urbain de qualité. 

Aucune nouvelle convention n’a été délibérée en 2015.
Deux avenants à des conventions FIQ ont par ailleurs été délibérés concernant les communes de Pantin et de
Sevran.
En 2015, 1 469 logements dans 25 immeubles ont ainsi pu être rénovés en bénéficiant d’une aide d’un FIQ.

La subvention départementale à l'OPH93 permet la mise en œuvre de travaux et l’attribution d’au moins 20
logements locatifs par an à des agents départementaux. 

En 2015, le Département a versé une aide de 6,5 M€ à l’OPH 93, affectée à la deuxième phase de la
réhabilitation de la cité jardin de Stains ainsi qu’aux travaux inscrits dans la convention ANRU (à l’exclusion des
travaux de démolition et des travaux d’aménagement de locaux pour l’activité économique). 
579 384 € ont été consacrés à la troisième tranche des logements individuels de la cité jardin (152 logements),
4 147 616 € à la quatrième tranche des logements collectifs de la cité jardin (283 logements) et  1 73 000 € aux
programmes inscrits dans la convention avec l'Agence nationale de la rénovation urbaine (ANRU).
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Aide à l'offre nouvelle de logements sociaux

Cette aide a pour
objectif de répondre
aux besoins des
séquano-dyonisiens,
en matière de
logements sociaux.

541 logements ont été financés courant 2015 dont 137 logements réservés pour les
jeunes de moins de 30 ans en mobilité et en insertion professionnelle et 11 logements
attribués au contingent départemental.

Le Schéma Départemental d’accueil des gens du voyage (SDAGV)

Dans le cadre du transfert de la compétence relative aux gens du voyage à la Métropole, le Département a
informé le Préfet de Seine-Saint-Denis par courrier du 3 décembre 2015 de la suppression de son aide à
l’investissement pour la création de places en aire d’accueil.

2011 2012 2013 2014 2015
Nb d'aires d'accueil pour les gens du
voyage subventionnées dans le cadre du
SDAGV

70 122 136 136 136

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 10 11 5 6 50

Montant versé en euros 671 054,46 470 083,12 240 000 416 226,1 519 385,24

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 4 2 2 3 2

Montant versé en euros 320 412,19 230 526,98 513 699,21 470 052,18 39 964,34
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PROGRAMME
Développement économique et promotion du

territoire

Mise en œuvre :Délégation au
développement économique, à
l’emploi, la formation professionnelle
et à l’innovation (DEEFI)

La politique Développement économique et promotion du territoire a pour objectif
de créer les conditions pour le développement du tissu économique, en
s'appuyant sur les atouts du territoire (localisation, dynamisme de la création
d'entreprise, filières d'avenir mieux identifiées) et de favoriser le développement
des emplois au profit de habitants du territoire et notamment de ceux les plus
éloignés de l'emploi.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 105,14%
2012   : 113,35%
2013   : 93,83%
2014   : 92,28%
2015   : 95,85%

catégorie A : 16
catégorie B : 7
catégorie C : 1

Nombre total de postes : 24

Action                              Développement économique

La politique
départementale s'articule
autour de 5 axes : création
et reprise d'entreprises,
développement des
entreprises,
développement du
tourisme, promotion et
valorisation du territoire et
innovation et recherche.

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 62,49%
2012   : 50,74%
2013   : 122,22%
2014   : 76,94%
2015   : 31,59%
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 Développement touristique

Le Département
apporte son soutien
aux partenaires du
tourisme francilien :
Comité
départemental du
tourisme (CDT 93) et
Union
départementale des
offices de tourisme et
syndicats d'initiatives
(UDOTSI).

2012 2013 2014 2015

Nb de prets d'honneur et garanties accordées 221 209 180 190

Montant des prets et garanties accordées (en €) 3 812 453 2 805 010 2 539 000 2 596 026

Nb d'emplois crées ou consolidés 475 685 637 636

Nb de créateurs d'entreprises issues des
structures soutenues 29 34 78 31

Nb d'entreprises issues des structures
soutenues 0 0 6 3

Les prêts d'honneur et les garanties évoqués sont accordés par diverses structures financées par le Département.

Action                              Promotion du territoire

En 2015, le Département a été présent sur cinq salons de promotion et de valorisation du territoire : Futur en
Seine, Screen 4 All (anciennement Dimension 3), le Salon international de l'aéronautique et de l'espace
(SIAE), le Salon de l’immobilier d’entreprises (SIMI) et, pour la première fois, le Salon des entrepreneurs.

En partenariat avec les acteurs économiques locaux, le Département a également été présent au Marché
international des professionnels de l'immobilier (MIPIM) et au Salon européen de l'aviation d'affaires
(Ebace). 

Aide à la création et à la reprise d'entreprises
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En 2015, aucun nouveau projet n'a été soutenu. 

Ce sont actuellement 46 projets impliquant 60 partenaires, industriels et équipes
de recherche académique, du territoire qui sont (ou ont été) soutenus par le
Département.

Action                              Recherche et pôles de compétitivité

Le Département a renouvelé son soutien au fonctionnement des structures de
gouvernance des cinq pôles de compétitivité :  Advancity (mobilité durable et éco-
technologies), ASTech (technologies de l'aéronautique et du spatial), Cap Digital
(contenus numériques), Medicen (technologies de la santé et innovation
thérapeutique) et Systematic Paris-Region (technologies numériques).

Montant en M€ 2011 2012 2013 2014 2015
Subventions de fonctionnement aux
structures de gouvernance (en M€) 0,25 0,27 0,23 0,3 0,3

Subventions d'investissement aux projets
collaboratifs (en M€) 1,200 0,676 0,812 0,579 0,322

Le Département
soutient les
structures de
gouvernance des
pôles de
compétitivité en
Seine-Saint-Denis et
apporte des
subventions
d'investissement aux
projets collaboratifs
présentés dans les
pôles.

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 10 16 15 17 17

Montant versé en euros 4 691 000 4 524 800 2 570 000 2 200 958 2 347 016

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 2 1 3 0 1

Montant versé en euros 230 000 20 000 48 520 0 60 000
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PROGRAMME
Economie Sociale et Solidaire, emploi et

formation

Mise en œuvre :Délégation au
développement économique, à
l’emploi, la formation professionnelle
et à l’innovation (DEEFI)

La politique Economie sociale et solidaire, emploi et formation a pour objectif
d'accompagner les habitants de la Seine-Saint-Denis vers des emplois de qualité
et de faciliter l'accès à la formation. Il s'agit de créer les conditions d'une
mobilisation des acteurs en faveur de l'emploi, de l'insertion et de la formation
professionnelle, de développer des réseaux d'entreprises pour l'emploi,
notamment dans les filières prioritaires, avec les TPE et les PME, et de
contribuer au développement d'emploi locaux et "non délocalisés" en appuyant
les initiatives locales.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 80,12%
2012   : 84,36%
2013   : 73,91%
2014   : 71,83%
2015   : 78,83%

catégorie A : 10
catégorie B : 5

Nombre total de postes : 15

Le Département décline
son action autour de trois
priorités :

- soutenir le dialogue
social territorial,
- participer aux Pactes
pour le développement du
territoire et au GIP Emploi
Roissy Charles de Gaulle,
- développer des actions
permettant l'accès à
l'emploi dans le cadre des
engagements pour l'égalité
et contre les
discriminations. Les dépenses de l'action en 2015 ont été essentiellement consacrées au

soutien au dialogue social territorial (0,499 M€), au soutien aux dispositifs
de formation (0,380 M€) et aux actions pour l’emploi et la lutte contre les
discriminations (0,100 M€).  

Action                              Accès à l'emploi

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 33,33%
2012   : 41,23%
2013   : 59,64%
2014   : 68,47%
2015   : 56,88%
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Action                          Formation professionnelle

Le Département
apporte son soutien
aux actions de
formation.

Action                              Economie sociale et solidaire 

Par son effet positif
sur la cohésion
sociale, les valeurs
d’engagement
citoyen qu’elle
véhicule, sa capacité
de préservation de
l’emploi local et de
satisfaction des
besoins sociaux, le
secteur de
l’Economie sociale et
solidaire (ESS)
recèle des
opportunités fortes
pour la Seine-Saint-
Denis.

Le Département a
soutenu 4 emplois
tremplins pour un
montant 15 000 € et
73 emplois d'avenir
auprès de structures
extérieures
(associations,
coopératives,
fondations) pour un
montant de
199 000€.

Les dépenses de fonctionnement de l'action ont été essentiellement consacrées au soutien aux
actions de formation menées par des structures telles que Défi Métiers, le club Face 93, l'association
Insertia ou les organismes paritaires collecteurs agréés (OPCA). 

Les dépenses de fonctionnement de l'action étaient essentiellement consacrées en 2015 au soutien à
l'inclusion des clauses sociales dans la commande publique (0,184 M€), aux emplois tremplins et
d'avenir (0,214 M€) et au soutien aux projets ESS (0,264 M€).

En 2015, les dépenses d'investissement représentaient 0,122 M€. Elles ont été consacrées à un
soutien  aux associations proposant des prêts d'honneur (INITIATIVE 93) et des garanties d'emprunts
bancaires (GARANCE / FRANCE ACTIVE GARANTIE).

Parmi les actions conduites, on note la signature d'une nouvelle charte avec la RATP et d’autres en
cours de préparation avec Aéroports de Paris (ADP) et la Fédération Française du Prêt à Porter
Féminin (FFPAPF). Par ailleurs, sept entreprises étaient déjà signataires d'une charte : SNCF, ErDF,
Orange, Saint-Gobain, SFR, Salvia Développement, Face Seine-Saint-Denis.
Le Département a participé ou a organisé plusieurs forums pour l'emploi.
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 130 129 109 105 80

Montant versé en euros 2 422 070 2 245 122 1 961 410 1 860 575 1 522 053

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 1 9 14 14 8

Montant versé en euros 25 000 152 500 187 000 140 200 67 300

25 projets ont été
soutenus, ce qui a
permis la création
de 75 emplois dont
63 créations nettes
et 12
pérennisations de
CDD en CDI. 

Le pic en 2014 est
lié à la mise en
place de dispositifs
d'insertion en lien
avec la
construction des
nouveaux collèges.
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PROGRAMME Biodiversité et nature en ville

Mise en œuvre : Direction de la
Nature, des Paysages et de la
Biodoversité (DNPB)

La politique Biodiversté et nature en ville a pour objectifs de contribuer au
développement des espaces verts et des continuités vertes en Seine-Saint-
Denis, de développer et valoriser la biodiversité urbaine.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 103,4 %
2012   : 100,2 %
2013   : 98,0 %
2014   : 99,3 %
2015   : 105,1 %

catégorie A : 34
catégorie B : 31
catégorie C : 138

Nombre total de postes : 203

Personnel (31 décembre 2015)

Les dépenses de fonctionnement hors mouvement
d'ordre sont de 8,850 M€. La baisse des dépenses en
2015 concernent principalement l'action "parcs
départementaux et liaisons vertes" (-  5,6 % soit - 0,402
M€). 

Le périmètre des dépenses de fonctionnement a
évolué entre 2014 et 2015 puisque la direction de la
nature des paysages et de la biodiversité a  repris le
financement des parcs régionaux via l'Agence des
espaces verts de la région d'Île-de-France.

Les dépenses d'investissement baissent de 21,35 %
par rapport à l'année 2014. Les travaux de grosses
réparations restent à niveau constant entre 2014 et
2015. Cependant le démarrage de deux projets, sur le
parc Georges Valbon et sur le Bois de la Tussion, a été
réporté. 

En M € 2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette en investissement 5,8 5,06 5,95 6,13 4,12

Sont inclus 9 postes transférés de l'Agence des espaces verts
dans le cadre de la reprise en gestion du Parc de la Poudrerie et
2 postes pour le recrutement de gardes en renfort pendant la
haute saison. 

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 97,1 %
2012   : 99,9 %
2013   : 107,0 %
2014   : 17,8 %
2015   : 56,8 %

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 102,6 %
2012   : 99,5 %
2013   : 93,7 %
2014   : 86,5 %
2015   : 79,7 %

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011   : 81,3 %
2012   : 80,1 %
2013   : 46,0 %
2014   : 31,8 %
2015   : 54,0 %
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Ces actions,
individuelles ou
collectives, relèvent 
de l'éducation à
l'environnement, de
l'information et de la
sensibilisation du
public et des
évènements culturels
ou ludiques organisés
dans les parcs. 

Action                             Accueil, éducation à l'environnement et valorisation de la trame verte

Maisons de parcs

Les maisons de parcs ont
une fonction d'information au
public et d'accueil
d'expositions. Elles
accueillent également, des
réunions ou des activités
diverses. 

La maison Jean-Moulin - Les
Guilands a été ouverte
partiellement au cours de
l'année 2015.

La fréquentation globale des
maisons de parcs est
largement complétée par
l'accueil d'animation et de
réunions qu'il est prévu de
comptabiliser à l'avenir

Actions d'éducation à l'environnement - Tout public

Actions d'éducation à l'environnement - Jeunes

La fréquentation des actions
d'éducation à
l'environnement a
légèrement diminué par
rapport à 2014. Toutefois, il
s'agit d'un bon résultat étant
donné que l'année 2015 a
été marquée par
l'annulation de nombreuses
animations dans le cadre du
plan vigipirate et de l'Etat
d'urgence.

La fréquentation des
collectifs éducatifs a
augmenté de manière
significative au cours de
l'année 2015. 

Information :
nombre de
visiteurs

Exposition :
nombre de
visiteurs

Georges Valbon (La
Courneuve) 2 115 6 196

Jean-Moulin - Les Guilands à
Montreuil / Bagnolet 320 1 939

La Bergère à Bobigny 178 960

L'Ile-Saint-Denis 717 2 818

Parc forestier de la Poudrerie
de Sevran 1 441 5 901

Sausset à Villepinte / Aulnay-
sous-Bois 2 487 5 762
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En 2015, la page Calendrier des
parcs a capté 39 % du trafic
annuel du site internet. Ce fort
taux de fréquentation s'explique
par le fait que les inscriptions aux
activités dans les parcs
départementaux se réalisent via
ce site.  

L'entretien permet de
maintenir la qualité
des parcs, de
rechercher des
modes d'intervention
adaptés au contexte
du parc, tout en
limitant les impacts
sur l'environnement.

Les dépenses d'amélioration des
parcs départementaux sont les
dépenses de travaux de grosses
réparations : aires de jeux, sport,
sanitaires abris, sécurisation et
pérennité du patrimoine végétal,
amélioration des milieux,
interventions sur voiries,
ouvrages d'art. 

Amélioration des parcs départementaux

Action                             Parcs départementaux et liaisons vertes

Entretien des parcs départementaux

Fréquentation de la page de garde du site Internet des parcs départementaux

Revue annuelle de gestion 203 Septembre 2016



PA
R

IS

VA
L 

D
’O

IS
E

H
AU

TS
-D

E-
SE

IN
E

VA
L-

D
E-

M
AR

N
E

SE
IN

E-
ET

-
M

AR
N

E

PA
RC

 D
E 

LA
 H

AU
TE

-ÎL
E

PA
RC

 D
U 

SA
US

SE
T

PA
RC

 G
EO

RG
ES

 V
AL

BO
N

PA
RC

 D
E 

LA
 F

OS
SE

 M
AU

SS
OI

N

PA
RC

 F
OR

ES
TI

ER
 

DE
 L

A 
PO

UD
ER

IE

PA
RC

 D
E 

LA
 B

ER
GÈ

RE

PA
RC

 D
E 

L’
ÎL

E-
SA

IN
T-

DE
NI

S 

PA
RC

 JE
AN

 M
OU

LI
N

LE
S 

GU
IL

AN
DS

Ép
in

ay
-s

ur
-S

ei
ne

Pi
er

re
fit

te
-

su
r-S

ei
ne

St
ai

ns

Vi
lle

ta
ne

us
e

Sa
in

t-D
en

is

Au
be

rv
ill

ie
rs

La
 C

ou
rn

eu
ve

Sa
in

t-O
ue

n

D
ug

ny Le
 B

ou
rg

et

D
ra

nc
y

B
ob

ig
ny

Pa
nt

in

Le
 P

ré
 S

ai
nt

-G
er

va
is

Le
s 

Li
la

s

B
ag

no
le

t

M
on

tr
eu

il

Ro
m

ai
nv

ill
e

N
oi

sy
-le

-S
ec

Ro
sn

y-
so

us
-B

oi
s

B
on

dyAu
ln

ay
-s

ou
s-

B
oi

s

Se
vr

an

Vi
lle

pi
nt

e

Tr
em

bl
ay

-e
n-

Fr
an

ce

Va
uj

ou
rs

Li
vr

y-
G

ar
ga

n

Le
s 

Pa
vi

llo
ns

-
so

us
-B

oi
s

Vi
lle

m
om

bl
e

Le
R

ai
nc

y

C
ou

br
on

M
on

tfe
rm

ei
l

G
ag

ny

N
eu

ill
y-

Pl
ai

sa
nc

e
N

eu
ill

y-
su

r-M
ar

ne

G
ou

rn
ay

-
su

r-M
ar

ne

N
oi

sy
-le

-G
ra

nd

C
lic

hy
-

so
us

-
B

oi
s

0
5

Km
s

PÉ
R

IM
ÈT

R
E 

N
AT

U
R

A 
20

00
 E

T
O

BS
ER

VA
TO

IR
E 

D
E 

LA
 B

IO
D

IV
ER

SI
TÉ

 U
R

BA
IN

E
D

O
N

N
ÉE

S 
20

13

Co
mm

un
au

tés
 d’

Ag
glo

mé
ra

tio
n s

ign
ata

ire
s d

e l
’O

DB
U

Vi
lle

s s
ign

at
air

es
 d

e l
'O

DB
U

Pé
rim

èt
re

 N
at

ur
a 

20
00

0
1

2
3

Ki
lo

m
èt

re
s

DS
O

E 
- S

O
D

 - 
Ju

in
 2

01
6

PA
R

C
 D

EP
A

R
TE

M
EN

TA
U

X,
 

PR
O

M
EN

A
D

ES
 E

T 
R

A
N

D
O

N
N

EE
S

S
ou

rc
e

:C
D

93
-B

A
S

E
20

15
(d

on
né

es
20

14
)

2016_DSOE-SOD_RAG_C29

* 
Fé

dé
ra

tio
n 

Fr
an

ça
is

e 
de

 la
 R

an
do

nn
ée

**
 C

om
ité

 D
ép

ar
te

m
en

ta
l d

e 
la

 R
an

do
nn

ée
 

P
éd

es
tre

 d
u 

93

Iti
né

ra
ire

s 
de

 P
ro

m
en

ad
e 

et
 d

e 
Ra

nd
on

né
e 

in
sc

rit
 a

u 
PD

IP
R

 (d
on

né
es

 2
01

1)

C
an

al
 e

t c
ou

rs
 d

'e
au

19
 it

in
ér

ai
re

s 
cr

éé
s 

pa
r l

a 
FF

R
* 

et
 le

 C
D

R
P

93
**

10
 it

in
ér

ai
re

s 
cr

éé
s 

pa
r l

e 
C

on
se

il 
D

ép
ar

te
m

en
ta

l d
e 

la
 

S
ei

ne
-S

ai
nt

-D
en

is

C
he

m
in

 d
es

 P
ar

cs
 (d

on
né

es
 2

01
3)

P
ar

c 
en

 p
ro

pr
ié

té
 e

t/o
u 

ge
st

io
n 

dé
pa

rte
m

en
ta

le
 (d

on
né

es
 2

01
3)

Tr
av

au
x 

pr
og

ra
m

m
és

R
éa

lis
é

Revue annuelle de gestion 204 Septembre 2016



Le Département
contribue aux objectifs
inscrits au Schéma
pour un
environnement vert en
Seine-Saint-Denis
(SEVES) adopté le 11
juillet 2013.

Hectares

2011 880
2012 878
2013 880
2014 880
2015 880

Espaces extérieurs des propriétés départementales

Espaces extérieurs
des propriétés

départementales 

Dépenses de
fonctionnement

2015 (en M€)

Dépenses
d'investissement

2015 (en M€)
 Réalisations 2015

Collèges Budget DEJ Budget DEJ Voir le commentaire ci-dessous

Crèches 0,425 0,645

Les interventions ont porté sur 21 crèches
concernant la réfection partielle ou totale de
jardins ainsi que la mise en conformité des jeux
d'enfants. 

PMI 0,048 0,086
Aménagement partiel de 2 jardins, le
remplacement de clôtures dans 2 PMI et
l'installation de 2 structures de jeux.

Base de loisirs de
Champ sur Marne 0,058 0,167 Amélioration de la qualité des eaux de baignade

et divers aménagements sur les terrains de jeux.

Autres 0,100 0,010

Espaces extérieurs bénéficiaires : bâtiments
administratifs aux abords de  la cité 1, bourse
départementale du travail, sites déconcentrés de
la DVD, des CSS, circonscriptions ASE, CDDPS
et centre d’archéologie

En 2015, le plan ambition collèges (2015-2020) a débuté. Les travaux de sûreté dans les espaces extérieurs ont été
réalisés dans 92 collèges.
Ils ont permis  la réfection de cours, parkings, terrains EPS, des travaux de clôtures et de pares-ballons, l’installation
et l’amélioration des dispositifs de contrôle d’accès et de vidéo-protection et l’aménagement d’espaces verts, la
création de 2 mares pédagogiques et la réfection de 2 autres existantes, la plantation de 35 arbres. 

Hectares des parcs
départementaux ouverts

au public

Développement des parcs départementaux et liaisons vertes

Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 11 12 15 14 13

Montant versé en euros 193 962 191 170 198 670 189 670 191 170

Gestion des arbres d'alignement 2012 2013 2014 2015

Elagués 5 285 5 649 4 873 3 996

Nouvellement Plantés 0 98 82 0

Renouvelés 268 30 228 64

Les crédits ont été utilisés pour la sécurisation de l'accès à la Haute-Ile, l'avancement du chemin des parcs
notamment sur le canal de l'Ourcq à Tremblay et à la poursuite des travaux de la Maison Jean-Moulin - les
Guilands. Par ailleurs, les travaux de sécurisation de la fosse Maussoin ont du être suspendu.

Gestion du patrimoine arboré des routes départementales et liaisons verts
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PROGRAMME Assainissement

Mise en œuvre : Direction de l'Eau et
de l'Assainissement

Dans le cadre du Schéma "Assianissement urbain départemental et actions
concertées pour l'eau" (AUDACE) adopté en novembre 2013, la politique
départementale d'assainissement vise à transporter les eaux usées et pluviales
vers les réseaux interdépartementaux et le milieu naturel, à lutter contre les
inondations et à lutter contre la pollution de l'eau.

Moyens financiers

Durée d'extinction de la dette

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011 80,72%
2012 96,53%
2013 73,73%
2014 93,01%
2015 94,01%

2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette de
fonctionnement 6,74 M€ 6,48 M€ 4,17 M€ 3,38 M€ 2,84 M€

Budget annexe d'assainissement
(programme assainissement)

En année 2011 2012 2013 2014 2015

Durée d'extinction de la dette 1,54 1,49 1,25 1,11 1,09

La redevance d’assainissement représente la principale
ressource du budget de fonctionnement. En 2015, la
consommation d’eau relevée a légèrement dépassé les
prévisions (+ 3,66 %) générant ainsi une recette
supplémentaire de 2 M€.

Les dépenses propres en très légère hausse se sont
recentrées sur les actions « coeur de métier ». En effet,
les dépenses de moyens généraux reculent de 17 %
alors que les dépenses liées à la gestion du réseau ont
progressé de 10 %.

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011 101,12%
2012 97,51%
2013 95,26%
2014 116,22%
2015 157,96%

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011 91,30%
2012 97,37%
2013 91,71%
2014 81,69%
2015 96,51%

Taux de réalisation
des recettes CA/BP

2011 98,15%
2012 84,85%
2013 87,94%
2014 58,77%
2015 90,36%

2011 2012 2013 2014 2015

Charge nette
d'investissement 35,42 M€ 32,55 M€ 25,37 M€ 24,43 M€ 24,84 M€

Les réalisations liées aux grands travaux ont subi une
baisse significative en 2015. Le bassin Villa Maria à
Aubervilliers a pu être achevé alors que le chantier du
Rouaillier à Livry Gargan n’a que très peu progressé et le
lancement de l’opération des Hauts de Montreuil a dû
être repoussé à 2016.

L’effort sur les réhabilitations de canalisations et de
collecteurs s’est poursuivi avec un budget réalisé de 10,5
M€.

Les dépenses liées aux chantiers des futurs lignes de
transport en commun ont représenté 7,9 M€.

Les dépenses concernant les moyens généraux ont été
consacrées à des travaux de rénovation à Rosny et sur
des locaux répartis sur le territoire.
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A 54
B 77
C 127

Nombre total de postes : 258

La connaissance patrimoniale de l'état du réseau est conforme aux objectifs du schéma AUDACE. 

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Gestion du réseau d'assainissement et des écoulements

> Engagement AUDACE : Poursuivre l'inspection des réseaux non visitables 

En km 2011 2012 2013 2014 2015
Linéaire de réseau départemental 699 700 700 700 700
Réseau visitable 444 445 445 445 445
Réseau non visitable 255 255 255 255 255

La connaissance du
patrimoine est
essentielle pour
prioriser et planifier les
travaux de
réhabilitation.

Taux de la redevance d'assainissement (en € par mètres cube)

En % 2011 2012 2013 2014 2015
92 0,52 0,52 0,54 0,55 0,54
93 0,5 0,5 0,52 0,52 0,52
94 0,49 0,49 0,51 0,53 0,53
SIAAP 0,76 0,81 0,86 0,97 0,97

En 2015, la recette de fonctionnement apportée par la redevance s'est élevée à 44,606 M€ en baisse de 4,4 %
par rapport à 2014 (46,676 M€).

Le volume d’eau consommé de 87,90 Mm3 est supérieur à la prévision de 3,66 %. Le Département reste
soumis aux chiffres transmis par Véolia présentant une variabilité annuelle proche de 10 %. 

Connaissance du patrimoine

En nb de branchements 2011 2012 2013 2014 2015
Branchements contrôlés 638 1 056 765 896 529
Branchements mis en conformité 45 19 19 24 20

En km 2011 2012 2013 2014 2015
Réseau ausculté 19,8 8,21 14,7 13 42
Réseau non visitable inspecté par caméra 24,7 22,4 8,5 14,7 22

En km 2011 2012 2013 2014 2015
Estimation du nombre total de branchements : 34 600 34 700 35 000 35 000 35 000

L'ensemble des postes rattachés à la Direction de l'eau et de
l'assainissement participe indistinctement à la mise en œuvre des
programmes "Assainissement" et "Qualité de l'environnement urbain".
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Entretien du patrimoine

Cette prestation vise à
garantir l'intégrité
physique du
patrimoine.

Il s'agit de maintenir le
patrimoine (réseau et
stations locales) en
bon état de
fonctionnement en
supprimant les dépôts
et en réparant les
ouvrages et les
équipements
électromécaniques.
Les travaux permettent
d'assurer la sécurité
des agents de la DEA
et des riverains.

Réhabilitation du patrimoine

La réhabilitation située Quai de Seine et rue Bourxin à l’Ile Saint Denis s’est poursuivie ainsi
que celle située rue Emile Cossonneau à Noisy-le-Grand et Gambetta à Noisy-le-Sec.

Gestion des eaux 

Il s'agit d'optimiser
l'utilisation du
patrimoine
d'assainissement pour
une meilleure gestion
des écoulements.

> Engagement AUDACE : Maintenir un haut niveau de curage préventif

En 2015, 122
interventions d'urgence
ont eu lieu dont 95 %
ont été réalisées sous
3 heures.
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Action                             Développement du patrimoine d'assainissement

Les réalisations liées aux grands travaux ont subi une baisse significative en
2015 et s’élèvent à 50 % des valeurs constatées en moyenne sur les années
précédentes. Le bassin Villa Maria à Aubervilliers a pu être achevé alors que le
chantier du Rouaillier à Livry Gargan n’a que très peu progressé et le lancement
de l’opération des Hauts de Montreuil a dû être repoussé à 2016.

Le développement du
réseau a pour objectif
de résorber les
problèmes
d'inondations et de
pollution en milieu
naturel.

Démarche qualité

La DEA est engagée
dans un système
Qualité -
Environnement et se
prépare à une
démarche Sécurité.

2011 2012 2013 2014 2015
592 766,1 735,2 774,2 543

Pluviométrie annuelle en mm

Opérations Villes
Montant de

l'Autorisation de
Programme (en M€)

Dépenses
réalisées en
2015 (en M€)

Dépenses
cumulées (en

M€)

Taux de réalisation
de l'Autorisation de

Programme
Bassin Villa Maria Aubervilliers 16,00 1,48 14,87 92,94 %
Bassin du Rouailler Livry-Gargan 27,00 0,20 11,14 41,26 %

SMQ 2011 2012 2013 2014 2015
Satisfaction sur enquête (en %) 91 98 96 94 95
Nb de réclamations reçues 9 9 ND 3 0

La pluviométrie 2015 a été faible : 543 mm en moyenne sur la Seine-Saint-Denis. L'année
2015 fait suite à 3 années pluvieuses qui avaient enregistrées des cumuls compris entre 740
et 770 mm.
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PROGRAMME Qualité de l'environnement urbain

Mise en œuvre : Direction de l'eau et
de l'assainissement 

La politique Qualité de l'environnement urbain vise à contribuer à la gestion
maîtrisée des déchets, à l'amélioration de la qualité de l'air et à préserver les
eaux superficielles et souterraines.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 99,91%
2012   : 98,17%
2013   : 97,68%
2014   : 97,79%
2015   : 98,33%

catégorie A : 15
catégorie B : 6
catégorie C : 10

Nombre total de postes : 31

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Climat, air, déchets, eaux superficielles et souterraines

Climat 2011 2012 2013 2014 2015

Nb d’actions engagées sur les 23 actions prioritaires du
PCED 9 9 10 11 11

Nb de partenaires extérieurs participant à la concertation
territoriale 115 90 100 85 80

Taux d'engagement des actions prioritaires du PCED 7 9 11 16 16

En fonctionnement, les dépenses comprennent
principalement la participation à Airparif, aux Grands
Lacs de Seine (2,058 millions d'euros) et la
participation du budget principal au budget annexe
d'assainissement pour 1,520 million d'euros, soit le
même montant qu'en 2014.

En investissement, 15 000 euros ont été consacrés aux
études et aux recherches environnementales.
Par ailleurs, aucune aide n'a été sollicitée par une
collectivité locale pour la mise en place d'un
équipement de récupération des huiles usagées.

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 22,26%
2012   : 90,28%
2013   : 58,96%
2014   : 34,15%
2015   : 12,5%

L'ensemble des postes rattachés à la Direction de l'Eau et de
l'Assainissement participe indistinctement à la mise en œuvre
des programmes Assainissement et Qualité de
l'environnement urbain.
3 équivalents à temps plein de catégorie A du Bureau d’appui
aux politiques d’écologie sont intégralement consacrés au
Programme Qualité de l’environnement urbain sur les thèmes
climat/air/déchets.
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Action                             Gestion des réseaux pluviaux

En m3 2011 2012 2013 2014 2015

Volume de stockage prescrit dans le cadre d'opérations
d'aménagement

15 000 16 680 17 955 483 ND

Volume de stockage prescrit dans le cadre de permis de
construire

31 000 18 500 15 300 15 400 22 114

Limiter les débits des ouvrages d'assainissement

Déchets 2011 2012 2013 2014 2015

Taux de couverture de la population par un programme local
de prévention (basé sur l'objectif régional de 80 %) 83,50% 83,50% 83,50% 83,50% 83,50%

Air 2011 2012 2013 2014 2015

Nb d'études ou projets ayant reçu un soutien technique ou
financier 10 8 6 5 1

En 2015, aucune dépense n’a été réalisée en investissement, l’actualisation du Plan climat énergie déchets (PCED)
ayant été différée au profit d’un fort engagement dans la COP21. 

Les dépenses ont été allouées à la mise en place d'un appel à projets à destination des associations dans le but de
soutenir des projets de lutte contre le dérèglement climatique (110 000 €), à  l'animation de 3 parcours
pédagogiques par l'association Planète sciences et à l'organisation de la conférence climat départementale.

Préserver les rivières et respecter l'eau

2011 2012 2013 2014 2015

Nb de communes et d'EPCI bénéficiaires du "SI
assainissement" 2 3 8 1 0

Cette prestation a été acquise par les communes de Neuilly-Plaisance en 2010 (renouvelée en 2013) et Tremblay-
en-France en 2011, suite à l’attribution à la DEA de marchés d’exploitation d’ouvrages d’assainissement. 

En 2012, il a été proposé de mettre ce service à la disposition des communes dans le cadre d’un
conventionnement. La commune du Blanc-Mesnil adhère à ce service depuis septembre 2012, les communes
d’Aulnay-Sous-Bois et de Livry-Gargan y adhérent depuis 2013 et la communauté d'agglomération d'Est Ensemble
depuis 2014.

Cet outil est également utilisé pour surveiller les équipements de la Direction de la voirie et des déplacements
(DVD) télésurveillés par la Direction de l'eau et de l'assainissement (DEA).

En 2015, il n'y a pas de nouvelles collectivités locales adhérentes à ce service. 

En % 2011 2012 2013 2014 2015

Taux des eaux usées acheminées vers les stations
d'épurations par temps sec 98,7 98,6 98,6 97,7 98,4

En m3 2011 2012 2013 2014 2015

Volume mensuel moyen d'eaux usées et unitaires rejetées au
milieu naturel par temps de pluie 434 788 309 509 525 299 807 430 404 922

Volume mensuel moyen d'eaux usées et unitaires rejetées au
milieu naturel par temps sec 26 316 2 217 658 2 008 3 895

Développer une gestion solidaire de la ressources en eau 
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Subventions aux associations

Fonctionnement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 0 0 0 0 0

Montant versé en euros 0 0 0 0 0

Investissement 2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de subventions 1 0 0 0 0

Montant versé en euros 1 242 0 0 0 0

Revue annuelle de gestion 212 Septembre 2016



PROGRAMME Cadre de vie

Mise en œuvre : Direction de la voirie
et des déplacements (DVD)

La politique Cadre de vie a pour objectif l'amélioration du cadre de vie des
habitants notamment à travers la lutte contre les nuisances sonores et visuelles. 

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Action                    Lutte contre les nuisances phoniques

Cette prestation 
consiste à contribuer 
à la mise en oeuvre
d'équipements de
protection phonique.

Les dépenses de fonctionnement ont concerné les
derniers enlèvements d'épaves, politique à laquelle le
Département a mis fin en 2014.

En investissement, les dépenses ont concerné les
actions de lutte contre les nuisances phoniques
réalisées dans le cadre des conventions signées avec
l’ADEME.

La mise en œuvre du programme expérimental d’isolation de façades sur l’ex-RN3 s’est
accélérée avec la signature d’un peu plus de 50 conventions pour le traitement de 280
nouveaux logements. Cela porte à 450 le nombre de logements traités ou en cours de
traitement. Dans le cadre d'un avenant à la convention conclue avec l'ADEME, adopté en
février 2015, le périmètre d’intervention a été étendu à d'autres zones d’action prioritaires
définies par le Plan de prévention du bruit dans l'environnement (PPBE). Les premiers audits
acoustiques des logements des copropriétés et bailleurs sociaux ont été lancés. 5 bâtiments
ont été audités correspondant à 90 logements potentiellement éligibles. Le nouvel objectif de
la convention porte sur le traitement de 800 logements.

Les dépenses ont concerné en 2015 la poursuite de la mise en œuvre du programme
expérimental d’isolations de façades le long de l’ex-RN3 à Pantin. L’avancée du projet
(exécution de 30 % des dépenses éligibles) a permis la perception d’un versement
intermédiaire de subvention par l’ADEME de 0,962 M€.

Catégorie A : 3

Catégorie B : 0

Catégorie C : 0

Nombre total de postes : 3
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PROGRAMME Systèmes d'information

Mise en oeuvre : Direction des
systèmes d'information (DSI)

La politique informatique et numerique du Département a pour objectifs d'utiliser
les ressources informatiques comme leviers d'amélioration du service rendu aux
usagers et de répondre aux obligations légales et réglementaires. Elle se décline
en trois axes : la modernisation des infrastructures et des réseaux, l'amélioration
des relations avec les directions utilisatrices et une nouvelle stratégie des outils
logiciels visant à accroître l'efficacité du service rendu.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 97,31 %
2012   : 97,36 %
2013   : 90,03 %
2014   : 90,76 %
2015   : 84,75 %

catégorie A : 77
catégorie B : 64
catégorie C : 5

Nombre total de postes : 146

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Consommations téléphoniques et Internet

Objectif :
Maîtriser les
dépenses de
téléphonie

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 107,97 %
2012   : 100,87 %
2013   : 94,10 %
2014   : 91,23 %
2015   : 87,75 %

La baisse des dépenses de fonctionnement (- 0,29 M€)
s'explique principalement par l'effort de réduction
concernant l'action "mise à disposition de postes de
travail".

La baisse des dépenses d'investissement est liée à
une baisse du budget de l'action "cycle de vie des
machines" (- 0,74 M€) et de l'action "réseaux, télécoms
et sécurité" (- 0,43 M€).

Entre 2011 et 2015, le montant des dépenses consacrées à l'action Réseaux, télécoms et sécurité a diminué de
0,870 M€ soit - 41 %.

* Les lignes de
téléphonie mobile
regroupent les
abonnements pour
les téléphones
mobiles simples, les
smartphones, les
clés 3G, ainsi que
certaines
connexions "de
machine à machine"
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Action                            Pilotage et maintenance des solutions numériques métiers

Cette action vise à
répondre aux besoins
d'informatisation des
services (nouveaux
logiciels ou évolution des
logiciels en exploitation)
dans le cadre du schéma
directeur des systèmes
d'information (CTP du
28 juin 2013).

Il s'agit de :
- garantir la continuité
de service,
- fournir la puissance
informatique à la
demande,
- améliorer les
performances et la
fiabilité des systèmes,
- réduire le nombre de
serveurs,
- réduire les
consommations
d'énergie.

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de serveurs virtuels 660 895 996 981 1 181

2011 2012 2013 2014 2015

Nouveaux projets instruits dans l'année 20 12 14 11 17

Projets terminés dans l'année 8 11 9 7 12

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre d'actions de maintenance 800 900 1 100 1 020 1 400

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre de dossiers traités par
téléprocédure 0 3 43 12 15

En matière de dématérialisation des procédures administratives, l'année 2015 a permis : 
- la généralisation des télé-demandes internes à une grande partie du catalogue de services proposé par la
Direction de la Logistique et des Bâtiments,
- la publication d’un téléservice concernant les demandes de subvention,
- la téléconsultation de l’ensemble des prestations de la Maison départementale des personnes handicapées. 

La baisse des dépenses d'investissement de l'action en 2015 (- 0, 44 M€) s'explique principalement par un
niveau de raccordement au Très Haut Débit plus faible qu'en 2014. 

En 2015, 50 sites ont été migrés vers la téléphonie sur IP et 20 collèges, 11 lycées et 11 sites déconcentrés
ont été raccordés au THD départemental.

Action                           Télé-procédures internes et externes
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Action                       Mise à disposition des postes de travail informatiques

Parc informatique

Objectif : Informatiser les services et rajeunir le parc d'ordinateurs

Il s'agit de remplacer
les ordinateurs
anciens et de doter
les services, en
particulier dans les
sites déconcentrés,
de moyens modernes
de communication.

Matériels d'impression et copies

Objectif : Mutualiser les matériels d'impression et contenir le volume des impressions

En 2015, il y avait 3,6 utilisateurs par point d'impression contre 1,7 utilisateurs en 2008.
L'objectif visé par cette rationalisation est d'atteindre 4 utilisateurs par point d'impression.

Le coût de fonctionnement a fortement diminué passant de 1,755 M€ en 2007 à 0,350 M€ en
2015, soit un coût divisé par 4,5 en 8 ans. Cette baisse est due à l’installation de nouveaux
matériels qui réduit sensiblement le coût unitaire de l’impression.
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Centre d'appel

Objectif : Résoudre les incidents dans les meilleurs délais

Le centre d'appel est
le lieu unique de
traitement des
demandes
d'intervention sur les
postes informatiques
de travail.

En 2015, le nombre d'incidents enregistrés par le centre de services de la DSI est en hausse de 32 %. Cette
évolution est due à une forte hausse des incidents survenus lors des déménagements, passés de 405
incidents en 2014 à 1 504 en 2015. 

Le taux d'incidents résolus était de 82 % en 2015. 
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PROGRAMME Bâtiments départementaux

Mise en oeuvre : Direction des
bâtiments de la logistique (DBL).

La politique de gestion des bâtiments du Département a pour objectifs d'assurer
de bonnes conditions d'accueil des usagers et d'améliorer le confort d'activité
des agents, tout en agissant pour assurer la sécurité des personnes et des
biens, dans les meilleures conditions environnementales.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation des
dépenses CA/BP

2011   : 92,73%
2012   : 97,42%
2013   : 101,02%
2014   : 104,82%
2015   : 93,99%

catégorie A : 20
catégorie B : 28

Nombre total de postes : 48

Actions                 Constructions, rénovations lourdes et Travaux de modernisation et grosses réparations

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 82,72%
2012   : 72,30%
2013   : 93,55%
2014   : 69,70%
2015   : 86,94%

L'augmentation des dépenses d'investissement est principalement due à la mise en oeuvre du Plan petite
enfance et parentalité.
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Actions                               Entretien, maintenance du patrimoine bâti et Fluides

Revue annuelle de gestion 220 Septembre 2016



PROGRAMME Logistique

Mise en œuvre : Direction des
bâtiments et de la logistique (DBL) et
Bureau du courrier (Direction
générale)

La politique départementale en matière de logistique et de moyens a pour
objectifs d'améliorer la qualité du service rendu aux utilisateurs intrenes
(certification ISO 9001) et de renforcer l'éco-responsabilité (certification ISO
14001).

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie A : 41
catégorie B : 73
catégorie C : 144

Nombre total de postes : 258

Taux de réalisation 
des dépenses de fonctionnement

2011   : 98,1 %
2012   : 98,4 %
2013   : 91,3 %
2014   : 94,0 %
2015   : 99,0 %

Taux de réalisation 
des dépenses d'investissement
2011   : 105,6%
2012   : 92,0%
2013   : 100,9%
2014   : 97,2%
2015   : 121,7%
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Action                       Logistique liée aux locaux

Coordination et logistique évènementielle

Sécurité et sureté des biens et des personnes

La réduction des dépenses de coordination et de logistique évènementielle s'est
poursuivie en 2015.

Entretien des locaux et gestion des déchets

Il s'agit d'organiser le
gardiennage et la
télésurveillance, la
mise en place des
moyens de lutte contre
l'incendie, la gestion
des accès et des
parkings ainsi que la
signalétique des
bâtiments.

Il s'agit de mettre à
disposition une
prestation de qualité
de fêtes et cérémonies
et d'assurer les
réceptions organisées
par le Département.

La hausse des dépenses d'entretien
des locaux et de gestion des déchets
(+ 7,7 %) en 2015 est consécutive à
l'emmenagement des directions à
l'immeuble E3 et au nettoyage des
locaux devenus vacants, ainsi qu'aux
transferts et d'emmenagements
réalisés à l'immeuble Picasso.

Revue annuelle de gestion 222 Septembre 2016



Déménagements et manutentions de postes de travail

Il s'agit d'assurer les
déménagements de
postes de travail en
limitant à 24 h la
suspension des
activités. Les
interventions sont
réalisées en
coordination avec la
DBL et la DSI.

Accueil téléphonique : le standard

2011 2012 2013 2014 2015
Nombre d'appels reçus par le
standard 175 103 200 305 161 909 129 458 153 777

Nombre d'appels aboutis 165 138 186 112 144 088 97 832 110 502

Taux d'appel aboutis (en %) 94,31 92,91 88,99 75,57 71,86

La forte augmentation du nombre
de postes déménagés est
consécutive à l'emmenagement,
en 2015, de plusieurs directions à
l'immeuble Européen 3 ainsi
qu'aux transferts et
emmenagements de postes
réalisés à l'immeuble Picasso.

Accueil téléphonique : le centre de contacts

2015
Nombre d'appels reçus par le
standard 138 727

Nombre d'appels aboutis 33 319

Taux d'appel aboutis (en %) 24,02

Depuis octobre 2015, le centre de
contacts prend en charge les
appels de la MDPH. Face au
volume très important des appels,
l'équipe a été renforcée fin 2015. 

Accueil physique
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Action                              Véhicules et déplacements

La consommation de carburant (tout
type de carburant) a diminué de
12 % par rapport à 2014. Le
verdissement du parc, la baisse du
nombre de véhicules, et la
centralisation de la gestion de la
flotte à la DBL ont eu une incidence
directe sur la baisse de la
consommation de carburant.

Action                       Logistique liée aux postes de travail

Mise à disposition de papier

La continuité du plan de dématérialisation des documents, la meilleure maîtrise du logiciel PILOT et la
sensibilisation aux bonnes pratiques d’impression ont contribué à faire diminuer la consommation de papier. 

Il s'agit de fournir les
services
départementaux en
papier. Le marché de
fourniture de papier
fixe des conditions
d'éco-responsabilité.
Le papier est fabriqué
à partir de bois issus
de forêts gérées
durablement.

La rationnalisation du parc automobile
se poursuit avec une baisse de 39
véhicules. Dans le même temps, le
verdissement de la flotte automobile
progresse, avec l'acquisition de 40
véhicules électriques en 2015.
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Action                       Qualité de service aux agents

Mise à disposition de repas

Il s'agit d'assurer la
restauration des
agents
départementaux quel
que soit leur lieu de
travail. En site central,
les agents ont accès
aux restaurants
administratifs ; en site
de proximité, ils ont
accès à des
restaurants
conventionnés ou, à
défaut, à du portage de
repas. 

Nombre de repas consommés en 2015 par type de restauration
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Action                            Courrier, affranchissement et autres

Cette action est 
mise en œuvre 
par le Bureau central 
du courrier du
Secretariat général 

2011 2012 2013 2014 2015
Courriers affranchis 1 062 279 1 023 778 1 036 202 940 427 824 701
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PROGRAMME Patrimoine immobilier et sécurisation juridique

Mise en œuvre : Direction des Affaires
Domaniales et Juridiques 

Les objectifs de cette politique départementale sont de défendre les intérêts et
l'autonomie juridique du Département et d'optimiser la gestion de son patrimoine
immobilierainsi que sa politique assurantielle.

Moyens financiers

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 96,40%
2012   : 96,90%
2013   : 99,61%
2014   : 100,00%
2015   : 101,02%

catégorie A : 27
catégorie B : 12
catégorie C : 7

Nombre total de postes : 46

Personnel (31 décembre 2015)

Action                             Gestion immobilière

Les dépenses de fonctionnement ont augmenté de
35,5 % en 2015 suite à l'emmenagement de
plusieurs directions dans le nouvel immeuble
Européen 3. L'impact financier en 2015 de cet
emmenagement est estimé à 7,250 M€ (cf.
graphique sur les dépenses de loyers et charges).

Dans le cadre de la nomenclature M52, les recettes de cessions sont inscrites en investissement au BP et
réalisées en fonctionnement.

Principales acquisitions en 2015 et montant en M€
Acquisitions au titre des projets de
transports (T1, T8) 3,006

En 2015, les dépenses liées aux acquistions foncières ont concerné une nouvelle fois exclusivement les projets
de transports en commun portés par la DVD. Par ailleurs, une acquisition à l'euro symbolique, sur la commune
de Villepinte, auprès de Vinci Immobilier, pour la RD 15, a été comptabilisée bien qu'elle ait été réalisée en
2013. Enfin, quatre opérations initialement prévues pour un montant de 2,536 M€ ont été reportées.
7 cessions ont été réalisées en 2015 dont deux étaient prévues initialement.

Principales cessions en 2015 et montant en M€
Parcelle du 2 rue Lakanal
(ancienne Gendarmerie) à Pantin 0,750

Parcelle rue Védrines / rue
Guynemer à Saint-Denis 0,328

Pavillon du 9 rue Pierre Curie à
Rosny-sous-bois 0,320

Total 2,178
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La prestation
d'assurance vise
à prévenir le
Département
contre tous les
types de risques
et à assurer la
meilleure
couverture des
risques.

Action                            Assurances

Action                           Conseils juridiques et contentieux

Parmi les 190 dossiers clôturés en 2015, 92 ont été clôturés en faveur du Département, 13 ont donné
lieu à un désistement, 12 à un non-lieu à statuer, 12 à une issue neutre (décisions sans incidence
pour le Département) et 28 ont été classés sans suite par le juge.
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PROGRAMME
Stratégie budgétaire et

 financière

Mise en œuvre : Direction du budget,
des finances et du contrôle de gestion

La politique financière du Département a pour objectif d'assurer la capacité à
mettre en œuvre les politiques départementales sur la durée en en maîtrisant le
coût financier. 

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Action                              Expertise financière des tiers

Action                        Gestion des mandatements et des recettes

Gestion mandatements et recettes

Cette action
vise 
à conforter la
sécurité
financière et
juridique du
Département
dans ses
relations
partenariales
avec les
organismes
bénéficiant de
fonds publics
(associations,
SEM).

Sont représentés ici uniquement les frais de
dépenses directes de fonctionnement
propres à la Direction du budget, des
finances et du contrôle de gestion.

Catégorie A : 22
Catégorie B : 8

Catégorie C : 7

Nombre total de postes : 37
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PROGRAMME Commande publique

Mise en œuvre : Délégation à la
commande publique

Les objectifs du programme sont le respect des règles juridiques de la
commande publique et la prise en compte des enjeux de développement durable
dans les achats départementaux.

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Assistance et conseil pour l'élaboration des marchés publics

Cette action consiste à assister et conseiller les directions dans leur processus d'achat et à vérifier la bonne
application des règles de passation des marchés et d'achat public.

Depuis 2014, le service de la commande
publique de la Direction du budget et des
finances est devenu la Délegation de la
Commande Publique (DCP), et dispose d'un
budget propre.

Catégorie A : 10

Catégorie B : 5

Catégorie C : 0

Nombre total de postes : 15

MAPA 2015 Nombre Part

Inférieur à l'estimation 99 84,6 %

Supérieur à l'estimation 18 15,4 %

Total 117 100 %

Attribution au moins disant 77 65,8 %

CAO 2015 Nombre Part

Inférieur à l'estimation 101 66 %

Supérieur à l'estimation 33 22 %

Procédure infructueuse 19 12 %

Total 153 100 %

Attribution au moins disant 67 44 %
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PROGRAMME Pilotage et stratégie

Mise en œuvre : Direction de la
stratégie, de l'organisation et de
l'évaluation (DSOE)

Le programme a pour objectifs de :
- contribuer à concevoir les orientations structurantes des politiques
départementales et à les mettre en œuvre au travers des démarches
stratégiques,
- accompagner les directions dans le pilotage de leurs politiques,
- favoriser la coopération territoriale,
- mettre à disposition des connaissances et des dispositifs d’observation du
territoire et de son environnement.

Moyens financiers

catégorie A : 57
catégorie B : 37
catégorie C : 11

Nombre total de postes : 105

Personnel (31 décembre 2015)

Action                      Centre de ressources

Mise à disposition de ressources documentaires

Le Service de documentation met à la disposition des agents départementaux et des Elus des ressources
documentaires. Il assure la politique d'acquisition d'ouvrages et d'abonnements.

Les prestations et produits documentaires s'orientent vers l'anticipation du besoin d'information des agents.
Par conséquent, l'évolution de l'action documentation se caractérise par une hausse continue du recours aux
prestations en ligne (alertes automatisées du portail documentaire, abonnements électroniques, blogs
thématiques) qui tend à compenser un recul des prestations dites « classiques » (prêts, recherches,
fréquentation physique). Les données concernant les prêts intègrent, depuis 2014, les prêts systématiques
de revues.
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Dans le cadre de la transformation du
service de documentation en centre de
ressources orienté vers la gestion des
connaissances, la prestation de
knowledge management (KM) vient en
support des projets. Le principe est
d’intégrer une documentaliste dans un
projet afin qu’elle repère, organise et
capitalise les connaissances générées
pendant la vie du projet. Cette
prestation était mise en place en 2014
dans la moitié des programmes
départementaux (24 prestations KM
parmi les 47 programmes
départementaux). 

Action                     Observatoire départemental

Le nombre de sessions correspond au nombre d'utilisateurs du Géoportail93. Les sites de connexion au
Géoportail 93 comptabilisent, eux, le nombre d'adresses IP différentes qui se sont connectées au cours de
l'année. 

Le nombre d'abonnés au panorama de
presse Seine-Saint-Denis ainsi qu'aux
alertes thématiques (930 abonnés pour
une moyenne de 6 à 7 thèmes par
abonnés) poursuivent leur progression en
2015. 

La moyenne annuelle des dossiers
réalisés sur 8 ans s’élève à 13,5
dossiers.
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PROGRAMME Information et communication

Mise en œuvre : Direction de la
communication

La politique départementale en matière de communication a pour objectifs de
répondre aux besoins de communication des différentes directions
départementales et de promouvoir les actions du Département en développant
des outils de communication modernes et performants. 

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 77,0%
2012   : 94,4%
2013   : 97,2%
2014   : 98,9%
2015   : 101,1%

catégorie A : 26
catégorie B : 20
catégorie C : 5

Nombre total de postes: 51

Les dépenses de ce programme sont stables en fonctionnement comme en investissement.
Par rapport à 2009, les dépenses relatives à l'information et à la communication ont diminué de près de 40 %. C'est
le résultat de plusieurs actions : la rationnalisation de la gestion du stockage des publications et autres supports, la
mise en place d'un pôle "création" (limitant le recours aux agences), la rationnalisation de la production et de la
diffusion du magazine Seine-Saint-Denis et l'internationalisation de la mise en page du magazine Acteurs. 

 Site Internet et Intranet

Action                        Communication

2011 2012 2013 2014 2015
Nombre de visiteurs du site Internet 590 018 662 522 736 316 612 426 500 221
Nombre de pages vues sur le site Internet 2 339 714 2 103 795 2 235 259 1 887 074 1 808 733

Taux de réalisation
des dépenses CA/BP

2011   : 119,7%
2012   : 102,6%
2013   : 96,9%
2014   : 98,6%
2015   : 73,5%

2011 2012 2013 2014 2015
Nombre de visiteurs du site Intranet ND 1 346 414 694 387 1 306 076 1 513 438
Nombre de pages vues sur le site Intranet ND 5 204 250 2 519 798 4 086 684 4 130 288
Nombre de visionnages du JT départemental 6 738 4 800 1 432 2 284 4 350
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Réseaux sociaux

Reportages

Newsletters

Nombre d'abonnés aux publications sur les réseaux sociaux 2014 2015
Compte Facebook 17 588 19 819
Compte Instagram 306 483
Compte Twitter 4 149 6 872

Total 22 043 27 174

2014 2015
Nombre de newsletters de "l'eMag" publiées 35 14
Nombre d'abonnements à la dernière newsletter de "l'eMag" de l'année publiée 44 364 61 174
Taux d'ouverture de la dernière newsletter de "l'eMag" de l'année 22,30 % 20,70 %

2014 2015

Nombre de newsletters thématiques publiées 22 17

Nombre d'abonnements aux dernières newsletters thématiques publiées dans
l'année 42 734 63 625

Taux d'ouverture moyen des dernières newsletters thématiques publiées dans
l'année 25,82 % 28,22 %

Nombre de reportages vidéos réalisés 2014 2015
171 118

Nombre de reportages photos réalisés 2014 2015
En externe 347 358
En interne 273 210

Total 620 568

Supports de communication

Nombre de supports de communication imprimés 2014 2015
En externe 322 236
En interne 310 85

Total 632 321
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PROGRAMME Animation et gestion de projets européens 

Mise en œuvre : Direction des affaires
européennes, internationales et de la
culture de la paix (DAEICP).

L'objectif de ce programme est d'assurer le pilotage des fonds européens (FSE,
FEDER, FEADER, Erasmus +, IEJ...), de permettre aux directions de développer
et gérer des projets s'appuyant sur des financements européens et de faciliter
l'accès aux programmes européens des acteurs du territoire (communes,
associations, entreprises ,collèges universités).

Moyens financiers

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie A : 8
catégorie B : 1
catégorie C : 1

Nombre total de postes: 10

Assistance technique
L'assistance technique consiste en la prise en charge d’une partie des salaires des trois agents du Département
assurant l'aide au montage de projets et l'animation territoriale.
Le montant programmé au titre de l'exercice 2015 s'élève à  74 936 €.

Fonds européen de développement régional (FEDER)
Le FEDER vise à corriger les principaux déséquilibres régionaux en matière d’innovation, de transport, d’efficacité
énergétique et de développement urbain. 
L'activité s'est concentré sur le suivi des bilans des actions cofinancées au titre du programme opérationnel
2007-2013 déposés  en 2014. En effet, la Préfecture a formulé des observations conduisant à la modification des
bilans et à la transmission de pièces complémentaires tout au long de l’année 2015. En conséquence, aucune
recette FEDER n’a été perçue en 2015. Ces recettes seront à percevoir en 2016.

Fonds social européen (FSE) 
L’objectif du FSE est d’atteindre le plein emploi en Europe. Il doit également contribuer à renforcer la qualité et la
productivité du travail, à lutter contre toutes les formes de discrimination sur le marché du travail et à promouvoir
l’inclusion sociale. En 2015, le Département a mobilisé 5,3 M€ au titre de la convention de subvention globale FSE
cofinançant le dispositif Projet de Ville RSA. 25 dossiers de ce dispositif ont été programmés en 2015. Concernant
le FSE hors subvention globale, un nouveau dossier a été déposé dans le cadre du dispositif ACTE.

Taux de réal.

Année CA / BP

2011 66,32 %
2012 56,57 %
2013 51,36 %
2014 40,44 %
2015 7,09 %

Action         Gestion des cofinancements européens 

La cotisation 2015 à
l'association Ile-de-France
Europe a été prélevée sur
l'exercice 2016, ce qui
explique la faiblesse du
taux de réalisation 2015.

Revue annuelle de gestion 237 Septembre 2016



 
Mission 

 

Ressources humaines 
 
 
 
 
 
 

Programme 

 

Gestion prévisionnelle des emplois et des compétences  
 

 

 

Programme 

 

Politique salariale et gestion des carrières  
 

 

 

Programme 

 

Relations sociales et santé au travail  
 

 

 

Revue annuelle de gestion 238 Septembre 2016



PROGRAMME Gestion prévisionnelle des emplois et des
compétences

Mise en œuvre : Service de la gestion
des carrières et des rémunérations

Les objectifs de ce programme sont de favoriser le développement des
compétences des agents pour répondre aux évolutions des missions, des
organisations et des métiers, et de favoriser la mobilité et les parcours
professionnels des agents. 

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie A : 51
catégorie B : 18
catégorie C : 36

Nombre total de postes: 105

Action                       Recherche des compétences adaptées

Les objectifs de
l'action sont
d'anticiper et
d'identifier les
besoins en matière
de compétences, et
de permettre ainsi la
meilleure
adéquation avec les
besoins du
Département.

Ne sont pas pris en compte ici les postes ressources et de direction
du Pôle personnel et relations sociales.

Recrutement

L'évolution des entrées en 2014 correspond en particulier au pourvoi de postes créés
dans le cadre de l'ouverture de cinq nouveaux collèges. 
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Action                       Développement des compétences et parcours professionnels

Formation des agents départementaux

Les objectifs de l'action
sont 
d'anticiper les besoins
en matière de
compétences,
de favoriser la
professionnalisation du
management et
d'accompagner le
développement des
compétences. 

2011 2012 2013 2014 2015

4 562 4 425 4 191 4 331 4 483

Nombre d'agents ayant bénéficié d'une ou plusieurs formations : 

Action                       Politique du handicap

Personnes reconnues comme bénéficiaires de l'obligation d'emploi

L'objectif de l'action est de se conformer au taux légal d'emploi de 6 % de travailleurs handicapés, de favoriser le
recrutement et le maintien dans l'emploi des personnes handicapées.

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre d'agents bénéficiant de
l'obligation d'emploi 479 534 570 594 634

Part d'agents reconnus comme
bénéficiaires de l'obligation d'emploi dans
l'effectif total

6,7 % 7,0 % 7,0 % 7,4 % 7,9 %

En 2015, on constate une hausse de 14,6 % du nombre de jours de formation et de 3,5 % du
nombre d'agents formés par rapport à 2014. Les agents de catégorie B ont été ceux qui ont
bénéficié du plus grand nombre de jours de formation par agent. La part des femmes parmi les
agents formés en 2015 (74,3 %) est proche de la part des femmes dans l'effectif du Département.

En 2015, le Département employait 634 agents bénéficiaires de l'obligation
d'emploi, soit 7,88 % de l'effectif total (y compris les assistantes familiales). Ce
taux est en constante augmentation depuis plusieurs années. Parmi les 634
agents du Département bénéficiant de l'obligation d'emploi, on comptait 529
femmes et 105 hommes. 343 agents étaient reconnus en qualité de
travailleurs handicapés par la CDAPH, 10 agents avaient été victimes
d’accidents du travail ou de maladies professionnelles ayant entraîné une
incapacité permanente au moins égale à 10 %, et étaient titulaires d’une rente
et 281 agents étaient en reclassement professionnel. 
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PROGRAMME Politique salariale et 
gestion des carrières

Mise en œuvre : Service de la gestion
des carrières et des rémunérations

Les objectifs de ce programme sont de :
- mettre en œuvre un pilotage efficace de la masse salariale,
- gérer la carrière, les situations administratives, la mise en œuvre des
   évolutions statutaires dans la sécurité juridique et selon des critères simples
   favorisant l'implication professionnelle,
- rémunérer les agents en assurant sécurité juridique, équité et bonne
   compréhension des éléments de paie.

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie 0 : 
catégorie A : 24
catégorie B : 65
catégorie C : 17

Nombre total de postes : 106

Action                       Politique salariale et gestion des carrières

L'avancement de
grade constitue l'un
des dispositifs prévus
par le statut pour
assurer le déroulement
de la carrière des
fonctionnaires. 

Promotion interne

Ne sont pas pris en compte ici les postes support et de direction
du pôle PPRS.

Avancement de grade

Cette modalité
d'avancement permet
d'accéder sans
concours à un cadre
d'emploi de niveau
supérieur. 

En 2015 , 791 agents ont bénéficié d'un avancement de grade. Parmi eux, 583 femmes
et 208 hommes.
23,77 % étaient de catégorie A, 
13,53 % étaient de catégorie B, 
62,71 % étaient de catégorie C.
Le dépenses liées aux avancements de grade se sont élevées en 2015 à 846 263 €.

2011 2012 2013 2014 2015
Nb d'agents inscrits sur
liste d'aptitude 88 16 58 67 39

39 agents ont été inscrits sur liste d'aptitude en 2015 (31 femmes et 8 hommes).
La diminution par rapport à 2014 s'explique essentiellement par l'absence
d'organisation par le centre interdépartemental de gestion, en 2015, de promotion
interne au choix pour les agents de maîtrise. Cette promotion, qui est la seule à ne pas
être contrainte par un quota, avait été organisée en 2014 et avait permis d'inscrire 25
agents.
En 2015, le montant des dépenses liées à la promotion interne s'est élevé à 189 142 €.
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Résorption de l'emploi précaire

L'objectif du
Département est 
d'avoir recours aux
agents non titulaires
uniquement 
en l'absence de
candidatures de
titulaires répondant 
aux critères définis 
par les directions.

Gestion des renforts et des remplacements 

Le recrutement
d'agents non-titulaires
pour 
des remplacements ou
des renforts répond à
l'absence d'agents 
ou à des besoins
occasionnels. 

En moyenne mensuelle sur l'année 2015, le nombre de renfort remplacement est en baisse par rapport à 2014
(122 en 2015 contre 148 en 2014).

Taux de réalisation des dépenses CA/BP
2013 101,0 %
2014 99,9 %
2015 99,4 %

La masse salariale a augmenté de 0,53 % en 2015.
Elle représente 19,4 % des dépenses de fonctionnement du Département (budget principal, hors gestion de la
dette).

Rémunérations et charges

En 2015, le Département a poursuivi sa politique de titularisation des agents contractuels grâce à la prolongation
du dispositif pour les agents ayant échoué aux précédentes sélections : 16 lauréats pour la session 2015.
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PROGRAMME Relations sociales et santé au travail

Mise en œuvre : Service des relations
du travail et de l'action sociale

Les objectifs du programme sont :
- d'approfondir le dialogue social,
- d'agir en faveur de la santé des agents et de leur bien-être au travail,
- d'élaborer la stratégie d'informaiton et de communication interne de la
   collectivité,
- d'intégrer les nouveaux agents et de favoriser leur implication professionnelle, 
- de valoriser les services rendus par les agents. 

Personnel (31 décembre 2015)

catégorie A : 24
catégorie B : 14
catégorie C : 30

Nombre total de postes : 68

Ne sont pas pris en compte ici les postes support et de direction
du PPRS.

Action                       Action sociale du personnel 

2011 2012 2013 2014 2015

Nombre d'agents partant à la retraite
ayant bénéficié d'une réception et
d'un cadeau 

129 95 85 91 115

Nombre de médaillés 274 313 309 316 343

Valorisation des services rendus par les agents (médaillés et retraités)

Il s’agit de rendre un
hommage institutionnel
officiel aux agents
médaillés et retraités
ainsi qu’aux cadres
quittant la collectivité.
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Aides financières : subventions et allocations aux agents (garde d’enfants, prêts…)

2011 2012 2013 2014 2015

Montant des aides financières et des
allocations (en M€) 0,23 0,24 0,15 0,26 0,25

Le montant de dépenses s'est maintenu au niveau de 2014 ( -3 %) témoignant du
rattrapage du retard de traitement des dossiers, constaté en 2013. En 2015, le
nombre de bénéficiaires était stable par rapport à 2014, avec 415 agents
bénéficiaires. Les dépenses d'allocations représentaient 75 % des aides financières.
Elles étaient constituées des allocations concernant les enfants et les jeunes adultes
porteurs de handicap (38 %) et des allocations pour frais de garde d'enfant de moins
de trois ans (62 %). Le Département a pris en charge 24 719 journées de garde
d'enfants pour 177 enfants, soit 139 jours de garde par enfant au taux moyen de 4,65
€ la journée. Les dépenses de subvention concernaient majoritairement les centres
de loisirs (65 % des dépenses) et les centres de vacances (28 %).

Les chèques vacances 

2011 2012 2013 2014 2015

Chèques vacances - contrats reconduits 205 207 239 279 308

Chèques vacances - nouveaux contrats souscrits 134 191 197 197 175

Total des contrats souscrits 339 398 436 476 483

Participation à l'épargne départementale et
autres frais (en M€) 0,21 0,22 0,24 0,25 0,25

En 2015, 63 % des contrats ont été renouvelés. 80 % des souscripteurs étaient des
agents de catégorie C. Parmi eux, les agents des collèges représentaient un tiers des
souscripteurs.

Mutuelles santé / prévoyance

2012 2013 2014 2015

Nombre d'agents couverts 3 718 2 254 2 559 2 622

Nombre de contrats subventionnés 2011 2012 2013 2014 2015

Pack santé et prévoyance 1 352 1 219 0 0 0

Prévoyance 1 017 1 070 633 941 1 076

Santé 1 851 1 917 2 195 2 343 2 611

Total des contrats subventionnés 4 220 4 206 2 828 3 284 3 687
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Plan de déplacement des agents : prise en charge des frais de transport

Le Département
s'engage pour une
meilleure mobilité du
personnel en
favorisant les modes
de transports
alternatifs à la voiture
individuelle, à travers
une participation de 60
à 70 % au Pass
Navigo.

Action                       Plan de déplacement des agents

Les relations avec les associations du personnel 

Les relations
développées avec les
associations du
personnel, le CDOS et
l'APSAD, visent à
promouvoir les
activités de loisirs,
culturelles et sportives
des agents du
Département. Le
Bureau de l’action
sociale veille à la mise
en œuvre des moyens
nécessaires au bon
déroulement des
activités de ces
associations. 

Le partenariat entre le Département et le CDOS se matérialise désormais par trois
conventions signées le 19 novembre 2014 pour une durée de trois ans :
- une convention de moyens et d’objectifs,
- une convention de mise à disposition du personnel,
- une convention relative à la prestation offerte aux agents médaillés et retraités.

La participation financière du Département se décline de la façon suivante :
- une subvention de fonctionnement d’un montant de 1 252 493 euros qui a connu une
   croissance (+ 1,66 %) liée à l’évolution de la masse salariale,
- une subvention supplémentaire d’un montant de 212 665 € versée afin de
  compenser l’obligation du CDOS de rembourser les salaires des six agents mis à
  disposition pour la période du 19 novembre au 31 décembre 2015,
- une subvention pour la gestion de la prestation offerte aux agents médaillés et
  retraités de 173 840 €,
- la prise en charge des frais généraux relatifs au fonctionnement de l'association pour
   un montant de 336 431 €.

Depuis la mise en place du nouveau dispositif de protection sociale complémentaire
en 2013, il n'y a plus de packs santé/prévoyance. Seuls les contrats santé et
prévoyance labellisés ouvrent droit séparément à une participation de la collectivité. Le
dispositif de protection sociale complémentaire a poursuivi son développement en
terme de bénéficiaires : 2 622 agents pour 3 687 contrats en santé et / ou prévoyance
en 2015. Le dispositif de labellisation a permis d'ouvrir la participation pour les agents
départementaux auprès de 48 organismes dont 40 en santé et 18 en prévoyance.
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Remboursement des frais de déplacement

On note en 2015 une baisse de 15 % du montant consacré aux congés bonifiés
par rapport à 2014, les congés bonifiés connaissant une cyclicité se traduisant
par un pic tous les 3 ans ; ce pic a eu lieu en 2014.
Concernant les frais de déplacement, on observe une baisse de 20 % en 2015
par rapport à 2014, liée au report en 2014 de déplacements non mandatés en
2013.

Au 31 décembre 2015, le coût moyen du remboursement de la carte de transport
s'élevait à 40 € par agent.
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Eléments 
transversaux
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DGF
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Méthodologie  

 
D’une manière générale, les données présentées sont les 

dernières données fiables disponibles (sauf indication du type 
« données non consolidées » qu’il est apparu nécessaire de 
faire figurer) 
 
Sauf exceptions où il est apparu intéressant de faire figurer les 
données sur une plus longue durée, le choix a été de mettre 
en forme les données sur les cinq dernières années. 

 
Données de contexte 
 
Données économiques et sociales (p.20) 
 
Défaillances d’entreprises. Elles couvrent l'ensemble des 
jugements prononçant l'ouverture d'une procédure de 
redressement ou de liquidation judiciaire. Elles ne tiennent 
pas compte de l'issue des procédures : liquidation ou 
redressement par continuation ou reprise. Une entreprise est 
en situation de défaillance ou de dépôt de bilan à partir du 
moment où une procédure de redressement judiciaire est 
ouverte à son encontre. 
 
DEFM : Les demandeurs d'emploi en fin de mois (DEFM) sont 
les personnes inscrites à Pôle emploi et ayant une demande 
en cours au dernier jour du mois. 
 
Les catégories de chômeurs sont les suivantes : 
 

 
 
Taux de chômage. C’est le pourcentage de demandeurs 
d’em- plois dans la population active. 
 
Minima sociaux. Les 9 minima sociaux sont l’Allocation 
adulte handicapé, l’Allocation équivalent retraite, l’Allocation 
temporaire d’attente, l’Allocation parent isolé / désormais 
Revenu de solidarité active socle majoré, l’Allocation de 
solidarité spécifique, l’Allocation de solidarité aux personnes 
âgées, l’Allocation supplémentaire invalidité, l’Allocation 
veuvage et le Revenu minimum d’insertion / désormais 
Revenu de solidarité active socle non majoré. 

 
Données revenus et niveaux de vie (p.34) 
 
Le dispositif «Fichier Localisé Social et Fiscal» (Filosofi) 
remplace les anciens dispositifs «Revenus fiscaux 
localisés» (RFL) et «Revenus disponibles localisés» 
(RDL). Sa principale valeur ajoutée est d’effectuer de 
façon nouvelle un approchement des fichiers fiscaux et 
sociaux, qui permet une estimation plus précise des 
prestations réellement perçues par les ménages. 
L’historique des données n’est pas disponible, l’analyse 
rétrospective n’est donc pas possible. 
  
Revenu disponible : Revenu disponible à la disposition 
du ménage pour consommer et épargner. Il comprend 
les revenus d’activité, les revenus de remplacement 
(retraites, pensions, indemnités de chômage et de 
maladies), les revenus du patrimoine, les prestations 
sociales (prestations familiales, minima sociaux et 
prestations logements). A ces revenus sont déduits les 
impôts.  
  
Revenu déclaré : Somme des ressources déclarées par 
les contribuables sur la déclaration des revenus, avant 
tout abattement. 
  

Niveau de vie médian : La médiane du 
revenu disponible partage les personnes en 
deux groupes : la moitié des personnes 
appartient à un ménage qui dispose d’un 
revenu par UC inférieur à cette valeur et 
l’autre moitié présente un revenu par UC 
supérieur. 

  
Niveau de vie du 1er décile : Le premier 
décile est le revenu en-dessous duquel se 
situent 10 % des revenus les plus bas. 

  
Taux de pauvreté : Il est défini comme la 
proportion d’individus ayant un niveau de 
vie inférieur à un certain seuil, le seuil de 
pauvreté. Le seuil à 60 % du revenu 
médian est privilégié en Europe et en 
France.  

 
Habitat et logement (p.40) 

 
Logements du parc locatif social. Au sens du ministère en 
charge du logement, ce sont : 

- les logements appartenant à des organismes de HLM 
(Habitation à loyer modéré), qu'ils soient ou non soumis à 
la législation HLM pour la fixation de leur loyer ; 
- les logements des autres bailleurs de logements 
sociaux non HLM (sociétés immobilières d'économie 
mixte, État, collectivités locales et établissements publics) 
et non soumis à la loi de 1948. 

 
 
 
 

Catégories administratives 

(anciennes catégories) 
Catégories statistiques 

 (nouvelles catégories) 
Catégories 1, 2 ,3, 4, 5, 6, 7, 8 Catégories A, B, C, D, E 
Catégories  1,  2  ,3,  6,  7,  8  :  demandeurs  d'emploi  tenus  de  faire  des 
actes positifs de recherche d'emploi mais se distinguent par le type de 
contrat qu'ils recherchent et par l'exercice ou non d'une activité réduite 

 
Catégories A, B, C 

 
Catégories 1, 2, 3 hors activité réduite Catégorie A : demandeurs d'emploi tenus de faire des actes positifs 

de recherche d'emploi, sans emploi 
 
Catégories 1, 2, 3 en activité réduite 

Catégorie B : demandeurs d'emploi tenus de faire des actes positifs
de recherche d'emploi, ayant exercé une activité réduite courte (i.e.
de 78 heures ou moins au cours du mois) 

 
Catégories 6, 7, 8 

Catégorie C : demandeurs d'emploi tenus de faire des actes positifs
de recherche  d'emploi,  ayant  exercé  une  activité  réduite  longue  (i.e.
de plus de 78 heures au cours du mois) 

Catégorie  4 :  demandeurs d'emploi  sans emploi et non tenus de faire 
des  actes  positifs  de  recherche  d'emploi  car  ils  sont  en  stage,  en 
formation, en arrêt de maladie, etc 

Catégorie  D  :  demandeurs  d'emploi  non  tenus  de  faire  des 
actes positifs de recherche  d'emploi  (en raison d'un stage,  d'une 
formation, d'une maladie.), sans emploi 

Catégorie  5  :  demandeurs  d'emploi  non  tenus  de  faire  des  actes 
positifs de  recherche  d'emploi  car  ils  sont  en  emploi,  par  exemple  en 
contrat aidé 

Catégorie  E  :  demandeurs  d'emploi  non  tenus  de  faire  des 
actes positifs de recherche  d'emploi,  en emploi  (par exemple  : 
bénéficiaires de contrats aidés) 
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Deux sources différentes sont utilisées pour déterminer la part 
de logement social : SRU et RPLS. 
- Le SRU est la source utilisée pour définir le taux de logement 
social réglementaire pour les villes soumises à la loi SRU (loi 
relative à la solidarité et au renouvellement urbain de 
décembre 2000). Cette source intègre aussi les logements 
temporaires (places en foyers, centres d’hébergement de 
réinsertion sociale, centres d’hébergement d’urgence). 
  
- Le RPLS (Répertoire des logements locatifs des bailleurs 
sociaux) comprend les logements sociaux au sens strict plus 
les logements « intermédiaires » gérés par ces mêmes 
bailleurs.  Les logements temporaires en foyers ou en 
résidences sociales des bailleurs sociaux en sont absents. 
 
Données sanitaires (p.44) 
 
Mortalité infantile. Il s’agit du rapport entre le nombre 
d'enfants décédés avant l'âge d'un an sur le nombre total de 
naissances. Cette statistique est exprimée pour 1 000 
naissances (‰). 
 
Taux de natalité. Il s’agit du rapport du nombre de 
naissances vivantes de l'année à la population totale moyenne 
de l'année. 
 
Cas de VIH. Personnes découvertes séropositives 
(déclaration obligatoire InVS). 
Cas de sida. Personnes au stade avancé de la maladie. 
 
Une personne ayant le SIDA a donc nécessairement le VIH, 
puisque c’est le VIH qui cause le SIDA. Par contre, avoir le 
VIH ne signifie pas obligatoirement être parvenu au stade 
avancé de l'infection (SIDA). 
 

Indicateurs transversaux 
 
Ratios obligatoires (p.263) 
 
Modalités de calcul : 
- Les dépenses réelles de fonctionnement s'entendent de l'en- 
semble des dépenses de l'exercice budgétaire entraînant des 
mouvements réels. Toutefois, pour l'application du ratio n°1, 
sont exclues les dépenses correspondant à des travaux en 
régie transférés en section d'investissement. Pour l’application 
du ratio n°9, sont exclues les dépenses correspondant à des 
travaux en régie et à des charges transférées en section 
d’investissement.  
 
Les impositions directes comprennent : 

- la taxe sur le foncier bâti, 
- la Contribution sur la valeur ajoutée (CVAE), 
- l’imposition forfaitaire sur les entreprises de 

réseau. 
- Les recettes réelles de fonctionnement s'entendent de 
l'ensemble des recettes de fonctionnement de l'exercice 
entraînant des mouvements réels. 
 
- Les dépenses d'équipement brut comprennent les 
acquisitions de biens meubles et immeubles, les travaux en 
cours, les immobilisations incorporelles, les travaux 
d'investissement en régie et, enfin, les opérations pour 
compte de tiers. 
 
- Le coefficient de mobilisation du potentiel fiscal correspond 
au rapport entre le produit des contributions directes et le 
potentiel fiscal, calculé dans les conditions de l'article L. 3334-
6 du Code général des collectivités  territoriales. 
 
- L'encours de la dette s'obtient par le cumul des emprunts 
et dettes à long et moyen termes. 
 
- Le remboursement annuel de la dette en capital 
s remboursements d'emprunts effectués à titre 
définitif. 
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A AAH Allocation adulte handicapée

ACGPO Aide du Conseil général aux propriétaires occupants

ACTP Allocation compensatrice tierce personne

ADAJA Aide départementale d'accueil de jour autonome

ADAJE Allocation départementale d'accueil du jeune enfant

ADDAI Agence départementale de développement de l'accueil individuel

ADEME Agence de l'environnement et de la maîtrise de l'énergie

ADHT Aide départementale à l'hébergement temporaire

ADIL Association départementale d'information sur le logement

ADPA Allocation départementale personnalisée d'autonomie

AED Action éducative à domicile

AEEH Allocation d'éducation de l'enfant handicapé

AEMO Action éducative en milieu ouvert

AESN Agence de l'eau Seine Normandie

AFSSET Agence française de sécurité sanitaire de l'environnement et du travail

AM Aide ménagère

ANPE Agence nationale pour l'emploi

ANRU Agence nationale pour la rénovation urbaine

AP Autorisation de programme

API Allocation parent isolé

APL Allocation pour le logement

APRE Allocation personnalisée de retour à l'emploi

APUR Atelier parisien d'urbanisme

AQUEX Aide à la qualité d'exploitation des systèmes d'assainissement

ARS Agence régionale de santé

ASF Allocation soutien familial

ASH Aide sociale à l'hébergement

ASLL Accompagnement social lié au logement

ASS Allocation spécifique de solidarité

ASV Allocation supplémentaire vieillesse ou Atelier santé ville

ATTEE Adjoint technique territorial des établissements d'enseignement

B BAFA Brevet d'aptitude aux fonctions d'animateur

BAFD Brevet d'aptitude aux fonctions de directeur 

BHNS Bus à haut niveau de service

BP Budget primitif

C CA Compte administratif

CAC Culture et art au collège

CAE Contrat d'accompagnement dans l'emploi

CAF Caisse d'allocation familiale

CAMA Commission d'admission à un mode d'accueil

Index 
des sigles
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CAMSP Centre d'action médico-sociale précoce

CASO Centre d'accueil, de soins et d'orientation

CAUE Conseil d'architecture, d'urbanisme et d'environnement

CCAS Centre communal d'action sociale

CDDPS Centre départemental de dépistage et de prévention sanitaire

CDEF Centre départemental enfance et famille

CDT Comité départemental du tourisme ou Contrat de développement territorial

CER Contrat d'engagement réciproque

CESU Chéque emploi service universel

CGL Confédération générale du logement

CIDAG Centre d'information et de dépistage anonyme et gratuit

CIE Contrat initiative emploi

CIO Centre d'information et d'orientation

CLCV Association consommation logement et cadre de vie

CLI Commission local d'insertion

CLIC Centre local d'information et de coordination

CLS Contrat local de santé

CMS Centre municipal de santé

CNAF Caisse nationale d'allocation familiale

CNL Confédération nationale du logement

CNSA Caisse nationale de solidarité pour l'autonomie

CODES Comité départemental d'éducation pour la santé

CP Commission permanente (du Conseil général) ou Crédit de paiement

CPAM Caisse primaire d'assurance maladie

CPER Contrat de projets Etat - Région

CPLJ Centre de promotion du livre de jeunesse

CPRD Contrat particulier Région - Département

CRAMIF Caisse régionale d'assurance maladie d'Ile-de-France

CRIP Cellule de recueil, de traitement et d'évaluation des informations préoccupantes 

CTP Comité technique paritaire

CUCS Contrat urbain de cohésion sociale

CUI Contrat unique d'insertion

CVAE Contribution sur la valeure ajoutée des entreprises

D DALO Droit au logement opposable

DASRI Déchets d'activité de soins à risques infectieux

DCRTP Dotation pour compensation de la réforme de la taxe professionnelle

DCE Dossier de consultation des entreprises

DDCS Direction départementale de la cohésion sociale

DDE Direction départementale de l'équipement

DDTEFP Direction départementale du travail, de l'emploi et de la formation professionnelle

D3E Déchets d'équipements électriques et électroniques

DEFM Demandeur d'emploi en fin de mois

DGD Dotation générale de décentralisation

DGI

DIRECCTE Directions régionale des entreprises, de la concurrence, de la consommation, du travail et de l’emploi

DLA Dispositif local d'accompagnement

DM Décision modificative

DOCOB Document d'objectifs

Direction générale des impôts
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DREES

DRIEA Direction régionale et interdépartementales de l'équipement et de l'aménagement

DRJSCS Direction régiionale de la jeunesse, des sports et de la cohésion sociale

DRILH Direction régionale et interdépartementale de l'hébergement et du logement

DRIRE Direction régionale de l'industrie, de la recherche et de l'environnement

DRTE Direction régionale du travail et de l'emploi

DSP Délégation de service public

E ECS Economie sociale et solidaire

EEPD Espaces exterieurs des propriétés départementales

EHPAD Etablissement d'hébergement pour personnes âgées dépendantes

ENT Espaces numériques de travail

EP Equipes pluridisciplinaires

EPFIF Etablissement public foncier d'Ile-de-France

EPN Espace public numérique

ESAT Etablissement et service d'aide par le travail

ESH Entreprise sociale de l'habitat

ESS Economie sociale et solidaire

ETL Equipe technique locale

ETP Equivalent temps plein

F FAM

FCTVA Fonds de compensation pour la TVA

FDAJ Fonds départemental d'aide aux jeunes

FDIF Fonds départemental pour l'insertion et la formation

FEDER Fonds européen de développement régional

FEPEM Fédération des particuliers employeurs de France

FFB Fédération française du bâtiment

FIQ Fonds d'intervention de quartier

FJT Foyer de jeunes travailleurs

FMDI Fonds de mobilisation départementale pour l'insertion

FNGIR Fond national de garantie individuellle de ressources

FODDAC Fonds départemental de développement de l'accueil collectif public

FSE Fonds social européen

FSL Fonds de solidarité logement

G GDA Grand Angle (logiciel financier du Département)

GIP Groupement d'intérêt public

GIS Groupement d'intérêt scientifique

GIR Groupe iso-ressources

GPL Gaz de pétrole liquéfié

H HQE Haute qualité environnementale

I IAU

IEP Interventions éducatives de proximité

IEPEL

IFER Imposition forfaitaire sur les entreprises de réseaux

INCA Institut national du cancer 

Instance d'enquête pour la prévention des expulsions locatives

Foyer d'accueil médicalisé 

Institut d'aménagement et d'urbanisme

Direction de la recherche, des études, de l'évaluation et des statistiques
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INPES Institut national de prévention et d'éducation pour la santé

INSEE Institut national de la statistiques et des études économiques

InVS Institut national de veille sanitaire

IP Information préoccupante (dans le cadre de la protection de l'enfance)

IRDS Institut régional de développement du sport

IST Infection sexuellement transmissible

ITL Infection tuberculeuse latente

IUFM Institut universitaire de formation des maîtres

IUT Institut universitaire de technologie

IVG Interruption volontaire de grossesse

M MAM Maison d'assitants maternels

MAPA Marché passé selon la procédure adaptée

MAS Maison d'accueil spécialisé

MC 93 Maison de la culture du 93

MDPH Maison départementale des personnes handicapées

MIE Mineurs étrangers isolés

MIEL Maison d'initiative économique locale

MILDT Mission interministerielle de lutte contre les drogues et la toxicomanie

O ODBU Observatoire départemental de la biodiversité urbaine

ODES Observatoire des équipements sportifs

OPCA Organisme paritaire colecteur agréé

OPH Office public de l'habitat

ORS Observatoire régional de la santé

P PAEJ Point accueil et écoute jeunes

PAM Pour aider à la mobilité (Service de transports spécialisé pour les personnes handicapées)

PCH Prestation de compensation du handicap

PDALPD Plan départemental d'aide au logement des personnes défavorisées

PDAM Projet départemental d'aménagement métropolitain

PDI Programme départemental d'insertion

PDU Plan de déplacement urbain

PED Plan éducatif départemental

PEI Plan exceptionnel d'investissement

PF Planification familiale

PI Protection infantile

PLAI Prêt locatif aidé d'intégration

PLS Prêt locatif social

PLUS Prêt locatif à usage social

PM Protection maternelle

PMI Protection maternelle et infantile

PPBE Plan de prévention du bruit dans l'environnement

PPP Partenariat public privé

PREDIF Plan régiional de réduction des déchets d'Ile-de-France

PRIAC Programme régional d'accompagnement des handicaps et de la perte d'autonomie

PRU Programme de renouvellement urbain

PSRR Plan stratégique régional de santé

PUU Projet universitaire et urbain
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R RAM Relais d'assistants familiaux

RD Route départementale

REAAP Réseau d'écoute, d'appui et d'aide aux parents

RGP Recensement générale de la population

RFF Réseau ferré de France

RMI Revenu minimum d'insertion

RN Route nationale

RPP Réunion pluri-professionnelle (dans le cadre de la protection de l'enfance)

RQTH Reconnaissance de la qualité de travailleur handicapé

RSA Revenu de solidarité active

S SAJ Service d'accueil de jour

SAMSAH Service d'accompagnement médico-social pour adultes handicapés

SAVS Service d'accompagnement à la vie sociale

SCOTES Schéma de cohérence territorial des équipements sportifs

SDRIF Schéma directeur de la région Ile-de-France

SEGPA Section d'enseignement général et professionnel adapté

SEM Société d'économie mixte

SEVES Schéma pour un environnement vert en Seine-Saint-Denis

SF Sage-femme

SIAAP Syndicat interdépartemental pour l'assainissement de l'agglomération parisienne

SIAE Structure d'insertion par l'activité économique

SIGPS Syndicat interdépartemental pour la gestion des parcs et sports

SITOM Syndicat intercommunal de traitement des ordures ménagères

SROMS Schéma régional d'organisation médico-sociale

SSD Service social départemental

SSIAD Service de soin infirmier à domicile

STIF Syndicat des transports d'Ile de France

T TCSP Transport en commun en site propre

TDC Tiers digne de confiance

TDCAUE Taxe départementale pour le conseil d'architecture, d'urbanisme et d'environnement

TFB Taxe sur le foncier bâti

TFNB Taxe sur le foncier non bâti

TGR Travaux de grosses réparations

TH Taxe d'habitation

TICE Technologie de l'information et de la communication pour l'éducation

TIPP Taxe intérieure sur les produits pétroliers

TISF Technicienne de l'intervention sociale et familiale

TMGR Travaux de modernisation et de grosses réparations

TMS Troubles musculo-squelettiques

TP Taxe professionnelle

TPE Très petite entreprise

TCSP Transport en commun en site propre

TSCA Taxe spéciale sur les conventions (ou contrats) d'assurances

U UD Union départemental

UDCCAS Union départementale des centres communaux d'action sociale

UDOTSI Union départemental des offices de tourisme et syndicats d'initiatives
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UFR Utilisateur à fauteuil roulant

UNIRH Union pour l'insertion et la réinsertion professionnelle des personnes handicapées

USLD Unité de soins longue durée

V VAD Visite à domicile

VIH Virus de l'immunodéficience humaine

Z ZAC Zone d'aménagement concerté

ZAPA Zone d'action prioritaire pour l'air
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Index des 

principales 

prestations 

 
A 
Accès en résidence sociale .............................. 118 
Accompagnement individuel par la circonscription 
errance .......................................................... 111 
Accompagnement individuel par les assistants  
sociaux du Service social départemental........... 111 
Accompagnement personnalisé de retour à l’emploi 
(APRE)........................................................... 124 
Accompagnement social lié au logement .......... 117 
Accueil à l’espace “Tête à tête”........................ 135 
Accueil au Centre de ressources sur les conduites à 
risques........................................................... 136 
Accueil dans les équipements sportifs .............. 171 
Accueil dans les maisons des parcs .................. 202 
Accueil de jour en protection de l’enfance ..........98 
Accueil des collégiens...................................... 154 
Accueil des jeunes enfants chez les assistants 
maternels.........................................................90 
Accueil des mères isolées enceintes ou avec  
leurs enfants ....................................................95 
Accueil des mineurs isolés ............................... 100 
Accueil des personnes à la MDPH .................... 151 
Accueil en crèche départementale......................85 
Accueil en structures collectives dans le cadre de  
l’aide sociale à l’enfance ....................................99 
Accueil familial dans le cadre de l’aide sociale à  
l’enfance ..........................................................99 
Accueil individuel non médical (PI, PM, PF) ...... 105 
Accueil, information orientation en circonscription de 
Service social.................................................. 111 
Action de sensibilisation aux violences envers les 
femmes.......................................................... 119 
Action de coopération décentralisée................. 173 
Action collective d’insertion professionnelle ...... 123 
Action de formation ........................................ 124 
Action d’insertion sociale ................................. 125 
Action individuelle d’insertion professionnelle.... 123 
Action éducative en milieu ouvert (AEMO) et à 
domicile (AED) .................................................96 
Action collective de planification familiale ......... 108 
Action d’éducation à l’environnement ............... 202 
Action éducative en direction des jeunes 

(archives).......................................................166 
Adoption ........................................................101 
Agrément des assistants maternels ....................90 
Agrément pour l’adoption ................................101 
Aide à l’investissement des communes dans le  
domaine du sport............................................172 
Aide à l’offre nouvelle de logements sociaux.....192 
Aide à la création et à la reprise d’entreprises...195  
Aide aux clubs sportifs pour la pratique de niveau 
National .........................................................169 
Aide départementale à l’hébergement temporaire 
(personnes âgées) ..........................................143  
Aide départementale d’accueil de jour 
Autonome ......................................................143 
Aide financière au BAFA et BAFD .....................170 
Aide ménagère aux personnes âgées ...............143 
Aide ménagère aux personnes handicapées......148 
Aide pour les impayés d’eau ............................117 
Aide sociale à l’hébergement-Personnes âgées .145 
Aide sociale à l’hébergement-Personnes 
Handicapées...................................................149 
Aide financière aux familles dans le cadre de la 
protection de l’enfance......................................95 
Aide financière généraliste aux familles ............113 
Allocation chèque-taxi aux personnes âgées .....144 
Allocation chèque-taxi aux personnes 
Handicapées...................................................149  
Allocation compensatrice tierce personne pour 
personnes handicapées ...................................148 
Allocation départementale d’accueil jeune enfant 
(ADAJE) ...........................................................89 
Allocation départementale personnalisée d’autonomie 
(ADPA)...........................................................139 
- à domicile ....................................................139 
- en établissement ..........................................143 
Amélioration des parcs départementaux...........203 
Appui aux porteurs de projets à l’international ..174 
Appui aux projets de culture de la paix.............175 
 

B 
Bilan de santé en écoles maternelles................105 
 

C 
Carte Imagine’R..............................................182  
Collecte d’archives ..........................................164 
Communication et valorisation des archives 
départementales.............................................165 
Conservation d’archives...................................165 
Consultation dans les Centres départementaux de 
dépistage et de prévention sanitaire (CDDPS) 
et au Centre d’information et de dépistage 
anonyme et gratuit (CIDAG) : IST, tuberculose, 
vaccinations ...................................................128  
Connaissance du patrimoine d’assainissement ..207 
Construction neuve, rénovation et reconstruction 
(collèges...) ....................................................156 
Consultation / consultant de Planification .........104 
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Consultation / consultant de Protection infantile 
et de protection maternelle ............................. 104 
Contractualisation des allocataires du RSA........ 122 
Contrat unique d’insertion ............................... 122 
Convention de  coopération culturelle .............. 162 
Création d’aires destinées aux gens du voyage .193 
 

D 
Dépistage de la tuberculose ............................ 128 
Dépistage des cancers .................................... 133  
Dépistage des IST (dont VIH).......................... 129 
Développement des modes actifs (itinéraires 
cyclables) ....................................................... 187 
Développement des parcs départementaux et 
liaisons vertes................................................. 205 
Développement des places d'accueil destinées 
aux jeunes enfants ...........................................89 
Développement des places d’accueil en 
établissement pour les personnes âgées .......... 146  
Développement des places d’accueil en 
établissement pour les personnes handicapées. 146 
Développement des services d’accompagnement 
à la vie sociale et des services d’accompagnement 
médico-sociaux pour adultes handicapés.......... 149 
Développement du patrimoine (assainissement)209 
Développement du réseau de transports 
en commun.................................................... 182  
Développement du réseau de voirie ................. 180 
Dotation de fonctionnement des collèges ......... 156  
 

E 
Economie sociale et solidaire .......................... 198 
Education à l’environnement .......................... 202 
Enquête sociale en prévention des expulsions 
Locatives....................................................... 112 
Entretien avec des psychologues dans le cadre 
de la PMI ...................................................... 105  
Entretien des espaces verts et des propriétés 
départementales............................................ 205 
Entretien des parcs départementaux............... 203 
Entretien du patrimoine (assainissement)........ 208  
Entretien prénatal (PMI)................................. 107  
Equipe pluridisciplinaire (insertion).................. 123 
Examen de laboratoire en prévention sanitaire 130 
Examen de Planification, de Protection infantile 
et de Protection maternelle ............................ 104 
 

F 
Financement d’actions d’accompagnement dans  
l’emploi pour les allocataires du RSA ................ 124  
Forfait améthyste aux personnes âgées ........... 144 
Forfait améthyste aux personnes handicapées.. 148 
Fonds départemental d’aide aux jeunes (FDAJ).126  
Fonds d’aides généralistes............................... 113 
Fonds d’intervention de quartier (FIQ) ............. 192 
Fonds de solidarité énergie.............................. 117 

Fonds de solidarité logement (FSL) ..................115  
Formation à la conduite de projets à  
l’international .................................................174 
Formation des assistants maternels ...................90 
 

G 
Gestion des eaux (eau et assainissement) ........211 
 

I 
Information préoccupante 
(Aide sociale à l’enfance)...................................94 
Instruction des demandes adultes et enfants 
par la MDPH (et décisions) ..............................151 
Infrastructures liées aux technologies de 
l’information et de la communication................189 
Initiative publique de sensibilisation aux enjeux 
internationaux du développement durable........175 
Interruption volontaire de grossesse 
médicamenteuse ............................................108 
 

 
Lutte contre les nuisances phoniques ...............213 
 

M 
Maintenance des collèges ................................156 
Maintenance, exploitation de la voirie 
Départementale..............................................180  
Maîtrise des déplacements sur le réseau routier 
départemental (Gerfaut) .................................186 
Mesure d’accompagnement 
(aide sociale à l’enfance) ...................................98 
Mesure d’accompagnement social personnalisée112 
Mise à disposition de ressources et recherches 
documentaires sur la solidarité internationale ...174 
Mise aux normes des arrêts d’autobus (utilisateurs 
fauteuils roulants)...........................................185 
Mise en sécurité du réseau de voirie ................180 
 

O 
Orientation des allocataires du RSA..................122 
 

P 
Parcours d’éducation à la citoyenneté mondiale 175 
Parcours d’éducation à la citoyenneté pour  
les scolaires....................................................175  
Participation au financement du STIF...............182 
Prestation de compensation du handicap (PCH) 144 
Prêts et subventions pour l’accès et le maintien 
dans le logement ............................................115 
Prévention bucco-dentaire...............................134  
Prévention spécialisée .......................................93 
Prise en charge en dehors du domicile parental 

Revue annuelle de gestion 276 Septembre 2016



dans le cadre de l’aide sociale à l’enfance...........99 
Projet de ville ................................................. 123 
Promotion des disciplines sportives .................. 168 
Promotion du transport de marchandise........... 181 
 

R 
Recherche et pôles de compétitivité................. 196  
Réhabilitation du patrimoine (assainissement) .. 208 
Relogement prioritaire, accès en résidences 
sociales .......................................................... 118 
Requalification et modernisation de la voirie 
départementale .............................................. 180 
Restauration des collégiens ............................. 158 
Réunion pluri-professionnelle de l’enfance ........ 111 
Revenu de solidarité active (RSA) .................... 121 
 

S 
Séance de préparation à la naissance............... 107 
Séance de soutien à l’allaitement ..................... 107 
Secours exceptionnels..................................... 114  
Service d’aide à domicile pour les personnes 
Agées ............................................................ 145 
Site Internet du Département.......................... 237 
Soutien au CAUE (aménagement).................... 188  
Soutien à la fréquentation de la demi-pension .. 158 
Soutien à l’exercice des compétences parentales 94 
Soutien à l’offre artistique et culturelle ............. 160 
Soutien à l’offre spécifique de logements pour 
les jeunes....................................................... 193 
Soutien au fonctionnement de la base de loisirs  
de Champs-sur-Marne..................................... 170 
Soutien au Centre départemental enfance 
et famille........................................................ 101 
Soutien au salon du livre de jeunesse .............. 161  
Soutien aux associations sportives de collèges.. 169 
Soutien aux dispositifs d’été ............................ 170  
Soutien aux dispositifs en faveur de l’emploi..... 197  
Soutien aux emplois tremplins et aux emplois 
d’avenir.......................................................... 198  
Soutien aux festivals ....................................... 161  
Soutien aux lieux d’accueil et d’écoute 
des jeunes .......................................................94 
Soutien aux pôles touristiques régionaux.......... 195 
Soutien aux projets en matière d’économie sociale et 
solidaires........................................................ 199 
Soutien aux résidences artistiques ................... 160 
Soutien aux scènes labellisées (culture) ........... 161 
Soutien aux travaux de l’OPH 93...................... 192 
 

T 
Technicienne de l’intervention sociale et familiale98 
Téléassistance pour les personnes âgées.......... 144 
Traitement des archives .................................. 165  
Transport spécialisé pour personnes handicapées149 
Travaux de modernisation et de grosses 
réparations / collèges...................................... 156 

V 
Vaccination.....................................................130 
Visite à domicile (VAD) des puéricultrices auprès 
des assistants maternels .................................106 
Visite à domicile (VAD) des puéricultrices auprès 
des enfants de 0 à 6 ans .................................106  
Visite à domicile (VAD) des puéricultrices et 
sages-femmes auprès des femmes enceintes ...106  
 

PRESTATIONS INTERNES 
Accueil téléphonique .......................................223  
Aide financière aux agents ..............................245  
Assistances et conseils pour l’élaboration des  
marchés publics..............................................231  
Assurances .....................................................228 
Centre d’appel (systèmes d’information)...........218 
Chèque vacances ............................................245 
Collecte des déchets médicaux, des prélèvements 
(prévention sanitaire)......................................130 
Conseil juridique et contentieux .......................228 
Consommations téléphoniques et Internet........215 
Construction, grosses réparations, rénovations 
lourdes (bâtiments départementaux) ...............220 
Coordination et logistique évènementielle.........222 
Courrier, affranchissement et autres ................226 
Déménagements, manutentions des postes 
de travail........................................................223 
Entretien, maintenance du patrimoine bâti .......220 
Entretien ménager des locaux .........................222  
Evolution et maintenance des applications 
métiers, des serveurs, réseaux et 
télécommunications ........................................216  
Expertise financière des tiers ...........................230 
Formation des agents départementaux ............240  
Frais de déplacement ......................................247  
Géoportail ......................................................234  
Gestion des mandatements et des titres 
de recettes .....................................................230 
Gestion des remplacements, des renforts .........242 
Gestion immobilière ........................................227 
Impression et copies .......................................217 
Maintenance des solutions numériques métiers.216 
Mise à disposition de papier.............................224  
Mise à disposition de ressources documentaires233 
Mise à disposition des postes de travail 
informatiques .................................................217  
Mise à disposition de repas..............................225  
Mise à disposition et maintenance des véhicules224 
Participation à la carte Intégrale ......................246 
Participation aux mutuelles..............................245 
Recrutement...................................................239 
Sécurité et sûreté des biens et des personnes ..222 
Soutien aux associations du personnel .............246 
Télé procédures internes et externes ...............216 
Valorisation des services rendus par les agents.244 
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